
Alignement neuchâtelois
Le taux hypothécaire de la BCN à S'A %

Dans le paysage économique neu-
châtelois, la dernière inconnue en
matière de taux hypothécaire est
tombée hier matin. La Banque
Cantonale Neuchâteloise a ainsi
décidé de relever d'un demi-pour-
cent à 5'/2% son taux. Elle s'aligne
donc sur l'ensemble des banques
suisses.
Rappelons-le une dernière fois, le
taux hypothécaire tient autant de
la politique que de l'économie. Et
à Neuchâtel ,' l'Etat s'est toujours
efforcé de freiner la hausse du
marché immobilier et du prix des
loyers. Dès lors, la marginalité de
la Banque Cantonale Neuchâtelois
en matière de taux hypothécaire
était une chose acquise.

En 87 comme en 86, le président
de la BCN avait annoncé une
baisse d un quart pourcent , alors
que l'ensemble du marché n'enten-
dait pas changer quoi que ce soit.
En prenant cette décision , la BCN
se substituait en quelque sorte à la
Banque Cantonale de Zurich, la
valeur de référence en matière de
taux hypothécaire. Le marché
avait suivi peu après.
Mais en ce début d'année, les don-
nées du problème sont différentes.
La tendance est à la hausse et les
impératifs ne sont plus unique-
ment liés à la concurrence, mais
bien à la rentabilité des affaires
hypothécaires. Le nouveau taux de
la BCN est donc équivalent à celui
de l'ensemble du marché: 5'A %.

Directeur de la succursale de
Neuchâtel , M. Krebs^Éignale sim-
plement que le nouveau taux pren-

dra effet au 1er juillet: «Par rap-
port à la concurrence, nous lais-
sons à nos clients un mois de plus
de répit. C'est en quelque sorte un
geste de bonne volonté, un petit
morceau de beurre dans les épi-
nards.»
Dans cette phase haussière, la
valeur des taux de l'épargne ne
pouvait décemment rester à son
niveau actuel. La BCN va donc
relever son taux d'épargne tradi-
tionnel d'un demi pourcent , alors
que les taux spéciaux, appliqués
aux comptes «jeunesse» ou comp-
tes de placement, bénéficieront
d'un plus de trois quarts pourcent.
Les nouveaux taux s'établissent
respectivement à 3Vi % et 4'/2 %.
Certains milieux n'ont pas manqué
de critiquer la hausse générale,
arguant que le besoin ne s en fai-
sait pas sentir et que les répercus-
sions sur les loyers ne manqueront
pas de suivre rapidement. En
outre, nombreux sont les observa-
teurs économiques qui prévoient
que les taux se détendront en fin
d'année, d'abord aux Etats-Unis, à
la suite d'une inflation grossissante
et du ralentissement de la conjonc-
ture. Ce qui devrait pousser à la
baisse cette fois notre fameux taux
hypothécaire.

«D'un point de vue personnel, je
ne vois pas ces taux se détendre
aussi rapidement , poursuit M.
Krebs. Comme pour la météo, il
est très difficile de faire des prévi-
sions à long terme. La hausse me
paraît dès lors justifiée.»

J. Ho

Rendement
nul...

En termes purement économi-
ques, l'investissement soviétique
dans l'invasion de l'Afghanistan
se solde par un fiasco aussi reten-
tissant que la débâcle américaine
au Vietnam.

Mais la guerre afghane a été
un conflit de pauvres, les morts y
ont coûté beaucoup moins cher
que dans le Sud-Est asiatique, si
tant est que l'on puisse tenir
l'atroce comptabilité du sang.

Les douze années de guerre du
Vietnam ont coûté 108 milliards
de dollars aux Américains. Elles
ont totalisé un million et demi de
morts et autant de blessés.

On peut évaluer à une tren-
taine de milliards de dollars les
huit années de raids soviétiques
en Afghanistan qui ont fait un
million de morts, un million de
blessés et mutilés, principalement
parmi les populations civiles,
alors que les pertes de l'Armée
rouge n'ont été que de 15.000
hommes en se souvenant que,
pour toutes les mères du monde,
un soldat mort restera toujours
un fils tué.

Dans cette comptabilité
d'outre-tombe, un Soviétique
vaut 66 Afghans tués alors que
dans la balance vietnamienne un
cadavre américain vaut 32 Viet-
namiens.

Voilà qui mieux que tout
raconte que. en fait de guerre, le
conflit afghan a été un massacre
systématique. Si l 'on ajoute aux
morts et blesses les cinq millions
d'exilés, c'est un Afghan sur trois
qui a été meurtri. Au Vietnam, les
Américains ont testé de nouveaux
matériels de guerre: en Afghani-
stan les généraux soviétiques ont
fait l'amer constat d'un matériel
obsolète.

On comprend dès lors aussi
pourquoi les jeunes Soviétiques
ont fait preuve de peu d'aptitudes
au combat face aux Afghans qui
eux savaient pourquoi ils ont pris
les armes, en plus du fait que les
tribus forment une nation guer-
rière aussi loin que l'on remonte
le cours de l 'histoire de ce carre-
four des mondes.

Finalement, dans ces deux
conflits, tant à Moscou qu'à
Washington, ce sont les budgets
qui n'ont pas supporté l'investis-
sement. Puis les deux blocs ont
fait payer à leurs alliés respectifs
le poids économique de la défaite,
par rouble et dollar interposés.

Au doit et à l'avoir de ce
compte afghan de feu et de sang.
il faut ajouter les centaines de
millions de dollars d'armes et de
matériel que les Américains ont
fourni à la résistance, mais dont
la moitié au moins a été détour-
née par la corruption.

Avec cette gabegie de mil-
liards, en huit ans, la douce
lumière dorée qui enveloppe les
fabuleux paysages d'Afghanistan
aurait pu être transformée en or
véritable à investir pour le bon-
heur des Pachtouns, des Tadjiks,
des Hazaras venus de Mongolie,
des Ouzbeks, des rudes Turkmè-
nes, des infatigables ISouristanis
et des fiers Baloutches qui tous
retournent à la case départ de
leur misère, encore plus miséra-
bles pour se défier...

Gil BAILLOD
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Aujourd'hui: à part des éclaircies
parfois belles le matin , temps
souvent très nuageux. Des préci-
pitations se produiront encore.

Demain: temps variable avec des
précipitations par intermittence.
Dès le week-end passage à un
temps assez ensoleillé et doux.
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Les vitesses patinent
Pas de décision pour les vitesses sur route

Des mesures pour réduire les hydrocarbures

Diminuer les émanations de soufre dans l'air et les émissions
d'hydrocarbure, c'est la prochaine étape que s'est fixée le
Conseil fédéral pour lutter contre la pollution de l'air. Mais,
profondément divisé, il a repoussé à cet été sa décision sur le
retour des vitesses sur autoroutes à 130 km/h. Le peuple
pourrait d'ailleurs être appelé à voter en novembre sur l'ini-
tiative (Pro vitesse 100-130).
Les récentes alertes au smog dans
les villes du plateau nous l'on rap-
pelé, la semaine dernière , la lutte
contre la pollution de l'air est loin
du but. Toutes les études en pos-
session du Conseil fédéral démon-
trent même qu 'il sera prati que-
ment impossible d'atteindre le but
fixé par la Stratég ie de lutte contre
la pollution de l'air , adoptée en
1986, soit ramener d'ici à 1995 le
niveau des émissions de polluants
à celui de 1960.

Cela sera possible pour le dio-
xyde de soufre (S02) provenant du
chauffage , mais on sera loin du
compte (un tiers) pour l'oxyde
d'azote (NOx) et les hydrocarbures
(COV) provenant du trafic auto-
mobile.

Lundi , lors d'une séance spé-
ciale , le Conseil fédéral devait se
prononcer sur les nouvelles mesu-
res pour renforcer encore sa straté-
gie de lutte , en se basant notam-
ment sur les quelque 54 proposi-
tions parlementaires déposées en
1987 et dont l'effet a été mesuré
par la société Electrowatt.

On attendait d'abord une déci-
sion du Conseil fédéral sur la pro-
longation des limitations de vitesse
sur routes et autoroutes. En 1985,
pour lutter contre la mort des
fo rêts, le Conseil fédéral avai t
abaissé ces vitesses à 80 et
120kmh. Décision prolongée de
deux ans encore en 1987, bien que
certaines études contestent l'effet
de ces mesures sur l'hvgiène de

l'air. Une diminution d'à peine 2
pour cent de NOx et de 6 pour
cent des hydrocarbures. La mesure
arrive à échéance à la fin de

Yves PETIGNAT

l'année. A plusieurs reprises,
notamment en raison du départ du
ministre responsable du dossier,
Mme Elisabeth Kopp, le Conseil
fédéral a repoussé sa décision.

TERGIVERSATION
Lundi encore, il a tergiversé, en
attendant , selon la version offi-
cielle présentée par Flavio Cotti , le
résultat de nouvelles études. En
réalité , on sait le Conseil fédéral
très divisé. Flavio Cotti estime que
toutes les incitations à diminuer la
pollution , même de manière peu
sensible, sont utiles. Jean-Pascal
Delamuraz n'a jamais caché son
agacement face à ces mesures, qui,
admettent les juristes, ne sont plus
respectées par les automobiles.

Le problème se complique
encore par l'imminence d'un vote
populaire , peut-être en novembre,
sur l'initiative (Pro vitesse 100-
130). avec une forte pression pour
rétablir les anciennes limitations.
Le Conseil fédéral pourrai t arriver
à un compromis avec les auteurs
de l'initiative , comme le retour aux

anciennes vitesses sur autoroutes ,
mais pas sur routes. Enfin , le
retour aux vitesses normales dès le
lendemain des alertes au smog de
cet hiver aurait été du plus mau-
vais effet.

DEUX TYPES DE MESURES
En attendant , le Conseil fédéral
prendra deux types de mesures:

• Diminution des émissions
provenant de la combustion ,
notamment par l'abaissement de la
teneur en soufre des huiles de
chauffage de 0,2 à 0.1 pour cent.
Cela se fera par l'introduction
d'une taxe incitative. Cela réduira
les émissions de 2000 tonnes par
an pour un polluant qui atteint
déjà les normes fixées par le Con-
seil fédéral. Mais tout ce qui peut
diminuer le smog en ville est bien-
venu , disent les écologistes.

• Réduction des évaporations
de carburants et autres composés
organiques volatils , notamment
dans l'industrie. On attend une
diminution de 36.000 tonnes. On
pourrait par exemple doter les dis-
tributeurs d'un manchon de récu-
pération des vapeurs d'essence.
9000 tonnes s'évaporent lors des
pleins.

Mais, malgré ces mesures, on
sera toujours à 50.000 tonnes du
but pour les NOx et à 60.000 ton-
nes pour les hydrocarbures , soil
plus du tiers. Avant la fin de
l'année, le Conseil fédéral présen-
tera un programme destiné à pro-
mouvoir les économies d'énergie,
notamment dans le bâtiment , il ne
désespère pas d'app li quer des
taxes afin de faire baisser le con-
sommation d'énergie et favorisera
les énergies renouvelables et la
promotion du trafic par rail. Y. P.
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Ex-premier ministre libéré
Belgique : M. Vanden Boeynants
a été relâché par ses ravisseurs

Un mois jour pour jour après son
enlèvement par un mouvement
inconnu, l'ancien premier ministre
belge Paul Vanden Boeynants
(VDB) a réapparu hier à son domi-
cile bruxellois, fati gué mais sain et
sauf, suite au versement d'une ran-
çon de plusieurs dizaines de mil-
lions de francs belges.
«Ce n'est pas fini. L'enquête con-
tinue sur tous les fronts» , a cepen-
dant souligné le procureur André
Rutten , alors que les ravisseurs
étaient toujours en fuite.

Les autorités ont rapporté que
«VDB» - ainsi que le surnomment
les Belges - avait été libéré lundi à
22 h 20 près de la gare de Tournai ,
80 km au sud-ouest de Bruxelles ,
et qu 'il avait pris un taxi pour
regagner la capitale. Dès son
retour vers minuit à son domicile,
situé dans un quartier chic, il a
prévenu la police qui l'a longue-
ment interrogé.

M. Rutten a précisé que M.
Vanden Boeynants , premier minis-
tre social-chrétien francop hone de
1966 à 1968 puis en 1978-79, était
dans un état «relativement bon».
RANÇON PAYEE EN SUISSE?

A la suite de négociations avec la
famille, dont les enquêteurs dispo-
saient d'«éléments fragmentaires»
depuis «huit à dix jours», une ran-
çon de «plusieurs dizaines de mil-
lions» de francs belges a été versée
«de façon classique», a ajouté M.
Rutten. Il a toutefois déclaré que
«certains éléments se sont passés à
l'étranger», laissant penser à un
paiement sur un compte bancaire
en Suisse.

Le quotidien Le Soir avançait la
somme de 100 à 200 millions de
FB - un chiffre démenti par le
substitut André Vandoren. Il a
aussi précisé que la libération avait
suivi le versement d'au moins 24
heures.

Les autorités ont affirmé avoir

en tout cas acquis la certitude que
VDB avait bien été enlevé, une
thèse contestée dès sa disparition -
et renforcée par l'envoi de sa carte
d'identité et deux feuillets manus-
crits par les ravisseurs .

CONTROVERSÉ
M. Vanden Boeynants est en effet
un homme politi que controversé,
condamné en 1986 pour évasion
fiscale et fraude. Au moment de
son enlèvement - le plus important
concernant une figure politique
belge - il faisait l'objet d'une
enquête dans laquelle il était soup-
çonné d'avoir touché des pots-de-
vin alors qu 'il était ministre de la
Défense dans les années 70.

Trois jours après sa disparition ,
une commission parlementaire ad
hoc devai t en outre enquêter sur
les accusations de pots-de-vin qu'il
aurait reçus en tant que ministre
de la Défense. L'audition fut tout
d'abord repoussée, puis l'affaire
classée comme sans fondement.

FAIBLE
ET FATIGUÉ

Hier, VBD, portant des lunettes de
soleil et la barbe, est apparu briè-
vement à la fenêtre de son appar-
tement situé au septième étage,
agitant un doigt à l'adresse des
journalistes et photographes pour
leur indiquer qu'il ne ferait pas de
déclaration. Le substitut Vandoren
a d'ailleurs précisé qu'il ne s'expri-
merait pas publiquement «dans les
jours à venir».

M. Vanden Boeynants a toute-
fois reçu une photographe, Cathe-
rine Benoît. Celle-ci a ensuite rap-
porté qu'il semblait fatigué, faible
et amaigri et qu'elle avait dû le
photographier sans flash parce
qu'il ne supportait pas les lumières
crues.

M. Vanden Boeynants a permis à une seule journaliste de le pho-
tographier. (Notre bélino AP)

VDB avait disparu en début de
soirée du 14 janvier, alors qu'il
garait sa voiture dans un garage
proche de son appartement. Un
mouvement jusque là inconnu , le
Brigade socialiste révolutionnaire
(BSR), avait revendiqué son enlè-
vement dans les jours suivants en
exigeant une rançon de 30 millions
de FB affirmant qu'il en distribue-
rait les deux tiers aux personnes
dans le besoin.

AUCUNE MOTIVATION
POLITIQUE

M. Vandoren a toutefois estimé
hier que cette bande n'avait
aucune motivation politique mais
était constitué de simples crimi-
nels. Il a raconté que VDB avait

été enlevé par deux personnes ,
attaché puis conduit à une voiture
avec l'aide d'une troisième per-
sonne. Apparemment détenu dans
l'obscurité totale , avec la présence
permanente de deux ou trois per-
sonnes, il a été traité de façon rela-
tivement correcte, a ajouté le sub-
stitut , qui n'a pas précisé s'il con-
naissai t le lieu de détention.

Le Soir ajoutait hier que les
enquêteurs pensaient que les ravis-
seurs de M. Vanden Boeynants
s'étaient réfugiés en France - une
hypothèse accrédité notamment
par le fait que Tournai, où il a été
libéré , est proche de la frontière
française. Des rumeurs faisaient
aussi état d'une détention en
France, (ap)

Catastrophe de Bhopal
Accord sur les mdemnites

La multinationale américaine
Union Carbide Corp, a accepté de
payer une compensation «totale et
définitive» de 470 millions de dol-
lars de dommages et intérêts à la
suite de la catastrophe de Bhopal
qui avait fait plus de 3000 morts en
décembre 1984. La Cour suprême
indienne a ordonné à Union Car-
bide de payer cette somme avant le
31 mars.
Une fuite de gaz toxique (isocya-
nate de méthyle) à l'usine de Bho-
pal (centre de l'Inde) avait fait
3350 morts, dont 1700 en une seule
nuit. Des milliers de personnes

sont en outre aujourd'hui handica-
pées ou mutilées après inhalation
du gaz toxique.

En rendant son verdict , la Cour
Suprême de New Delhi a estimé
que le montant de la sentence était
«juste, correct, équitable et raison-
nable». Le gouvernement de New
Delhi et l'Union Carbide présente-
ront aujourd'hui au tribunal un
accord détaillé devant clore défini-
tivement cette affaire.

Le conseiller d'Union Carbide,
Fali Nariman, a transmis à la Cour
l'acceptation de la proposition par
la compagnie, (ats, afp, reuter)

Ponctué de tirs de roquettes
Afghanistan : retrait des derniers Soviétiques

A la veille du retrait définitif des
forces de l'Armée rouge station-
nées en Afghanistan, les mouve-
ments rebelles entourant Kaboul
ont durci leur siège hier en tirant
pour la première fois depuis un
mois cinq roquettes sur la capitale
- dont deux sur l'aéroport - qui ont
fait cinq morts. Les Soviétiques y
poursuivaient pendant ce temps
leur acheminement de vivres et de
gasoil par voie aérienne mais égale-
ment terrestre.
Le gouvernement afghan a en
outre procédé à l'expulsion de trois
journalistes français de TF1, accu-
sés d'avoir quitté Kaboul pour une
autre province sans autorisation ni
accompagnateurs, au moment où
le ministère soviétique des Affaires
étrangères annonçait par là voix de
son porte-parole Vadim Perfiliev
qu'«à partir du 15 février, il n'y
aura plus un seul soldat soviétique
sur le territoire afghan».

L agence Tass a par ailleurs sou-
ligné que depuis le mois de janvier,
date à laquelle a débuté la seconde
phase du retrait soviétique, plus de
45.000 soldats avaient quitté l'Afg-
hanistan. Selon le quotidien
«Troud» , organe des syndicats
soviétiques, le dernier contingent
placés sous les ordres du général
Boris Gromov devrait traverser
aujourd'hui vers midi le pont
reliant la ville af ghane de Khaira-
ton à la cité de Termez, en URSS.

KABOUL RAVITAILLÉ
Alors que les dernières troupes res-
tées à Kaboul s'apprêtaient à
emprunter la route de Salang à
destination de la frontière soviéti-
que, une colonne de camions afg-
hans, chargés de marchandises de
première nécessité en provenance
d'Union soviéti que sont parvenus
lundi soir à Kaboul après avoir
traversé, avec l'aide de l'armée
régulière afghane, les lignes rebel-

les postées sur leur itinéraire. «En
passant par le col de Salang, rap-
porte Tass, les camions ont appro-
visionné la capitale en farine, riz,
kérosène et essence». M. Perfiliev
a de plus révélé que ce convoi était
composé de 150 camions et que
300 autres véhicules de transport
se dirigeaient vers Kaboul, appa-
remment par la même voie.

A cet égard, Tass a précisé que,
«récemment encore, la route
reliant Kaboul à Khairaton était la
cible des offensives des rebelles du
groupe de Ahmad Chah Mas-
soud». Selon l'agence, «les opéra-
tions menées depuis peu par les
unités de l'armée afghane ont sen-
siblement affaibli les activités des
partisans de Massoud».

Les derniers parachutistes sovié-
tiques partis lundi de l'aéroport de
Kaboul , dont il gardaient les ins-
tallations , ont été relevés depuis
par des soldats afghans et l'URSS
poursui t son acheminement des
secours par voie aérienne. «Hier
(lundi), quatre gros-porteurs sovié-
tiques se sont envolés de Tachkent
pour Kaboul avec à leur bord 75
tonnes de produits des secours», a
fait observer Edouard Koudryavt-
chev, responsable au ministère
soviétique des Affaires étrangères.

La reprise du pont aérien prévu
par les responsables des Nations
Unies chargés de l'assistance aux
Kaboulis a de nouveau été ajour-
née, la compagnie de charter sué-
doise Transwede, qui s'était portée
volontaire lundi , préférant différer
sa réponse en raison des tirs de
roquettes perpétrés mardi sur
l'aéroport de Kaboul.

DIPLOMATES RAPPELÉS
La journée de mard i a également
vu la Pologne rappeler ses quatres
dip lomates encore en poste dans la
capitale afghane, devenant par là-
même le deuxième pays du Bloc de
l'Est à fermer son ambassade à

Kaboul après la Hongrie, tandis
que la Chine et la Communauté
européenne exprimaient de con-
cert leur satisfaction à la veille du
retour en URSS des derniers mili-
taires soviétiques restés en Af gha-
nistan.

«La préoccupation du monde
est à présent de savoir si une
guerre civile succédera au retrait
soviétique», souligne un communi-
qué de l'agence Chine nouvelle.
Les 12 ministres des Affaires
étrangères de la CEE relevaient ,
eux, que ce retrait signifiait que
«les possibilités de parvenir main-
tenant à un règlement interne aug-
mentent».

Au Pakistan , la «choura» , assem-
blée consultative des Moudjahid-
dine, a enfi n repris ses débats en
vue de la constitution d'un gouver-
nement provisoire en Afghanistan
malgré l'absence depuis vendredi
des délégués de l'alliance des huit
mouvement de résistants chiites
basé en Iran.

De nouvelles divisions sem-
blaient néanmoins poindre parmi
les membres de l'alliance des sept
partis sunnites (installés au Pakis-
tan), les modérés menaçant de
boycotter cette réunion si les com-
posantes fondamentalistes de ce
mouvement continuaient à impo-
ser leurs vues et leurs ambitions
aux autres délégations, (ap)

La polémique prend de l'ampleur
aux Etats-Unis

Des menaces de bombes et des mil-
liers de lettres de protestations ont
été reçues à New York par l'éditeur
aux Etats-Unis de l'écrivain britan-
ni que d'origine indienne Salman
Rushdie pour son livre «Les versets
sataniques» , à deux semaines de sa
parution dans le pays.
Cet ouvrage, considéré par les
musulmans fondamentalistes com-
me un blasphème à l'égard de
l'islam et du prophète Mahomet , a
provoqué une série de manifesta-
tions parfois sanglantes dans des
pays à forte concentration musul-
mane , tels le Pakistan et l'Inde.

Le représentant de l'ultra-fon-
damentalisme islamique, l'ayatol-

lah Khomeiny, s'en est officielle-
ment mêlé, appelant les «musul-
mans du monde entier à exécuter
rapidement» M. Rushdie.

La menace est prise très au
sérieux par ce dernier , qui a
annoncé le même jour à la radio
britanni que BBC l'annulation de
son voyage aux Etats-Unis à l'oc-
casion, le 22 février, du lancement
de son livre sur le marché améri-
cain.

Le Conseil national américain
des affaires islami ques a pris posi-
tion sur l' affaire. Son président. M.
Mohammad Mehdi , est opposé
aux menaces de mort contre M.
Rushdie. (ats, afp)

Versets sataniques

m LE MONDE EN BREF

DANEMARK. - D impor
tants effectifs de la police danoise
ont fermé les 13 bars et restau-
rants de la «ville-libre« de Chris-
tiania à Copenhague.

IRAN. — Septante personnes
accusées de trafic de drogue ont
été pendues en public à Téhéran
et dans 25 autres villes iranien-
nes.

MALOUINES. - Carlos
Menem, candidat de l'opposition
péroniste aux élections présiden-
tielles de mai en Argentine, a réaf-
firmé les revendications de son
pays à l'égard des îles Malouines
et n'a pas exclu que le conflit
avec l'Ang leterre puisse à nou-
veau faire «couler le sang» .

DRUZES. - Les 15.000 Dru-
zes du plateau du Golan ont
observé massivement une grève
générale d' un jour , mardi , à
l'occasion du septième anniver-
saire du déclenchement de la
«Grande Grève» contre l'imposi-
tion de cartes d'identité israélien-
nes.

ROUMANIE. - Des anima-
teurs du mouvement contestataire
de Slovénie (nord) ont demandé
aux autorités yougoslaves de réa-
gir face à la «terreur» dont est
victime selon eux la minorité
serbe de Roumanie.

PARIS. — Le premier ministre
polonais Rakowski est arrivé
mardi à Paris pour une visite de
travail non officielle de trois jours
qui sera marquée par des entre-
tiens au plus haut niveau.

POLLUTION. - Quelque
2000 personnes ont été victimes
de symptômes de gastro-entérite
(nausée, diarrhées) la semaine
dernière à Avoriaz (Alpes françai-
ses) après avoir bu de l'eau de
source polluée par un égoût.

MONTGOLFIÈRE. - Une
petite brise a accompagné l'ascen-
sion, hier, du ballon du Japonais
Fumio Niwa, parti de Yokohama ,
au Japon, pour tenter la première
traversée en solitaire de l'océan
Pacifique à bord d'une montgol-
fière.

Une disparition
qui a peu ému

Ancien premier ministre
retrouvé rivant après avoir été
perdu pendant des semaines !

L'événement vient de se pas-
ser en Belgique et Ton s 'aper-
çoit que le monde avait presque
oublié l'enlèvement de M. Van-
den Boeynants. Comme s'il
s'agissait d'un simple fait
divers !

L'homme politique redécou-
vert avait pourtant une certaine
carrure, de l'originalité, de la
vene. On a pu disputer de sa
moralité, mais enfin les entor-
ses qu'il a pu faire à l'éthique
n'avaient rien de capital.

En Italie, en France, aux
Etats-Unis, son rapt eût fait
constamment les délices des
médias du monde entier.

On aurait battu le rappel des
bonnes intentions. On aurait
mitraillé l'espace d'appels
pathétiques.

Dans le plat pays, après
l'émotion de la disparition sou-
daine, ce fut le silence, à peine
interrompu, quand les informa-
tions internationales étaient
rares, par quelques lignes rap-
pelant que M. Vanden Boey-
nants ne répondait toujours pas
présent.

Cette indifférence tient-elle
au fait que la Belgique est une
petite nation comme la nôtre et
que les hommes politiques dont
la renommée dépasse les fron-

tières se comptent sur les dix
doigts?

Nous ne croyons guère à
cette explication.

Pour nous, la raison de
mutisme réside dans le carac-
tère belge. Généralement, on y
goûte moins le tapage médiati-
que qu'ailleurs et, surtout, on
n'y tient pas dans une estime
très particulière les gouver-
nants. Ils font leur boulot, un
point, c'est tout. Et l'on ne s 'en
soucie guère.

On se souvient, par exemple,
qu'il y a une quinzaine d'année,
l'Etat aurait fonctionné excelle-
ment sans gouvernement pen-
dant des semaines et des semai-
nes.

En raison des divisions politi-
ques, il était, en eff et , impossi-
ble d'en f ormer un.

L'économie pourtant demeu-
ra en plein boom: les maires, la
Banque Centrale et les grandes
sociétés s'arrangeant pour en
assurer le bon développement
et les ministres démissionnaires
signant les documents lorsque
la loi l'exigeait

Quant au reste, personne
n'eut à souffrir du manque de
gouvernement

Dès lors, il semble bien que
les Belges aient j u g é  que leurs
ministres, dans leur majorité,
étaient un rouage assez peu
utile de l'Etat. D'où leur atti-
tude à l'égard de M. Vanden
Boeynants.

Pour la démocratie, n'est-ce
pas un symptôme dangereux ?

Willy BRANDT

Libération en Afrique du Sud
Les autorités sud-africaines ont
libéré mardi au moins 17 des déte-
nus politiques, mais en affirmant
que cette initiative ne répondait pas
à la grève de la faim observée de-
puis trois semaines dans les établis-
sements pénitentiaires.
L'élargissement de ces 17 prison-
niers non identifiés a été annoncé
par le bureau du ministre de la Loi
et de l'Ordre, Adriaan Vlok, alors
que ce dernier rencontrait les avo-
cats de certains des 300 détenus en
grève de la faim.

Le porte-parole du ministre n'a
pas fait état de conditions particu-
lières; mais un spécialiste des
droits civi ques a déclaré à Johan-
nesburg que les prisonniers libérés

semblaient au nombre de 19 et
étaient soumis pour la plupart à
des conditions très strictes en
matière de liberté de mouvement
et d'expression.

Le porte-parole de Vlok a dit
que leur libération était le résultat
de contrôles de routine et qu 'elle
était sans rapport avec les grèves
de la faim, qui visent à obtenir
l'élargissement de toutes les per-
sonnes détenues sans procès en
vertu de l'état d'urgence.

Vlok a rencontré des avocats
représentant une grande partie de
ceux qui sont détenus sans juge-
ment et a accepté de recevoir une
délégation de familles des détenus
mardi soir, (ats, reuter)

Prisonniers politiques
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Strictes directives
Budget de la Confédération pour 1990

Le Conseil fédéral a publié mardi des directives strictes pour
l'établissement du budget de 1990 et du plan financier 1991-
1993. Il doit prendre de telles mesures, écrit-il, «pour com-
battre plus efficacement un certain laxisme en matière de
dépenses». Il n'entend pas s'exposer à nouveau - comme l'an
passé - à être remis à l'ordre et invité par les commissions
des finances à faire preuve de plus de discipline dans l'éta-
blissement du budget.

Le Conseil fédéral estime justifié
de réviser les hypothèses admises
en 1988 pour évaluer le développe-
ment économique. Il prévoit pour
1990 une croissance nominale de
5% et une croissance réelle de
2,2%. De 1991 à 1993 la croissance
nominale devrait s'élever en
moyenne annuelle à 4,5% et la
croissance réelle à 2%. Quant aux
taux de renchérissement , il les éva-
lue à 2,8% en 1990 et 2.5% en
moyenne pour les trois années sub-
séquentes.

Il ne sera guère possible, durant
la période de planification , d'aug-

menter la tranche d'accroissement
peu satisfaisante des recettes de la
Confédération , qui sera vraisem-
blablement inférieure au dévelop-
pement économique. La pression
visant à créer des allégements fis-
caux touchant à la structure même
des impôts ne va pas se relâcher en
Suisse, compte tenu de la création
du grand marché européen. En re-
vanche, il n'est pas certain que l'on
puisse compenser sans délai et
entièrement les éventuelles dimi-
nutions de recettes.

Eu égard à la situation économi-
que favorable , la quote-part des
dépenses publiques (par rapport

au produit intérieur brut), qui est
de 10%, est trop élevée. En raison
des incertitudes qui pèsent sur la
politi que financière fédérale, elle
doit être ramenée à 9.5% d'ici la
fin de la période de planification.
La conjoncture favorable ne doit
pas inciter la Confédération à
engager des dépenses injustifiées ,
aussi bien au plan de la politi que
conjoncturelle que financière.

Il convient donc, pour la pério-
de 1989 à 1992, de limiter le taux
d'accroissement moyen annuel des
dépenses à un peu moins de 4%.
Pour l'année 1993, qui sera une
année à faibles dépenses, l'accrois-
sement , des dépenses totales ne
devra pas excéder 3%.

Lors des débats sur le budget
durant la dernière session d'hiver ,
les Chambres ont critiqué les taux
d'accroissement élevés des dépen-
ses et invité le Conseil fédéral à
procéder à des réductions se chif-
frant à 300 millions environ. Le
Conseil fédéral s'est exécuté et le

Parlement a finalement voté des
compressions de l'ordre de 273
millons.

UNE POLITIQUE
RIGOUREUSE

Le Conseil fédéral - peut-on lire
dans les directives - entend pour-
suivre cette politi que rigoureuse
fixée en fonction de priorités bien
définies et l'appli quer sans faillir
durant les années 1990 à 1993. Il
n 'est pas disposé à admettre que
les coupes faites dans le bud get de
1989 soient compensées au cours
des années subséquentes en gon-
flant les chiffres du plan financier.

Il n'est pas encore possible de
chiffrer les conséquences financiè-
res de ces directives. Selon le plan
financier publié en octobre 1988,
le Conseil fédéral prévoit pour
1990 un excédent de recettes de 60
millions , pour 1991 un déficit de
440 millions et pour 1992 un
«modeste» bénéfice de 10 millions
de francs.

(ats)

Argent sale
Dick Marty sur la piste genevoise

Dans le cadre de son enquête sur la
filière libano-turque de blanchis-
sage d'argent de la drogue, le pro-
cureur tessinois Dick Marty vient
d'adresser à la justice genevoise
une commission rogatoire concer-
nant 22 banques et une société
financière. C'est ce qu'a confirmé,
mardi à AP, le président du collège
des juges d'instruction à Genève,
Vladimir Stemberger. La société
financière visée est la Mirelis S.A.,
déjà citée à plusieurs reprises dans
le cadre de ce dossier explosif.
Fondée en 1949 par deux hommes
d'affaires irakien et le radical
Charles Duboule. conseiller d'Etat
genevois de l'époque, la Mirelis
S.A. avait déjà été mise en cause
ces dernières années par des
magistrats italiens qui enquêtaient
sur des trafi quants de drogue
turcs.

Dans son communiqué de
presse du 6 février dernier , Dick

Marty indi que qu'une copie d'un
ordre de perquisition de la justice
genevoise concernant une société
financière avait été retrouvée dans
les bureaux zurichois des frères
Magharian. Cette société, que le
procureur tessinois ne nomme pas,
est la Mirelis S.A.

Ce document avait été émis à la
suite d'une demande d'entraide
judiciaire italienne. Les enquêteurs
de la Péninsule s'intéressaient par-
ticulièrement au compte ouvert
par un trafi quant de drogue turc ,
et par lequel auraient transité des
dizaines de millions de francs.

S'agissant des 22 banques gene-
voises dont certains comptes inté-
ressent Dick Marty, le Crédit
Suisse affirme , dans une «déclara-
tion» publiée à ses frais hier par
différents quotidiens suisses, que
les frères Magharian ont effecuté
des virements par l'intermédiaire
de «300 banques différentes de
Suisse et de l'étranger», (ap)

Suisse sans armée
La votation populaire sur 1 initia-
tive «pour une Suisse sans armée»
aura lieu le 26 novembre, a décidé
le Conseil fédéral.

Comme l'a fait savoir hier à la
presse le vice-chancelier Achille
Casanova, seuls trois objets défini-
tivement traités par le Parlement
peuvent actuellement être mis en
votation: cette initiative , celle en
faveur des petits paysans et celle
qui demande des limitations de
vitesse à 100-130 km/h.

L'initiative en faveur des petits
paysans passera en votation le 4
juin. L'initiative «pour une Suisse
sans armée» le 26 novembre, et
non le 24 septembre comme on
l'avait envisagé. Le Conseil fédéral
entend procéder ainsi pour des rai-
sons prati ques: on pourra grouper
le même dimanche deux objets (le
deuxième étant l'initiative 100-130
si elle n 'est pas retirée).

(ats)

Victoire de la Commission des cartels
Les assureurs n'iront pas au Tribunal fédéral

L Association suisse des assureurs
de choses (ASAC) a décidé de se
soumettre à la décision du Départe-
ment fédéral de l'économie publi-
que (DFEP) relative au démantèle-
ment de leurs accords cartellaires.
L'association ne fera donc pas
recours au Tribunal fédéral ,
comme elle en avait le droit et
comme elle en avait évoqué la pos-
sibilité. Les accords cartellaires
passés seront ainsi abolis dès mars
prochain.

C'est après une «analyse détaillée
et approfondie de toutes les con-
séquences» de la décision du
DFEP que l'assemblée extraordi-
naire de I'ASAC, réunie mardi à
Berne, a résolu de l'accepter.

Dans un communi qué , I'ASAC
relève qu 'aussi bien la Commission
des cartels que le DFEP ont
reconnu les effets positifs des
accords dans le domaine de l'assu-
rance des dommages causés par les

forces de la nature. Les assureurs
«tenteront , en sauvegardant l'idée
de solidarité , de trouver une solu-
tion tolérable pour assureurs et
assurés». En outre , les assureurs de
choses poursuivront sur le marché
suisse leur adaptation au marché
européen de 1992.

UNE LONGUE ENQUÊTE
Suite à une longue enquête , la
commission des cartels avait établi
que , par les accords passés entre

elles, les compagnies d assurance
de choses empêchaient la concur-
rence de jouer. Les consomma-
teurs , pour leur part, avaient égale-
ment critiqué les hausses de prime ,
souli gnant l'absence de choix.

Dans un premier temps, les assu-
reurs avaient attaqué les conclu-
sions de la Commission des car-
tels , affirmant notamment qu 'elles
étaient le fruit d'investi gations
insuffisantes , (ap)

L'épopée touche à sa fin
Requérants d'asile d'Interlaken

L épopée des requérants kurdes qui
avaient fui le centre fédéral de
Goldswil pour se réfugier dans
l'église protestante d'Interlaken le
31 janvier touche à sa fin.
Les demandeurs d'asile ont été
transférés hier matin dans un hôtel
du village voisin d'Unterseen. Ils
ont en outre mis un terme à la
grève de la faim qu'ils avaient enta-
mée il y a douze jours, a indiqué le
conseil de paroisse.

La prise en charge des requérants ,
assumée ces derniers jours par le
conseil de paroisse, incombera
désormais à une «organisation
professionnelle». Cette question
pourrait toutefois engendrer de
nouveaux problèmes, les Kurdes
s'étant toujours opposés à ce que
des organismes tels que la Croix-
Rouge suisse s'occupent d'eux.

De surcroît , les requérants esti-
ment avoir été floués par le conseil
de paroisse qui leur avait donné
l'assurance dimanche qu 'il con-
tinuerait à les prendre en charge.
Le conseil de paroisse a été con-
traint de revenir sur cette décision
lundi soir à la demande du conseil
munici pal d'Unterseen. Les
demandeurs d'asile n'en avaient
toutefois pas été informés.

Le délai de dix jours qu avait
accordé le délégué aux réfugiés
(DAR) Peter Arbenz aux deman-
deurs d'asile dont la requête a été
écartée définitivement a com-
mencé hier. Une demande de pro-
longement de dix jours a été dépo-
sée. Le délai normal est fixé à cinq
jours. Les membres du conseil de
la paroisse d'Interlaken-Gsteig qui
conservent le droit de voir les
requérants en tout temps vont par-
ticiper au réexamen des demandes
d'asile.

Accueil de
1000 réfugiés

Le Conseil fédéral a décidé
d'admettre par ailleurs en l'espace
de deux ans (1989-1990) un contin-
gent de mille réfugiés en prove-
nance de pays de premier asile.
Seront admis en principe des réfu-
giés qui ont déjà dû passer quelques
années dans un camp de réfugiés et
n'ont pas pu être admis dans un
pays tiers, a indiqué mardi le
Département de justice et police.
Ce contingent est à disposition du
délégué aux réfug iés. Celui-ci peut
notamment partici per à des pro-
grammes d'accueil spéciaux du

Les requérants d'asile attendent, devant l'église d'Interlaken, les
véhicules qui les conduiront à Unterseen. (Bélino AP)
Haut Commissariat des Nations
Unies pour les réfug iés. Il peut
également admettre des réfug iés
handicapés et des groupes spécifi-
ques de réfugiés ou d'autres per-
sonnes pour des raisons humani-
taires proposés par des organisa-
tions humanitaires internationales.

Le dernier contingent autorisé
par le Conseil fédéral remonte à
1984. Il s'élevait à 500 personnes et
permettai t d'admettre en quatre
ans, de 1984 à 1987, 250 personnes
pour des motifs humanitaires et
250 personnes handicapées.

(ats)

Cohérence
Il aurait tout de même été mal-
venu d'annoncer le retour aux
vitesses 100-130 sur routes et
autoroutes, le jour où le Conseil
f édéral constate son impuis-
sance à retrouver l'air «pur»
des années 60. C'était se mettre
à genoux devant le lobby auto-
mobilistes.

Flavio Cotti a obtenu du
Conseil f édéral qu 'il remette sa
décision à six mois. C'est
mitant de gagné pour une politi-
que cohérente.

On peut eff ectivement con-
sidérer que la limitation
actuelle des vitesses, ignorée
par les automobilistes, peu
déf endue par la police, ne pro-
voque que peu d'amélioration
de l'hygiène de l'air (entre 2 et
6 pour cent) tout en étant
source d'irritation et de viola-
tion constante du droit. Une loi
que l'on ne peut plus f aire res-
pecter doit être changée, disent
les juristes.

Le problème, c'est que les
automobilistes ont f ait de ces
dix kilomètres-heure de diff é-

rence un objet de f ixation, une
véritable entrave a leur sacro-
sainte liberté. Chacun met ses
rêves de liberté là où il p eut,
mais il n 'empêche qu'une vota-
tion populaire sur le sujet n 'a
que peu de chances de renf or-
cer le Conseil f édéral.

Or, dans la lutte contre la
pollution de l'air, nous savons
que les grands pas nous sont
désormais interdits, après
l'adoption du catalyseur. Pour
atteindre le niveau de po llution
des années 60, il n'y a plus que
l'accumulation de mesures res-
treintes, un pour cent grapillé
ici, deux autres là.

Se résigner avec la vitesse
des voitures, dans ce contexte,
c'est admettre que cette somme
d'eff orts est vaine. M. Cotti
n'est pas de ceux qui abandon-
nent.

Cela dit, on peut tout crain-
dre, si le gouvernement se met
à négocier un compromis avec
les initiateurs ligués derrière
Bernard Bôhi. Ce serait con-
sacrer les groupes de pression
au rang d'interlocuteur du Con-
seil f édéral. Faire la politique
de la rue...

Yves PETIGNA l

IVRESSE. — De retour d'une
soirée politique dans la nuit de
lundi à mardi , le président du
PDC de Sion, M. Michel Evéquoz,
ancien directeur des prisons can-
tonales, a causé un accident de
circulation en état d'ébriété en
ville de Sion. Survenant en
période électorale , l'incident sus-
cite passablement de commentai-
res en région sédunoise.

CHAUFFARD. - La police
cantonale fribourgeoise a inter-
pellé le conducteur qui avait mor-
tellement blessé, mercredi der-
nier , un septuagénaire de Ried et
s'était enfui. Il s'agit d' un habi-
tant de Fribourg, d'une trentaine
d'années. Depuis mercredi , la
police s'est rendue dans plus de
25 carrosseries et a contrôlé quel-
que 500 véhicules.

TAXE. — Refuser de payer la
taxe d'exemption militaire, par
conviction pacifiste , ne constitue
pas un mobile honorable, au sens
du Code pénal, permettant une
réduction de peine, a jugé le Tri-
bunal fédéral. Dans un arrêt , il a
cassé un jugement du Tribunal

cantonal de Saint-Gall , qui avait
admis cette circonstance atté-
nuante en faveur d'un député
écologiste opposé à l'armée.

EXPULSIONS. - Quatre res-
sertissants turcs entrés illégale-
ment en Suisse samedi, près de
Mùstair (GR), ont été expulsés sur
injonction du service de la police
des étrangers des Grisons. Ils ont
regagné la Turquie par la voie des
airs. Selon le ministère public des
Grisons, le passeur qui les avait
introduits en Suisse, un Turc de
47 ans, est toujours en détention
préventive.

LÉMAN. — La santé du lac
Léman a poursuivi en 1 988 son
évolution positive. Néanmoins, les
teneurs en phosphore restent trop
élevées; les hivers relativement
doux de ces dernières années
n'ont pas permis une oxygénation
suffisante de l'ensemble des eaux.
Les efforts entrepris doivent être
poursuivis , voire renforcés , a indi-
qué la Commission internationale
pour la protection des eaux du
Léman (CIPEL) .

m LA SUISSE EN BREF
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Bonne
résistance

Bourse
de Genève
La bourse a fait preuve de résis-
tance mardi. Les événements qui
vont scander le parcours hebdo-
madaire foisonnent et la multipli-
cation des statistiques économi-
ques à paraître aux Etats-Unis
explique, en partie du moins, la
retenue des investisseurs.

Quatre secteurs se démarquent
par l'ampleur de leur progression.
En tête, les métaux (+ 1.5%) avec
notamment Alusuisse — le bon
(80 + 2) et la nominative
(462+11) plus que la porteur
(977+13) — la chimie est pres-
que aussi étonnante que le pre-
mier compartiment évoqué.

Le titre le mieux placé est tou-
jours la nominative Ciba
(2545 + 65), talonnée par le bon
(2525 + 35), la nominative San-
doz (8850+150) et le bon
1860+10). Le baby Roche, qui
vaut 25 fr de plus que la veille
soit 14175 fr se fait discret ,
comme l'action Ems-Chemie
(4460+10) qui peut se targuer
d'une progression de près de
13% depuis le début février.

Cette séance salue également
le réveil des assurances, et surtout
des nominatives de plusieurs
titres dont Zurich (3500+85),
Winterthur (3270 + 70), Reassu-
rances (7250 + 50) et Bernoise
(8850+100). Enfin, le réveil des
machines, qui, grâce à l'incroya-
ble poussée de la nominative
(+8.2%) et de l'action (+7.1%)
Saurer, de la nominative Sulzer
(+2.1%) marquent une avance
de près de 0.8%.

Ces valeurs se disputent les
meilleures places avec la Finan-
cière de presse (230+10), Forbo
(2930+80), Suter + Suter
(2925 + 75), les bons BSI
(305+10), Daetwyler (460+15)
et Siegfried (360+10).

La séance a par contre été
moins radieuse pour les bons SIG
(415-15), Rentsch (286-7),
Gurit (510-10), Interdiscount
(305-5), Helvetia (2000-30),
les actions Zurich (4360-80) et
Michelin (641-12). (ats, sbs)

Chômage sous-estime
Suisse : une étude révélatri ce
Selon une étude «sur la dynamique du chômage en
Suisse» effectuée par l'Université de Bâle, les données
officielles sous-estiment la véritable ampleur du sous-
emploi. L'Office fédéral de l'industrie, des arts et
métiers et du travail (Ofiamt) a publié hier les princi-
paux résultats de cette étude qui a été financée par
l'assurance-chômage.
L étude a porte principalement sur
le problème des personnes sortant
de l'assurance-chômage dans les
cantons de Berne, Soleure, Bâle-
ville, Bâle-campagne et Argovie,
dans la prériode de janvier 1985
à décembre 1986. Contrairement
aux chiffres officiels qui indiquent
un taux de chômage d'environ
1 %, les données recueillies par
l'Université de Bâle font apparaî-
tre que pendant cette période plus
de 5 % des personnes actives ont
été touchées par le chômage. Les
personnes concernées se sont
trouvées en moyenne 1,19 fois
sans emploi, et chaque fois pour
quatre mois en moyenne.

Selon les auteurs de l'étude, la
distorsion constatée en regard des
chiffres issus de l'assurance-chô-
mage s'explique par le fait que

ceux-c i ne portent que le chô-
mage couvert par l'assurance.

L'effectif des personnes sans
emploi s'est renouvelé à raison
d'un quart par mois par suite des
nouvelles inscriptions et des radia-
tions de cas. Les entrées mensuel-
les se présentaient ainsi . 89%
des personnes occupaient précé-
demment un emploi, 8% sor-
taient de la scolarité ou d'une
période de formation au sein de
l'entreprise, et 3% étaient
d'autres personnes non actives.

Côté sortie, 70% des chô-
meurs inscrits ont retrouvé un
emploi, selon les indications des
offices du travail. Quant aux 30%
restants, ils ne peuvent pas être
observés avec précision par le
biais des données à disposition.

(ats)

ALSO. — Contrôlée par le
groupe des ascenseurs Schindler ,
la société lucernoise d'informati-
que Also Holding S.A. licenciera
175 personnes dans ses unités de
vente allemandes, a indiqué
mardi à Lucerne l'administrateur
d'AIso Holding et membre du
directoire de Schindler Uli Sigg.

INFLATION. - L'annonce
d'une très forte hausse des prix
de gros en janvier en Allemagne
fédérale a relancé les craintes
d'une accélération de l'inflation
dans les milieux financiers, contri-
buant à alimenter les spéculations
sur une nouvelle hausse des taux
d'intérêt en Europe.

MERCK. — Le chiffre d'affaires
mondial du groupe chimique
ouest-allemand Merck a progressé

l'an dernier de 15% à 1,69 (en
1987: 1,472) milliards de francs.
Pour cette année, le groupe dont
les participations étrangères sont
contrôlées par un holding de
Zoug escompte une nouvelle pro-
gression de ses résultats.

VALTRONIC. - Le groupe
Valtronic Holding S.A. (Les Char-
bonnières-VD), spécialisé dans la
microélectronique de haute tech-
nologie, vient de faire une impor-
tante acquisition en France. Ainsi
qu'il l'a annoncé, il a repris en
date du 1er février les activités
civiles de la société Thomson
Hybrides, appartenant au groupe
Thomson-CSF.

«FED». — Le président améri-
cain George Bush a déclaré au
Wall Street Journal qu'il est

oppose a un resserrement du cré-
dit par la Réserve Fédérale pour
lutter contre l'inflation, alors
même que la banque fédérale
relève progressivement ses taux
d'intérêts à court terme.

REUTERS. - Reuters Holding
Pic a annoncé que son nouveau
programme de rationalisation et
l'introduction de plusieurs nou-
veaux produits devraient amélio-
rer les résultats financiers du
groupe dans l'année en cours.

BALLY. — La fabricant de
chaussures Bally a fondé une nou-
velle société au Japon, Bally
Japan Ltd. La filiale du groupe
Oerlikon-Bùhrle veut ainsi renfor-
cer sa position sur les marchés
extrême-orientaux. La marque
Bally a déjà «largement profité»

ces derniers temps de l'engoue-
ment des Japonais pour les pro-
duits européens de haut de
gamme.

ABB. — Le groupe helvèto-sué-
dois Asea Brown Boveri (ABB) et
le groupe américain Westing-
house ont obtenu partiellement
satisfaction dans leur projet
d'accord de coopération dans le
secteur énergétique.

HABSBURG. - D'avril à
décembre 1988, le total des ven-
tes de la maison genevoise Habs-
burg, Feldman S.A. a atteint 74,6
millions de francs , dont 62 ,6 mil-
lions pour les enchères et 12 mil-
lions pour le marché privé de
l'art. Le budget annuel, qui pré-
voit des ventes de 46.5 millions

de francs pour I ensemble de
l'exercice, est ainsi dépassé après
neuf mois d'activité.

LOEB. — Le groupe de com-
merce de détail Loeb S.A., à
Berne, a pu augmenter son chiffre
d'affaires de 11 % à 186 millions
de francs durant l'exercice clos au
31 janvier 1989, contre 168 mil-
lions de francs pour l'exercice pré-
cédent. La marge brute d'auto-
financement et le bénéfice
devraient avoir également évolué
de façon «réjouissante» .

ADIA. — Adia Services Inc., la
filiale américaine du groupe
suisse de travail temporaire Adia,
a enregistré en 1988 une hausse
de 29% de son chiffre d'affaires ,
qui a atteint 504,4 millions de

dollars contre 390,3 millions
l'année précédente. Le bénéfice
net s'est accru encore plus forte-
ment, augmentant de 55% à
17,6 (en 1987: 11,4) millions de
dollars.

BCV. — Avec un bilan de
11,25 milliards de francs , en
hausse de 8,8%, la Banque can-
tonale vaudoise (BCV) a enreg istré
en 1988 la plus forte progression
en chiffres absolus de son his-
toire.

SWISSAIR. - Dans le cadre
de la deuxième étape de la privati-
sation de la compagnie autri-
chienne, Swissair portera sa parti-
cipation au capital de Austrian
Airlines de 3 à 7%.

¦? L'ECONOMIE EN BREF

Une visite attendue
Le directeur de la SBS au Club 44

A I heure où les banques suisses
subissent les attaques en règle
des milieux politiques nationaux
et internationaux, la venue à La
Chaux-de-Fonds du directeur de
la SBS, M. Georges Blum, est
attendue.

C'est demain jeudi à 20 h 30

qu'il s'exprimera au Club 44 sur
le thème du défi des banques
suisses.

Cette conférence est organisée
en collaboration avec la promo-
tion économique du canton de
Neuchâtel, elle entre dans le

cadre du cycle Suisse-Europe que
le Club 44 a mis sur pied. A n'en
pas douter, l'intervention du
membre du comité exécutif de la
Société de Banque Suisse devrait
permettre aux membres du Club
44 de mieux comprendre com-
ment la problématique euro-

péenne est abordée par les ban-
ques suisses. M. Georges Blum
trouvera par ailleurs un interlocu-
teur de valeur en la personne du
chef du Département de l'écono-
mie publique, M. Pierre Dubois,
qui présidera la soirée.

Si l'essentiel de la conférence

traitera du phénomène européen,
il y a fort à parier que la partie
des questions-réponses débou-
chera sur un débat passioné où
les actuels difficultés du milieux
bancaires suisses seront abor-
dées!

(jho)

Record du yen
à Zurich

Influencé par divers facteurs né-
gatifs, comme les craintes d'une
surchauffe de l'économie japonai-
se, le yen a atteint mardi à Zurich
le cours record de 1,2450 franc
pour 100 yen. En fin de journée,
il est redescendu à 1,2415, con-
tre 1,2355 la veille.

Le dollar a légèrement reculé,
passant de 1,5925 franc à
1,5810 en fin de journée. Selon
les cambistes, cette situation
reflète une certaine retenue des
participants au marché.

Durant le même temps, le DM
était coté 0,8495 franc, contre
0,8505 la veille. Le franc français
est resté au cours inchangé de
0,2495 et la livre a passé de
2,7800 francs à 2,7825.

Le cours de l'or était de
385,50 dollars contre 384,50
dollars pour une once ; le kilo
s'échangeait à 19.625 francs,
contre 19.675. (ats)

Montres suisses au Japon
Les importations parallèles gagnent du terrain
Les goûts de «nouveaux riches»
des Japonais font les affaires
des importateurs de montres
suisses de luxe dans l'empire de
Seiko et Citizen. En 1988,
d'après les statistiques suisses,
les exportations de montres
suisses vers le Japon auront
progressé de près de 25% en
volume et de 29% en valeur par
rapport à la période correspon-
dante de 1987. Moins réjouis-
sant: les ventes de montres
importées par des circuits paral-
lèles et proposées à des prix
inférieurs aux prix officiels ont
elles aussi fortement augmenté.

En 1988, 895.555 montres suis-
ses ont été exportées vers le
Japon, en hausse de 24,6% par
rapport aux 718.806 pièces de

1987. Un porte-parole de
l'antenne japonaise de la Fédéra-
tion horlogère à Tokyo ajoute que
ces exportations de montres suis-
ses ont atteint une valeur de
230,1 millions de francs, en aug-
mentation de 28,8% par rapport
aux 178,6 millions de francs de
1987.

«Entre janvier et octobre, les
statistiques du ministère japonais
des Finances indiquent une formi-
dable poussée des importations
de montres suisses, de l'ordre de
43%. Cette différence tient sur-
tout aux importations parallèles
de montres suisses qui ont été
très fortes en 1988» , remarque le
représentant de Longines dans un
rapport publié par la Chambre
suisse du commerce et de l'indus-

trie au Japon.

Le porte-parole de la Fédéra-
tion horlogère à Tokyo cite
l'exemple de Rolex. Les importa-
tions parallèles de ces montres
sont en hausse. Des entreprises
japonaises les font venir de Hong
Kong et de Singapour pour les
vendre dans l'archipel 40%
moins cher que les prix pratiqués
par les agents officiels de l'horlo-
ger suisse.

En 1988, la Suisse aura
encore exporté vers le Japon 1,04
million de mouvements pour une
valeur de 13,7 millions de francs.
En 1987, le Japon avait absorbé,
selon les statistiques suisses,
613.644 mouvements suisses
pour une valeur de 7,9 millions
de francs, (ats)

Secret bancaire évente
Les banques ne doivent pas
rembourser tout ou partie des
amendes infligées à leurs
clients, à la suite d'indiscrétions
dont elles sont responsables, a
jugé, à une voix de majorité , le
Ire Cour civile du Tribunal fédé-
ral en admettant mardi un
recours de l'UBS. Cette der-
nière avait été condamnée par
la justice genevoise à dédom-
mager un client français mis à
l'amende par les douanes de
son pays.
L'affaire remonte à l'automne
1983, lorsque les douaniers fran-
çais avaient pu mettre la main sur
des listes de clients de banques
suisses, en particulier des listes
établies par ordinateur. Des
enquêtes administratives avaient
alors été ouvertes par centaines
en France, pour infraction à la
réglementation sur la circulation
des devises, contre les auteurs de
dépôts illégaux.

Parmi eux, le client d'une
agence genevoise de l'UBS, qui
avait dû rapatrier en France ses
avoirs déposés en Suisse et
s'acquitter d'une amende trans-
actionnelle de 120.000 francs
français. Ce client avait accusé
l'UBS de négligence et de viola-
tion du secret bancaire, mais il
n'avait pu prouver pénalement
qui était l'auteur des indiscré-
tions.

Il s'était alors retourné civile-

ment contre la banque, lui récla-
mant le remboursement de
l'amende et une indemnité pour
tort moral de 10.000 francs suis-
ses. Débouté en première ins-
tance, il avait obtenu gain de
cause sur le principe devant la
Cour cantonale de justice. Selon
cette dernière, l'UBS devait
dédommager son client pour
l'amende, dans la mesure où une
négligence pouvait être établie à
charge de la banque.

Non sans hésitations, la Cour
fédérale a décidé, par 3 voix con-
tre 2, de donner raison à la ban-
que. Les amendes ont en effet un
caractère personnel, elle sont une
sanction pour l'intéressé, qui ne
peut en reporter la charge sur une
autre personne. En faire supporter
tout ou partie par la banque, ce
serait échapper à la punition.

La banque pourrait en arriver à
s'engager à payer à la place des
clients, ce qui est illégal. La mino-
rité des juges aurait voulu au con-
traire laisser à l'appréciation du
juge civil la répartition du dom-
mage entre banque et client.

CAS RESERVE

La Cour a toutefois réservé le cas
où l'amende serait contraire à
l'ordre public suisse, ou qu'elle
soit une mesure partiellement
compensatoire en faveur de l'Etat.

(ats)

Bull prend ses aises
Inauguration de nouveaux locaux à Neuchâtel
Bull (Suisse) a organisé derniè-
rement une visite «porte
ouverte» à l'occasion de l'inau-
guration des nouveaux locaux
(situés Puits-Godet 24), en pré-
sence de M. Bruno Dûrr , direc-
teur général de Bull Suisse et
de M. Francis Mérillat, direc-
teur des Services techniques de
Bull Suisse;
Au cours d'une brève allocution
suivie d'une démonstration, M. F.
Mérillat a décrit la vaste gamme
de services que Bull met à la dis-
position de ses clients. Parmi les-
quels les nouveaux moyens de
maintenance: le Télécontrôle ou
la surveillance automatique des
systèmes à distance, que Bull a
développé et introduit sur le mar-
ché.

Il s'agit de programmes de ser-
vice installes dans I ordinateur du
client, qui enregistrent et analy-
sent continuellement le comporte-
ment du système. Dans le cas où
des irrégularités sont enregistrées
grâce au diagnostic permanent, et
dès que les valeurs limites sont
dépassées, un message est auto-
matiquement transmis à l'opéra-
teur, lui indiquant que le système
aimerait transmettre des informa-
tions au service de maintenance.
Après accord de transmission de
la part de l'opérateur (pour dés
raisons de sécurité et de protec-
tion des données) les informations
ainsi rassemblées par le système
sont transmises par ligne télépho-
nique au centre Bull. Là un ingé-
nieur analyse ces informations et
définit les mesures correctives à
prendre.

Le DPS 7 équipe la commune de La Chaux-de-Fonds.

A L'ÉCOUTE DES CLIENTS
Bull est également à l'écoute des
clients au travers de centres Bull
Téléservice (BTS). Il s'agit de
centres d'appel clients pour toutes
les questions techniques. Dans
l'heure qui suit un appel client, .
un spécialiste Bull aura établi un
contact, et suivra la demande jus-
qu'à l'élimination définitive du
problème en question.

De telles centrales d'appel exis-
tent à Zurich et Lausanne, et sont
à l'écoute 24 heures sur 24.

NOUVEAU NOM
Faisant suite à la prise de majorité
du groupe Bull dans la société
américaine Honeywell Bull INC
celle-ci change de nom et devient

Bull HN Information Systems
INC. (en abrégé Bull HN), reflé-
tant ainsi la nouvelle répartition
du capital de la compagnie ainsi
que le partenariat stratégique et
technologique qui en découle.¦' Le nouveau Groupe Bull se
compose ainsi de deux com-
pagnies portant le même nom:
Bull HN basée aux Etats-Unis
(siège à Billerica) et Bull S.A.
basée en France (siège à Paris).

L'estimation du chiffre d'affai-
res global 1988, du nouveau
groupe, dépasse les 5 milliards
de dollars, et l'effectif total atteint
désormais 44.000 personnes, ce
qui range le nouveau groupe Bull
parmi les dix premiers cons-
tructeurs informatiques au niveau
mondial, (comm)
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l OPEI-l  -E-B UNE MAR QUE DE GENERAL MOTORS, PREMIER CONSTRUCTEUR MONDIAL .f

LE N° 1 EN SUISSE.

Vos distributeurs OPEL: La Chaux-de-Fonds: Garage et Carrosserie du Collège, Maurice Bonny SA; Couvet: Autoservices Currit; Le Locle: Garage du Rallye,
W. Dumont; Saint-lmier et Villeret: Garage Gerster; et les distributeurs locaux à:
Le Noirmont: Garage Walter Salzmann; La Sagne: Pierre Benoit Automobiles; Sonceboz: Garage P. Hûrzeler, Les Verrières: Garage-Carrosserie FRANCO-SUISSE, J. Nowacki 000595

^tffiïSï
SOCIÉTÉ DE GESTION IMMOBILIÈRE

A vendre

magnifique
appartement

Situation privilégiée au troisième
étage d'un immeuble rénové
avec soin. Surface 200 m2.

Cuisine agencée. Grand séjour,
salle à manger, 4 autres chambres,

3 salles d'eau, grand vestibule
et réduit. Machine à laver le linge

et séchoir privés. Garage et 2 caves.
Disponible pour date à convenir.

Pour traiter: SOGIM SA
Avenue Léopold-Robert 42
2300 La Chaux-de-Fonds,

<p 039/23 84 44 012460

y A vendre 
^à Saint-lmier

appartement de

2V2 pièces
50 m2 + balcon
Fr. 110 000.-

Financement assuré.

Renseignements:
_gd^̂  ̂ 000440
^_ l —— Bureau de vente:
Il >5 Malleray 032/92 28 82 |

Commerçant
de La Chaux-de-Fonds
cherche à acquérir

immeuble
à rendement.
Faire offre sous chiffres
28-950030 à Publicitas,
2302 La Chaux-de-Fonds

O1202B

Cherche à acheter

maison
à rénover

Récompense
à la signature.

<?j 038/33 21 39
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Profitez de l'occasion!
Nous renouvelons les appareils d'exposition de nos
magasins, parfois légèrement griffés.

Lave-linge automatiques Congélateurs-bahuts
Congélateurs-armoires Aspirateurs
Réfrigérateurs Repasseuses
Séchoirs à linge Fours à micro-ondes
Cuisinières Machines à coudre
Lave-vaiselle
Petits appareils: rasoirs , sèche-cheveux ,
fers à vapeur , machines à café , etc.

Choix des meilleures marques comme:
AEG, BAUKNECHT, BOSCH, BROTHER, ELECTROLUX,
GEHRIG, HOOVER, INDESIT, JURA, KENWOOD, MIELE,
MOULINEX, NOVAMATIC, NILFISK, PHILIPS, ROTEL,
SANYO. SIBIR, SIEMENS, SCHULTHESS, SIGG, TOSHIBA
TURMIX. VOLTA. V-ZUG . etc. 
f Garantie à neuf, livraison gratuite, gros rabaiŝ
1 à l'emporter, location, paiement sur facture J

aux célèbres
PRIX PLUS BAS FUST_=ust

CUISINES ÉLECTROMÉNAGER LUMINAIRES
Chaux-de-Fonds, Jumbo 039 26 68 6b
Bienne, Rue Centrale 36 032 22 85 25 i-
Briigg, Carrefour-Hypermarkt 032 53 54 74
marin—centre 038 33 48 48
Yverdon, Rue de la Plaine 9 024 21 86 15
Réparation rapide toutes marques 02120 10 10

Service de commande par téléphone 021 /22  33 37 oo?569

Fr. % kg
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Le début d'année a été marqué par une hausse du prix du mazout
et ensuite nous avons enregistré une légère régression du prix en
parallèle avec les fluctuations du cours du dollar. Toutefois, si le
froid devait arriver, il faudrait être vigilant quant à l'évolution des
prix de l'huille de chauffage.
Achetez aujourd'hui votre mazout, nous le stockons pour vous
dans nos dépôts à des conditions très avantageuses. Pour tous
renseignements, demandez MM. Kaufmann, Berthoud, Sydler ou
Pichard.
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A vendre pour fin juin
ou pour date à convenir

appartement
spacieux et confortable dans immeu-
ble résidentiel. Quartier tranquille et
ensoleillé. Grand séjour avec chemi-
née, cuisine équipée, coin à manger,
quatre chambres, deux salles d'eau,
balcon. Garage.
Ecrire sous chiffres 91-99 à:
ASSA Annonces Suisses SA,
avenue Léopold-Robert 31,
2301 La Chaux-de-Fonds.
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intensive -
Publicité

par
annonces.



POUR FIANCÉS ET AMOUREUX... *^
NOTRE COFFRET-CADEAUX , rf/ ^V
UNE IDÉE «SENSAS» POUR f̂fe^
TOUS CEUX QUI VEULENT CRÉER^^ PRO-
^^^CHAINEMENT UN FOYER.^ IL
J§Ëp|| CONTIENT TOUT CE QU'IL FAUT
glSpj Ŝli POUR ÉTABLIR UNE LISTE
^̂ ^S§  ̂ DE SOUHAITS TOUTE
PERSONNELLE. AVEC PLUS DE 700 IDÉES-
CADEAUX ET DE NOMBREUX ^^CONSEILS UTILES POUR VOS 
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PHILIPPE CHÂTELAIN
Bureau fiduciaire

Rue du Doubs 141
£7 039/23 46 48
La Chaux-de-Fonds

Tenue de vos livres de base.

Votre comptabilité au mois ou à l'année.

Etablissement de votre bilan et de vos
comptes de pertes et profits.

VOS DÉCLARATIONS D'IMPÔTS, etc.
3*
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Terraz Fils
Nord 1-039/28 41 83

120181
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Ĥ S7 Patrick
W Bilat
^ ĵf Ferblanterie

Révision de toiture
Ventilation

Cp 039 / 23 81 10
Vieux-Patriotes 49
2300 La Chaux-de-Fonds 012495————.mmmmmmm_m_m_m_m_m_m-_-U_-
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RÉSIDENCE POUR PERSONNES ÂGÉES >

à BEVAIX / N E
• confort • ambiance familiale (10 lits)
• surveillance médicale

Prix pension: Fr. 85.— à Fr. 95.— par jour

Renseignements: tél. 038/46 16 77
938 ou 038/46 16 78
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DOW JOHES t jjgg gg_j 7f fCr7/*U t 13.02.89 971.00-mUm%,n i 14.02.89 973.90 C f fC I Achat 1,5675
* UO ? vente 1,5975

MÉTAUX PRÉCIEUX

Or Achat Vente
$ Once 384.— 387.—
Lingot 19.500.— 19.750.—
Vreneli 118.— 128.—
Napoléon 112.— 121.—
Souver. $ new 139.— 147.—
Souver. $ old — _

Argent
S Once 5,75 5,95
Lingot/kg 292,30 302,66

Platine
Kilo Fr 26.790,35 26.909,03

CONVENTION OR
Plage or 19.900.—
Achat 19.530.-
Base argent 340.-

INVEST DIAMANT
Février 1989:220

A = cours du 13.02.89
B = cours du 14.02.89

Les cours de clôture des bourses
suisses sont communiqués par le

groupement local des banques

A B
Roche b/jce 141000.— 142000—
Roche 1/10 14150.— 14175—
Kuoni 29250.— 29500—

C.F.N.n 1075.— 1100.—
B. Centr. Coop. 870.— 885.—
Crossair p. 1305.— 1310.—
Swissair p. 1025.— 1020.—
Swissair n. 955.— 950—
BanK Leu p. 3075.— 3060—
UBS p. 3120— 3100.—
UBS n. 620— 620 —
UBSb.p. 115.50 115.—
SBS p. 333.— 330.—
SBS n. 294.— 293.—
SBSb.p. 295.— 293.—
CS. p. 2660.— 2645.—
C.S. n. 530.— 530—
BPS 1740.— 1740.—
BPS b.p. 167.— 167.—
Adia Int. p. 8125.— 8175—
Elektrowatt 2930.— 2945.—
Forbo p. 2850.— 2950—
Galenica b.p. 630.— 634—
Holder p. 5010.— 5000.—
Jac Suchardp. 7125.— 7100.—
Landis B 1350.— 1350.—
Motor Col. 1325.— 1310.—
Moeven p. 5225— 5225.—
Buhrle p. 1220— 1220.—
Buhrle n. 382.— 387.—
Buhrle b.p. 356.— 360.—
Schindler p. 5300.— 5450.—
Sibra p. 500.— 495 —
Sibra n. 405— 405—
SGS n. 4900.— 4825—
SMH 20 - 100—
SMH 100 384— 384.—
La Neuchât. 1370— 1350—
Rueckv p. 9975.— 9950—
Rueckv n. 7200— 7250 —
W' thur p. 4125— 4110 —
W' thur n. 3200.— 3270 —
Zurich p. 4440.— 4390 —
Zurich n. 3415.— 3500—
BBCI-A- 2935.— 2970.—
Ciba-gyp. 3130.— 3140.—

Ciba-gy n. 2480.— 2550—
Ciba-gy b.p. 2490— 2530.—
Jelmoli 2475.— 2500.—
Nestlé p. 7305.— 7260.—
Nestlé n. 6770.— 6740.—
Nestlé b.p. 1350.— 1345.—
Sandoz p. 10150.— 10275.—
Sandoz n. 8700.— 8860.—
Sandoz b.p. 1850.— 1860.—
Alusuisse p. 964.— 980.—
Cortaillod n. 3125.— 3125—
Sulzern. 5800.— 5925.—
Inspectorate p. 2150.— 2145.—

A B
Abbott Labor 77.25 76.25
Aetna LF cas 78.75 78.75
Alcan alu 5325 52.75
Amax 41.— 40.25
Am CyanamirJ 78.50 78.—
AH 50.— 49.50
Amoco corp 121.— 120.50
ATL RiCht 134.— 133.—
Baker Hughes 23.— 23.50
Baxter " 31.— 31 —
Boeing 98.— 98.25
Unisys 45.— 45.25
Caterpillar 94.50 94.50
Citicorp 42.50 43—
Coca Cola 74.— 74.25
Control Data 32.— 3225
Du Pont 153.— 152.50
Eastm Kodak 76.25 75 —
Exxon 70— 70.75
Gen. Elec 7325 73 —
Gen. Motors 143.— 145 —
GulfWest 65.50 66—
Halliburton 46.25 46.50
Homestake 21.75 22.—
Honeywell 102.— 103.—
Inco ltd 47.50 47.50
IBM 198.50 199.50
Litton 118— 119—
MMM 105.50 105 50 '
Mobil corp - 73.50 7325
NCR 91— 90.25
Pepsico Inc 62.75 63.50
Pfizer 90.— 89.25
Phil Morris 170.50 171.50
Philips pet 33.— 33.25
Proct Gamb 141.— 141.—

Rockwell 34.50 34.—
Schlumberger 57.25 57.—
Sears Roeb 65.— 65.75
Smithkline 80.25 79.25
Squibb corp 106.50 106.—
Sun co inc ¦ 53.50 53—
Texaco 78.50 78.25
Warner Lamb. 125.50 124.50
Woolworth 83.— 82.25
Xerox . 103.— 101.—
y Zenith 30.50 31.75
Anglo am 28.50 28.25
Amgold 105.— 104.50
De Beersp. 19.75 19.75
Cons. Goldf I 40.25 40.25
Aegon NV 69.25 6925
Akzo 113— 113.50
Algem Bank ABN 31.75 31.50
Amro Bank 61.— 61.—
Philips 26.75 26.75
Robeco 78.75 79.—
Rolinco 75.75 75.25
Royal Dutsch 91.75 92.75
UnileverNV 98.— 9825
BasfAG 254.— 253—
Bayer AG ' 260.50 261.50
BMW 438.— 436 —
Commerzbank 207.50 209.50
Daimler Benz 563.— 566.—
Degussa 360.— 363.—
Deutsche Bank 452.— 452.—
Dresdner BK 256.— 255—
Hoechst 262.50 261.—
Mannesmann 187.50 187.—
Mercedes 450.— 451 .—
Schermg 538.— 539.—
Siemens 452.— 454.—
Thyssen AG 183.50 183.50
VW 273.50 270 —
FujitSU ttd 18.25 18.50
Honda Motor 25.— 25—
Nec corp 23.50 23.25
Sanyo eletr. 10.25 10.25
Sharp corp 14.25 14.75
Sony 88— 88.50
Norsk Hyd n. 32.25 32—
Aquitaine 106.50 105.50

A B
Aetna LF& CAS 50.- 49%
Alcan 33% 33%

Alumincoof Am 61S 61%
Amax Inc 25% 25%
Asarco Inc 26% 26%
ATT 31% 31.-
Amoco Corp 76% 75%
Atl Richfld 84'^ 84%
Boeing Co 62% 62%
Unisys Corp. 28% 28%
CanPacif 19% 19%
Caterpillar 59% 59%
Citicorp 27% 27%
Coca Cola 47% 46%
Dow chem. 94% 95%
Du Pont 96% 96%
Eastm. Kodak 47% 47%
Exxon corp 45.- 44%
Fluor corp 23% . 23%
Gen. dynamics 50% 49%
Gen. elec. 46% 45%
Gen. Motors 91% 88%
Halliburton 29% 28%
Homestake 14- 13%
Honeywell 65% 65%
Inco Ltd 30.- 30%
IBM 126.- 124%
ITT 53% 54%
Litton Ind 75% . 74%
MMM 66% 67-
Mobil corp 46% 46%
NCR 57% 58%
Pacific gas/elec 18% 17%
Pepsico 39% 39%
Pfeer inc 56% 57%
Ph. Morris 108.- 107%
Phillips petrol 21% 21.-
Procter & Gamble 89% 89%
Rockwell intl 21% 21%
Sears. Roebuck 41% 41%
Smithkline 50% 50.-
Squibb corp 66% 67%
Sun co 33% 33%
Texaco inc 49% 49%
Union Carbide 29% 31%
US Gypsum 6'* 6%
USX Corp. 30% 31.-
UTD Technolog 43% 43%
Warner Lambert 78'J 78%
Woolworth Co 51 % 52%
Xerox 64- 63%
Zenith elec 19% 19%
Amerada Hess 32.- 31 %
Avon Products 21% 21%
Chevron corp 47% 47%

Motorola inc 44.- 44%
Polaroid 41% 41%
Raytheon 68% 68%
Ralston Purina 81% 81%
Hewlett-Packard 58% 57%
Texas instrum 41 % 41 %
Unocal corp 40% 40%
Westingh elec 54% 55%
Schlumberger 35% 35%

(Werthein Schroder & Co.,
Incorporated, Genève)

________ \
A B

A|inomoto 2950.— 2930—
Canon 1520.— 1520—
Daiwa House 2060.— 2070.—
Eisai 2130.— 2100.—
Fuji Bank 3670.— 3670—
Fuji photo 3370.— 3330—
Fujisawa pha 1810.— 1750.—
Fujitsu 1490.— 1490.—
Hitachi 1600.— 1600.—
Honda Motor 2030— 2010—
Kanegafuj i 970.— 960—
Kansai el PW 5430— 5380—
Komatsu 1120.— 1150—
Makita elct. 1620.— 1590.—
Marui 2930.— 2870.—
Matsush ell 2450.— 2450.—
Matsush el W 1850.— 1830.—
Mitsub. ch. Ma 803.— 800—
.Mitsub. el 1080.— 1080.—
Mitsub. Heavy 1150.— 1170—
Mitsui co 1160— 1150—
Nippon Oil 1740.— 1780—
Nissan Motor 1340— 1380—
Nomura sec. 3970.— 3950—
Olympus opt 1230— 1250.—
Ricoh 1180.— 1180—
Sankyo 2320.— 2300.—
Sanyo élect. 805.— 802—
Shiseido 1690— 1660—
Sony 7100— ¦ 7080 —
Takedachem. 2480— 2440—
Tokyo Marine 2340 — 2300 —
Toshiba 1120— 1160.—
Toyota Motor 2590.— 2570—
Yamanouchi 3800— 3750.—

BILLETS (CHANGE)
Cours de la veille Achat Vente

1$US 1.55 1.63
1$ canadien 1.29 1.39
1 £ sterling 2.66 2.91
100 FF 24.- 26.-
100 lires -.1090 -.1240
100 DM 84.- 86.-
100 fl. holland. 74.25 76.25
100 fr belges 3.90 4.20
100 pesetas 1.29 1.44
100 schilling aut 11.95 12.25
100 escudos 0.95 1.15

DEVISES

1$US 1.5675 1.5975
1S canadien 1.3225 1.3525
1 £ sterling 2.76 2.81
100 FF 24.65 25.35
100 lires 0.1155 0.1180
100 DM 84.60 85.40
100 yens 1.2350 1.2470
100 fl. holland. 74.90 75.70
100 fr belges 4.02 4.12
100 pesetas 1.35 1.39
100 schilling aut. 12.03 12.15
100 escudos 1.02 1.06



PUBLICITÉ _____________

Déclaration du Crédit Suisse
En complément à ses interviews et déclarations dans la presse, la Direction générale du
Crédit Suisse tient à donner directement son point de vue à ses clients, collaborateurs et
actionnaires, ainsi qu'à l'opinion publique.

A la suite du communiqué du procureur tessinois du Sopraceneri sur la «Lebanon Connec-
tion» ainsi qu'au large écho que la presse lui adonné, le Crédit Suisse (CS) est devenu la cible
de graves accusations. En outre, toute une série de questions touchant à la politique d'entre-
prise de notre banque sont également apparues.

A ce sujet, nous tenons à relever les points fondamen- mis en évidence les «bureaux» des frères Magharian dans un
taux suivants: hôtel zurichois.

Le commerce de la drogue, dont fait également partie le ¦ Magharian nous a dit avoirson domicile en Syrie. Mais étant
«blanchissage d'argent sale», se trouve entre les mains d'une donné la fréquence de sa présence à Zurich, nous étions dans
internationale du crime organisé. Ce derniertire parti de toute l'incertitude quant à la question de son domicile. Nous avons
une série de conditions-cadres avantageuses. choisi la voie de la prudence et liquidé le.s comptes de Barkev

Le système bancaire international, les marchés libres des Magharian.
capitaux, enfin le développement considérable du secteur Magharian a ensuite suivi l'exemple d'autres changeurs
bancaire en Suisse figurent au nombre de ces conditions- professionnels et il a fondé une firme avec siège à Beyrouth,
cadres. Magharian Frères S.à.r.l. Il pouvait le faire sans recommanda-

Il va de soi que le Crédit Suisse condamne lui aussi l'utilisa- tion. Comme toujours rien n'indiquait que les fonds de la nou-
tion de ces possibilités par le commerce de la drogue. Il est velle firme soient d'origine délictueuse, le CS s'est déclaré prêt
déterminé à faire tout ce qui est en son pouvoir pour s'y oppo- à établir des relations d'affaires avec elle. Les renseignements
ser. Au besoin, il appuiera les nouvelles mesures de droit détaillés qui furent à nouveau demandés ont été positifs sans
public ou privé qui pourraient s'imposer et promettre de por- restriction. Si les frères Magharian travaillaient déjà à l'époque
ter des fruits. avec des fonds de la drogue, ils nous ont trompés.

Les directives et les contrôles internes mis en place jus- Une partie des avoirs provenant de la vente de billets a été
qu'ici au CS ont déjà permis d'empêcher l'utilisation abusive utilisée pourl'achat de métaux précieuxque lesfrèresMagha-
des prestations de service de notre banque; si toutefois on rian acquéraient chez nous sousforme physique. Dans le trafic
avait malgré tout réussi à tromper certains des collaborateurs des paiements interbanques, les transferts avaient lieu princi-
et organes de la banque, nous ne pourrions que le regretter. paiement en DM et en dollars, les virements se faisaient par
Quoi qu'il en soit, la tolérance à l'égard de tels agissements ne l'intermédiaire de plus de 300 banques différentes de Suisse
correspond en rien à notre politique d'entreprise. et de l'étranger. Les banques destinataires se trouvaient pourla

Dans l'intérêt de ses clients et actionnaires, le CS s'emploie Plupart en Turquie,
avant tout à dégager de bons résultats. C'est la raison pour Au sujet des allégations de M . Shakarchi selon lesquelles il
laquelle il laisse à des collaborateurs la liberté d'action et la prétend avoir mis le CS en garde contre les activités des frères
responsabilité qui leurs sont nécessaires pour travailler. Au Magharian, il convient de relever que notre collaborateur, un
besoin, le CS règle le cadre de leurs activités en édictant membre de la direction, ne peut se souveniravoirjamais reçu
des directives et prescriptions. Quelques cas isolés ayant un avertissement précis. Si tel avait vraiment été le cas, il aurait
montré que ces règles internes avaient été insuffisamment lui-même procédé à des recherches et informé son supérieur,
observées, le CS a été amené à revoir une fois de plus ses Si des renseignements sur l'implication de Magharian dans
directives. L'objectif est d'offrir un service optimal par l'inter- des affaires de drogue ou d'autres activités relevant du droit
médiaire de collaborateurs motivés, tout en évitant les risques.,., . ..pénal étaient venus au jour, nous aurions immédiatement
et les défaillances. rompu nos relations avec lui.
Etant donné le caractère préoccupant de l'affaire Magharian, ' En ce qui concerne le traitement réservé aux faux billets de
nous avons informé tous nos collaboratrices et collaborateurs banque, l'usage s'est établi au cours de ces dernières années,
sur l'état des faits tel que nous le connaissons aujourd'hui. parmi les négociants professionnels en billets et monnaies, de
Nous tenons également à ce que le public soit informé en restituer à l'expéditeur les faux billets invalidés (munis d'un
détail. sceau) et d'aviser les autorités dans les cas inhabituels.

A propos de questions actuelles: Nous avons toutefois reconnu que cette pratique étais insa-
, , . . , , _, tisfaisante. C'est pourquoi nous avons décidé, avec effet

Les frères Magharian qui dans te cadre d une enquête immédiat, que les faux billets ne doivent plus être invalidés ni
pénale ouverte contre eux.se trouvent actuellement en déten- restitués au client, mais qu'ils doivent dans tous les cas être
tion préventive au Tessin, étaient depuis plusieurs années remis aux autorités
(1979 et 1984 respectivement) clients du CS. A l'époque et
selon ses propres dires, Barkev Magharian travaillait encore Selon toutes les informations dont nous diposons dans la
pour M. Shakarchi, Zurich. Par la suite, il s'est mis à son branche, le volume de faux billets est extrêmement restreint
compte. La situation de concurrence entre Shakarchi et comparé au total des opérations. De 1985 à 1988, les frères
Magharian n'a pas constitué pour le CS une raison de refuser Magharian n'ont remis au CS que 266 faux billets représentant
ce client. Lors de l'ouverture des comptes, le service de sécu- 21000 dollars E.-U.
rite a procédé à l'enquête habituelle dans le cas du commerce s'agissant des reproches soulevés ici et là, selon lesquelsde bi lets Le résultat a été bon; en particulier, aucune action des collaborateurs de notre banque auraient été soudoyés parpenaie n etau connue. ,es frères Magnarjani n0Us tenons à relever ce qui suit: selon

B. Magharian, commerçant en billets, avait des comptes en les instructions en vigueur, il est interdit aux collaborateurs de
différentes monnaies ainsi que des comptes-métaux, par labanque«d'accepterde la partdetiers de l'argentou d'autres
lesquels il effectuait de volumineuses transactions sur billets, cadeaux pour l'accomplissement de leurs fonctions ou de se
métaux précieux et devises. D'après ses indications, les billets faire accorder ou promettre, directement ou indirectement,
provenant en grande partie de l'activité touristique du Proche- des avantages quelconques. Font exception les cadeaux
Orient et de la Turquie ainsi que des fonds rapatriés par des occasionnels d'une valeur commerciale peu importante. En
Turcs employés à l'étranger. Ces renseignements étaient cas de doute, le supérieur direct tranche la question.»
plausibles; ils ont été confirmés parle volume des transactions rw« ̂ o -^--..^ n^,,i«nnoi0 *a r,„. ¦ A  ̂
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' commerciale peu importante». Il en a dûment informé son

Dans le cadre d'une révision ordinaire des services du supérieur et lui a demandé son accord. L'acceptation des
change du siège central, ce client a attiré l'attention de Pin- cadeaux n'était pas en rapport avec l'activité des collabora-
spection. L'importance de ses opérations a donné lieu à un teurs dans notre banque. Il faut soulignerque le client n'a d'au-
examen approfondi; celui-ci n'a fourni aucun indice permet- cune manière bénéficié d'un avantage quel qu'il soit. De ce fait,
tant de conclure à une origine délictueuse des fonds, mais il a nous ne voyons pas la nécessité de modifier nos instructions.

Avec cette description de l'état des faits tel que nous le connaissons à ce jour, le Crédit Suisse
espère apporter à l'opinion publique une contribution utile s'opposant aux informations par-
fois fortement déformées qui ont été diffusées ainsi qu'aux allégations qui ont été émises.



H_!HI-BB-----Wl™iwl-^ mkwZ¦ j|W-l_--_B^̂ ^̂ ŝ̂ r̂amBB  ̂mwÊMmmvm -
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RENAULT 21 ^X-— RENAULT 21 NEVADA
SYMPHONIE |l|§p? SYMPHONIE
avec 6 haut-parleurs et satellite de 'M_E__I »———_ 

____ 
d'aménagement intérieur mult ifbnc-

commande à d r o i t e  du v o l a n t , v i t res  lÉ.- - __j ¦BEI WÊJ-WÊ-ÈWÊ ^àXn "f i  i tionnel. Son habitacle de dimension
teintées , lève-vitres électriques à Satellite de commande de l'autoradio généreuse, ainsi que sa surface de
l'avant , sièges arrière rabattables placé sous le volant. chargement surbaissée en font la voi-
sé parément, verrouillage central (télé- wmMÀmmmr * 'M 

¦•¦<<.- - ¦ •  â— __ * ture idéale pour le sport et les loisirs.
c o m m a n d e  à infrarouge). Sur de- f M $ Ê Ê T **_ -JgiL , /̂^̂ feS â Nevada dispose du même équipe-
mande, toit ouvrant électrique pano- ¦__ j """"""""V ^I ment luxueux que sa cousine, la
ramique et direction assistée (direc- fc . » J_____" Vs ĵjpll^ l̂JP Î "m-a limousine.
tion ass i s tée  de sér ie  sur  la GTX).  «a- %aSÉjplilB |H ~̂ JKB_A * \̂ ê m°dèle GTX avec direction assis-
Le modèle GTX avec moteur à injec- T»>, _ P̂ij| afcfV \̂On[¦" tée de série et moteur  à inject ion 2 , 2 1
t ion  2 , 2 1 (81 kW/UO ch) r ev ien t  à ;%' _3SPl_i_Éj_l §__ coûte  Fr. 24 995. -. Q u a n t  à la vers ion
Fr. 23 49 5.-. Q u a n t  à la vers ion  GTS \ ÊMË H_E' GTS avec moteur  à in jec t ion  1,7 1,

Z avec moteur à injection 1,71 (70 kW/ W m f elle n'est proposée que pour
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RENAULT
DES VOITURES A VIVRE

PASSEPARTOUT Assurances de voyage Mobilière Suisse. Financement et leasing: Renault Crédit SA, 022/29 13 33. 6 ans de garantie anti perforation. Renault préconise elf
002444

< Pour notre département moulage,
nous cherchons:

un mécanicien de précision
et une employée de bureau

aimant les chiffres.

Cp 039/26 97 60 661

Voulez-vous entreprendre
une nouvelle et brillante carrière ?

VITA
importante compagnie suisse d'assurances

cherche:

collaborateurs
afin de les former

comme inspecteurs en assurances.

Nous offrons:
— salaire garanti dès le début;

— revenu supérieur à la moyenne;

— formation complète;

— importante clientèle existante;

— avantages sociaux d'une grande compagnie;

— soutien de vente avec ordinateur portatif.

Nous demandons:
— âge minimum 25 ans;

— Suisse ou permis C;

— excellente présentation;

— habitant dans la région neuchâteloise ou Jura;
— facilité dans les relations avec autrui;

— ambitieux et dynamique.

Téléphonez sans tarder au 038 / 31 30 54 ou écri-
vez à Roger GREMAUD, chef de vente, rue Grise-
Pierre 26, 2006 Neuchâtel. 002599

Le Service d'aide familiale engage pour
tout de suite ou à convenir

aides familiales
diplômées ou de formation équivalente, à
temps partiel ou complet .

Faire offres manuscrites à: Service d'aide
familiale', à l'attention de Mme Nicolet,
Marché 4, 2300 La Chaux-de-Fonds.

120509

O
CAND IN O
SWISS WATCH FACTORY

Producteur dynamique de montres suisses
situé à Bienne, cherche tout de suite

secrétaire
de langue maternelle italienne
avec de bonnes connaissances du français

et de l'allemand, en qualité d'assistante
du chef de vente.

La future collaboratrice est en contact régulier
avec nos clients et assume les responsabilités

du chef lors de ses séjours à l'étranger.

Nous offrons un travail varié et indépendant,
et une place stable avec horaire variable.

Veuillez adresser votre offre à:

CANDINO WATCH CO LTD, direction
Faubourg du Jura 44, 2502 Bienne

Téléphone 032/41 08 22 001213

ifUZErMITH
Hu,_ International S.A.
cherche pour son service «Marché suisse»

une employée de bureau
à mi-temps
— bilingue français/allemand
— apte à travailler sur un terminal.

Les personnes intéressées sont priées d'adresser leurs
offres accompagnées d'un curriculum vitae à:
ZENITH INTERNATIONAL S.A.
Service du personnel
Billodes 34, 2400 Le Locle 173

_̂_ H__ i__ n_iB_ -̂a-̂ -̂

Société cherche pour ses établisse-
ments à La Chaux-de-Fonds

titulaires de patentes
barmen animateurs
Cuisiniers (avec ou sans patente).

Adresser offre sous chiffres
H 28-589105 à Publicitas,
2001 Neuchâtel. 001019

Nous cherchons
pour La Chaux-de-Fonds:

MAET
ou personne non qualifiée avec de
l'expérience pour le câblage d'armoi-
res et de coffrets. 584

/-"x ry^wRsoNNu titeOlL -i(à V '/ SERVICE SA iUS r̂tupeï -
\ >̂J >̂ «I temporaire «•

_M___ K_l_M_H™___ l__l__i

Nous cherchons pour tout
de suite, région Le Locle:

menuisier
pour la pose.
Mission temporaire.

OK Personnel Service
Cp 039/23 05 00 594

^̂ __H_Ba_B__E_-_ _̂-_B_fe,



Horizons nouveaux
Music and Lights casse la barrière régionale de Delémont

On devrait toujours se réjouir
de l'éclatement d'un groupe :
c est une occasion inespérée
pour les associés de renouveler
leur inspiration en changeant de
partenaires.

Depuis 1980 qu'ils faisaient le
plein dans la vallée de Delé-
mont, alignant bal sur bal, tou-
jours avec la même foi dans
leurs accords, trois éléments de
«Music and Lights» ont décro-
ché pour mieux se consacrer à
leurs familles. Ce fut un mau-
vais moment à passer pour les
autres musiciens qui n'ont au-
jourd'hui plus aucune raison de
regretter quoi que ce soit.

Le groupe a émergé, enrichi de
goûts nouveaux , Levef 42, Basia ,
Sade, palette sonore dernier cri,
rock, jazz , funky, samba , tourbil-
lons électroni ques et lumières. On
trouve de tout , de tout ce qui sort
au hit parade , dans l'vent , et deux
dénominateurs communs : des or-
chestrations toujours inventives et
la voix de Mary line, profonde, in-
tense, superbe.

Maryline , Gianni , Joël , Matteo
et Jean composent le nouveau
«Music and Lights», tous ont tou-
ché au domaine professionnel.

«Music and Lights» (photo privée)
Maryline, la chanteuse, a travaillé
sa voix au Conservatoire de La
Chaux-de-Fonds, le guitariste et le
bassiste — après avoir tourné pen-
dant 3 ans en professionnels —
ont souhaité revenir à quelque
chose de plus calme, le batteur est
professeur au Conservatoire de
Pontarlief , Jean — claviers — est

accordeur de pianos.
Un immense matériel , jeux de

lumières et sono, leur appartient.
Maîtrisé parfaitement, cela per-
met de garantir un certain niveau
d'exécutions. De plus «Music and
Lights» casse les barrières régio-
nales de la vallée de Delémont,
monte dans les Franches-Mon-

tagnes, atteint La Chaux-de-
Fonds et Neuchâtel.

Le 25 février, la halle commu-
nale des Bois sera le lieu d'un bal
conduit par «Music and Lights».
Dans le contexte de cette rentrée,
un show précédera la danse, lu-
mières et démonstration de break
à la clé. D. de C.

Berlin encore
sous le choc politique
Les instituts de sondages ont es-
suyé leur plus bel échec lors des
dernières élections à Berlin. En
créditant le parti néo-nazi de 3%
alors qu'il a réalisé un score de
7,5%, ils ont démontré la fragili-
té de ce système. A Berlin on ne
parle bien sûr que de politique,
accessoirement de films. Les al-
ternatifs pourraient participer
au gouvernement de la ville,
mais les socialistes voient beau-
coup de dangers dans cette al-
liance. Cela redonne quelques
lettres de noblesse au cinéma
politique qui traite essentielle-
ment aujourd'hui de centrales
nucléaires (que l'on va de toute
façon abandonner), et d'espaces
verts et autres places de jeux en

De Berlin, J.P Brossard

ville (toujours plus nom-
breuses). Pourtant la 39e Berli-
nale s'est ouverte avec les
mêmes fastes et les anciens poli-
ticiens (dans l'attente des nou-
veaux)!

LES AFFRES
DE LA CRÉATION

«Camille Claudel» du Français
B. Nuytten a fait une forte im-
pression grâce à la superbe
interprétation d'Isabelle Adjani
au mieux de sa forme. «Fallada-
letztes Kapital» de R. Graf ra-
conte l'histoire d'un écrivain
ancien drogué, qui passe des
drogues dures au tabac et à l'al-
cool , et traverse les années

noires du nazisme presque sans
peine, mais en ayant refusé les
compromissions. C'est une œu-
vre symptomatique des temps
de guerre, et comment l'on pou-
vait subsister avec difficultés.

«La Noche oscura » marque
le retour de C. Saura après
l'échec d'«EIdorado» . Nous re-
montons au temps de l'Inquisi-
tion, mais à nouveau Saura ne
sait plus nous convaincre. C'est
incontestablement pendant le
régime strict de Franco que
l'auteur espagnol à réalisé ses
meilleurs films. La pression de
la censure et d'un régime fort
donne-elle des ailes aux créa-
teurs? On pourrait le croire
quand on entend les cinéastes
soviétiques qui se retrouvent en
panne d'inspiration quand il
faut parler à leurs conpatriotes
de leurs réalités quotidiennes et
des difficultés! Il y eut cepen-
dant une bonne surprise sous la
forme du court-métrage suisse
«La Nef» de C. Champion. Cet
auteur secret a mis trois ans à
concocter cette petite merveille
qui voit la transformation de
l'orgue de Valère, en un vais-
seau spatial. C'est beau, neuf et
subtil.

A nouveau les bonnes sur-
prises viennent des rétrospec-
tives multiples cette année, avec
un hommage au producteur E.
Pommer, un ensemble autour
de «L'Europe 1939» et l'inévita-
ble «Révolution française et le
cinéma». Nous en reparlerons.

Visages barrés
de lunettes noires

Exposition Nicole Vuille
au Club 44, La Chaux-de-Fonds

C'est entre 1984 et 1988 que Ni-
cole Vuille a tiré les portraits
qu'elle propose actuellement
aux cimaises du Club 44. Avec
son compagnon Bernard Bil-
la, cette ancienne Chaux-de-
Fonnière hante les scènes de
théâtre.
Dans ce milieu et parmi ses
proches et amis, elle a choisi ses
modèles devenus des hommes et
femmes de la rue, distancés donc
de toute approche scénique.

Mais il y a tout de même repré-
sentation dans son choix qui ren-
voie ainsi au théâtre. Ils ne sont
pas vraiment déguisés mais tous
les visages sont barrés de lunettes
noires. Cela donne une parenté
aux douze tableaux , comme un
point de repère commun pour les

saisir. Approche intéressante par
sa systématique, prolongée dans
la technique choisie, l'hyperréa-
lisme, et dans le format absolu-
ment identique.

L'artiste aurait pu arrêter là sa
démarche et laisser parler ensuite
le réalisme. Nicole Vuille apparaît
plus exigeante et veut donner une
dimension éminemment picturale
à cette apparence du réel. Elle a
donc re-travaillé ses portraits
géants obtenus par projection de
photos agrandies, tissant comme
un voile léger qui amène un heu-
reux effet de distanciation et
ajoute la sensation de la matière .
Un démarche intéressante et il est
heureux que cette artiste l'ait pré-
sentée en son lieu d'enfance et de
jeunesse. (ib)

Gens de théâtre parmi lesquels on reconnaît Charles Joris, en
bas à gauche. (Photo Impar-Gerber)

Prix de Lausanne de la danse
TRIBUNE LIBRE ET DROIT DE RÉPONSE

Un particularisme bien «Singulier»
Particularisme f ait allusion à l'ar-
ticle, par ailleurs f ort bien rédigé,
de D. de C. sur le Prix de Lau-
sanne 1989. qui a paru le 26 jan-
vier dernier dans «Singulier», le
supplément de L 'Impartial.

Je suis étonné, et quelques au-
tres avec moi, que l'auteur de l'ar-
ticle ait pris la peine de passer en
revue les principaux lauréats du
Prix de Lausanne depuis 1973. en
oubliant l 'un — ou plutô t l 'une —
des deu x lauréats chaux-de-f on-
niers. Car. si Stéphane Prince
(Prix de Lausanne 1976) a bien été
cité, avec tout le mérite qui lui est
dû. Mylène Rathf elder (Prix de
Lausanne 1979). pourtant bien
connue à la Chaux-de-Fonds. a.
quant à elle, été laissée aux ou-
bliettes.

Singulière f açon de continuer
l'adage bien connu qui veut que
«nul n 'est prophète en son pays»
et que «pour réussir à La Chaux-
de-Fonds. il vaut mieux aller à Pa-
ris». Certains l'ont t'ait et ne sont
pas revenus: pourtant la voix de
La Chaux-de-Fonds ne tarit pas
déloges à leur sujet et tente de les
récupérer. Mylène a commis l'er-
reur de revenir en sa ville natale
pour y ouvrir une école de danse,
qu 'elle dirige d'ailleurs avec suc-
cès. Ld voix de sa ville natale se

tait. Curieuse manière de rendre
hommage à la f idélité!

Il me paraît pourtant essentiel
qu 'un journal à vocation régio-
nale mentionne avec impartialité
au moins les lauréats de la région
qu 'il couvre, d'autant que le Prix
de Lausanne est un concours
international attirant des candi-
dats de tous les coins du monde!

Alors, permettez-moi de répa -
rer cette omission: Mylène Rath-
f e lder  n 'a que 15 ans, quand elle
remporte le Prix de Lausanne
en 1979. Ce simple f ait mérite
déjà, à lui seul, d'être rapporté.
Elle f ait  ses débuts au Royal
Ballet School de Londres, puis à
Zurich a vec Pat Neary et Balan-
chine. Diff érentes tournées
internationales, notamment
avec Noureev aux USA , la
conduisent à Francf ort, où elle
est engagée par Egon Madsen.
Enf in, après 5 ans au théâtre de
Berne comme première soliste,
où elle a dansé, entre autres,
dans Gisèle, Casse-Noisette et
Scottish Symphony de Balan-
chine, elle revient à La Chaux-
de-Fonds pour f onder une école
de danse. Mais sans pour autant
renoncer à sa carrière, puis-
qu 'on la retrouve en ce début 89
partageant son temps entre son
école et le théâtre de Lucerne,
où elle danse comme soliste-In-

vitée dans «Songe d'une nuit
d 'été» de Mendelssohn.

Il serait discriminatoire de ne
pas mettre en évidense la qualité,
surtout quand elle est rare,
comme souvent dans ce domaine

si particulier de l'enseignement de
l'Art.

Michel Cugnet
Nord 172

La Chaux-de-Fonds

Ewa Poblocka, pianiste
au Temple du Locle

AGENDA

Soirée Bach, vendredi 17 février,
20hl5 au Temple du Locle pour le
troisième concert de la saison
ACL. Ewa Poblocka , pianiste ,
jouera la partita BWV 825, le
concerto italien BWV 971 , la fan-
taisie chromatique et fugue BWV
903.

L'air varié BWV 989 et la
sixième partita BWV 830 consti-
tueront la deuxième partie du pro-
gramme.

Après l'obtention de deux mé-
dailles d'or, l'une à Vercelli
(1977), l'autre à Bordeaux (1979),

Ewa Poblocka remporta, à 23 ans,
le premier prix du concours inter-
national Chopin à Varsovie,
c'était en 1980, prix accompagné
d'une distinction spéciale de la
Radio télévision pour son inter-
prétation des mazurkas.

Ewa Poblocka passa sa jeu-
nesse à Gdansk. Enfant prodi ge,
elle accompagnait sa mère au pia-
no, cantatrice fort connue en Eu-
rope orientale. Ewa Poblocka se
produit tant en récitals , qu 'avec
les orchestres les plus renommés,
elle a par ailleurs fait plusieurs en-
registrements. D. de C.

Vocation régionale ou chauvmiste?
Depuis 1973, date de sa fonda-
tion , le concours international
pour jeunes danseurs de Lau-
sanne, compte une centaine de
lauréats. Les interprètes cités dans
Singulier , édition du 26 janvier ,
sont extraits d'une énumération
de «Prix de Lausanne» engagés
actuellement dans les plus impor-
tantes compagnies du monde.

Je conduis mon option avec im-
partialité et «journal à vocation
régionale» ne veut pas dire à voca-
tion chauviniste.

Permettez-moi , à mon tour , de
réparer quel ques inexactitudes.
M ylène Rathfelder . â 15 ans, a
remporté le «Prix du meill eur suis-
se», non le Prix de Lausanne. Elle
a «fait» sa bourse à la Royal Bal-
let school de Londres, non ses dé-
buts. Elle a commencé sa carrière
au théâtre de Zurich, avec Patricia
Neary.Quant à Balanchine , il vi-
vait aux Etats-Unis.

Différentes tournées ont
conduit Mylène Rathfelder à

Francfort où elle fut engagée par
Egon Madsen , engagement au-
quel elle ne donna pas suite.

Si après quelques années pas-
sées au Théâtre de Berne , à 25 ans,
avec les potentialités qu 'elle a,
M ylène Rathfelder préfère ouvrir
une école, c'est son droit le plus lé-
gitime. En clair cela signifie préfé-
rer l'enseignement à la carrière. Le
fait de danser à Lucerne, en
«guest», invitée pour un spectacle,
apparaît telle une diversion dans
l'activité du professeur.¦'M ylène a été conviée par Heinz
Spoerli à joindre le ballet du Théâ-
tre de Bâle, par Maurice Béjart à
entre r au Béjart Ballet Lausanne.
Elle a refusé. C'est son droit.

Je répète que mon option
—comme vous pourrez le vérifier
en reprenant le journal en ques-
tion — était de citer quelques lau-
réats, parmi de nombreux autres,
engagés aujourd 'hui régulière-
ment dans les grandes compa-
gnies, non ceux «qui ont dan-
sé». D. de C.

Ewa Poblocka (photo privée)

Faut-il être mélomane ou amateur
de théâtre pour apprécier le spec-
tacle proposé au centre de culture
abc (Serre 17). vendredi 17 février,
20h30, par Philippe Liischer, quel-
ques comédiens et musiciens? En
fait l'un et l'autre seront captivés
par le jeu de la violoniste , celui du
pianiste , solide fond musical qui
permet aux comédiens de ponc-
tuer l'échange épistolaire entre
Piotr Illitch Tchaïkowsk y et Na-
dcjda von Meck.

Pendant 14 ans le compositeur
a en effet entretenu avec cette ri-
chissime veuve, devenue sa bien-
faitrice , une relation à distance ,
loin des yeux , près du coeur. Le
pari est tenu , on y croit, on est em-
porté par cette fiction. La mise en
scène, vivante et variée , retiendra
l' attention du plus larue public.

D. de C.
Tchaïkowsky et Nadejda
von Meck (photo privée)

Au Théâtre abc, la vie de
Tchaïkowsky vous sera contée
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Peugeot 405 Break SRI, (ill., roues alu en option).

Le Break Peugeot 405 SRI: souverain sur la route, avec 405 des performances souveraines (192 km/chrono,
le confort d'une berline, lève-glaces électriques (à 8,4 litres/100 km - mixte FTP 75). N'attendez donc
l'avant), verrouillage central, direction assistée et un pas plus longtemps pour venir faire un essai routier
équipement particulièrement riche. Et l'espace en plus chez votre agent Peugeot Talbot.
avec un volume de chargement de 425 à 1640 I. Peugeot 405 Break SRI Fr. 26490.-. Autres modèles
Le nouveau moteur 1,9 litre à injection électronique Peugeot 405 Break à partir de Fr. 20345.-. Finance-
Bosch-Motronic développant 122 cv confère au Break ment et leasing avantageux par Peugeot Talbot Crédit.

§f| PEUGEOT 4Q5
i___ l PEUGEOT. SUR LES AILES DU SUCCÈS. UN TALENT FOU. 001042

1 CHEF D'AGENCE

1 ASSISTANTE

1 SECRÉTAIRE

1 TÉLÉPHONISTE

1 RÉCEPTIONNISTE
-
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5 CONSEILS-CLIENTS
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3 SECRÉTAIRES CONSEILS-CLIENTS

2 EMPLOYÉES D'ADMINISTRATION
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Les 15 professionnels de vos nouvelles agen-
ces Publicitas à La Chaux-de-Fonds et au ,
Locle sont en place, à votre service pour
toutes vos annonces dans L'Impartial !

Neuf collaborateurs précédemment intégrés
au service commercial de L'Impartial pour-
suivent leurs activités au sein de l'équipe
Publicitas.

PUBLICITAS
Régie exclusive pour la publicité dans L'Impartial.

Publicitas La Chaux-de-Fonds Publicitas Le Locle
Place du Marché Rue du Pont 8 -

• Case postale 2054 2400 Le Locle
2302 La Chaux-de-Fonds Tél. 039/31 14 42
Tél. 039/28 34 76
Fax 039/284 863
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5 ans de garantie totale
reprise de votre ancien appareil,

nombreux autres avantages

Tra vaillez en toute confiance avec TIBO
Porrentruy Delémont La Chaux-de-Fonds 
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g L'hydradermîe g
? une technique unique mise au point _ \
m Par n
¦ *Jenè Cjuûtôt
¦ . . ai— qui nettoie votre peau „
_ en profondeur et donne une peau
!Ë hydratée , lisse et un teint rayonnant
? 01239G H

A vendre

camion routier
expertisé.

Clientèle assurée.
Prix intéressant.

Cp 039/28 56 74
heures de bureau

012384

CED Musée
>J_ \\X* d'Histoire
VJV et Médaillier

Exposition
AU FEU!

Visite commentée
mercredi 15 février à 20 heures

Entrée libre

Parc des Musées
012406

Office des poursuites et des faillites du district de Porrentruy

Vente publique mobilière
d'une entreprise d'installations

électriques et téléphoniques
Les biens mobiliers dépendant de la faillite de Périat & Bill S.A. seront
offerts en vente aux enchères publiques, contre paiement comptant,
comme suit:
Mardi 21 février 1989, dès 9 heures et 14 heures, au restaurant de
Tinter à Porrentruy:

MARCHANDISES NEUVES (vente au détail iet par lots)

Mercredi 22 février 1989, dès 14 heures, dans les locaux de l'entre-
prise Périat & Bill S.A., rue Pierre-Péquignat 38 et 40 à Porrentruy:

MATÉRIEL D'EXPLOITATION (vente au détail) '
MACHINES ET MOBILIER DE BUREAU (vente au détail)

FOURNITURES (vente en bloc)
Valeur du lot de fournitures: Fr. 110 OOO.-. Mise à prix: Fr. 21 000.-.

Observation
La liste détaillée des sujets offerts en vente peut être obtenue auprès de
l'Office soussigné (Cp 066/66 55 12).

Porrentruy, le 27 janvier 1989.

Office des faillites de Porrentruy
i435i Le préposé: René Domont



Une somptueuse année 1988
Assemblée générale des gymnastes neuchâtelois aux Brenets
Les 70es assises de l'Associa-
tion cantonale neuchâteloise de
gymnastique artistique
(ACNGA) se sont tenues récem-
ment aux Brenets. Une quaran-
taine de personnes, membres
d'honneurs ou honoraires, amis
de la gymnastique ont suivi
avec attention les différents
rapports des membres du co-
mité de l'ACNGA.

Présidée par Jean-Bernard Haller,
cette assemblée a retracé dans ses
moindres détails la saison écou-
lée. Le président s'est dit heureux
et fier d'être à la tête d'une asso-
ciation qui, il est vrai, a le vent en
poupe depuis quelques années!

Ce grand succès de nos magné-
siens, .il l'associe également et
surtout à tous les entraîneurs ainsi
qu'au comité de l'ACNGA qui
fournit un travail énorme durant
l'année, ceci depuis de nombreu-
ses saisons.

SPONSORING

Le sponsoring, mot très actuel,
fait déjà partie du vocabulaire des
dirigeants neuchâtelois sans que
toutefois le comité n'ait encore eu
le temps de se pencher vraiment
sur la question.

Cependant, il est impératif que
dans un proche avenir, les artisti-
ques neuuchâtelois puissent béné-
ficier d'un soutien financier solide
afin qu'ils continuent de progres-

ser dans de meilleures conditions,
à la mesure de leurs talents!

NOMBREUX TITRES
Chef technique de l'ACNGA , Fran-
çois Mùgeli est revenu sur les
faits les plus marquants de la sai-
son dernière.

Nul doute que les quatre titres
de Flavio Rota et le quatrième
rang de Boris Dardel lors des
nationaux sont à marquer d'une
pierre blanche. La troisième place
de Flavio Rota (Le Locle) aux jour-
nées fédérales ainsi que les deux
titres romands de Boris Dardel
(P6) et Nicolas Bourquin (P3) tous
deux de Serrières.

L'excellent 6e rang des Neu-
châtelois aux nationaux par équi-

Une vue de l'assemblée tenue aux Brenets. (Impar-Perrin)

pes ainsi que les très bons résul-
tats enregistrés lors des diverses
compétitions cantonales dans tout
le pays sont autant de points de
satisfaction.

Ajoutez à cela les compétitions
avec l'équipe suisse de nos deux
internationaux et pour terminer,
les parfaites organisations de la
journée neuchâteloise (par
l'ACNGA) et de l'éliminatoire du
championnat suisse «B» (par
Gym-Peseux) font de l'ACNGA,
une association reconnue dans
tout le pays comme sérieuse et
appréciée.

CENTRE FEDRAL
Jean-Pierre Jaquet, responsable
du centre cantonal et fédéral,
engagé à temps partiel par la
fédération comme entraîneur à
Macolin, a fait part de son conten-
tement au terme de la première
année de ce centre.

Une petite note nostalgique est
intervenue lorsque le président a
annoncé le départ du comité de
deux membres qui, à eux deux,
comptabilisent près de 90 ans de
service à la cause de la gymnasti-
que neuchâteloise. Impossible de
citer l'ampleur de leur immense
travail, mais disons tout simple-
ment un grand merci à Paul Per-
rinjaquet et Charles Hochuli!

LE COMITÉ
Président: Jean-Bernard Haller;
chef technique: François Mugeli;
secrétaire: Jocelyne Wicky; cais-
sier: François Steinmann; licen-
ces: Eric Montandon; chef jeu-
nesse: Hubert Brodard; chef des
juges: Jean-Pierre Collaud; chef
de presse: Christian Wicky; mem-
bres: Jean-Pierre Jaquet, René
Vieille.

Christian Wicky

Des Bois aux... Breuleux
B» SKI NORDIQUE

Le Marathon du Jura assuré mais déplacé
Le manque de neige ne les a
pas découragés. Les dynami-
ques sociétaires du SC Les Bois
se sont refusés à jeter l'éponge.
L'absence d'un manteau blanc
suffisant sur leur domaine skia-
ble leur a donné une motivation
supplémentaire. Le quatrième
Marathon du Jura comptant
pour la Coupe romande de ski
de fond est assuré de se dispu-
ter dimanche. Simplement, les
organisateurs ont choisi de
déplacer l'épreuve du côté des
Breuleux où les conditions se
sont avérées acceptables.

La décision officielle est tombée
en ce début de semaine. Les res-

ponsables ont choisi de jouer la
carte de la prudence malgré les
prévisions météorologiques. La
manifestation se déroulera aux
Breuleux dans les forêts à proxi-
mité de l'Hôtel de La Balance où
se donneront, par ailleurs, le
départ en ligne et l'arrivée.

Responsable du fond du Giron
jurassien, Laurent Donzé s'est
rendu sur place pour s'assurer de
l'enneigement suffisant. Une bou-
cle de 12 kilomètres sera prépa-
rée pour l'occasion. Les partici-
pants choisiront entre un ou trois
tours de ce tracé. Les organisa-

Patronage ^̂

leurs ont même prévu de permet-
tre le choix durant la course.

Afin de permettre à un maxi-
mum de personnes de s'inscrire le
matin même de la course (diman-
che 19 février) sur les lieux
mêmes, le départ en ligne est
repoussé à 10 h. Un quart

d'heure plus tôt (9 h 45), les OJ
s'élanceront, de leur côté, pour
un 5 kilomètres servant de qualifi-
cation en vue de la Journée du
ski de la FSS prévue à Aeschi le
12 mars.

Pour l'heure, les inscriptions
vont bon train. Le SC Les Bois a
reçu une quantité de bulletins.
D' autres et même des spécialistes
de ce genre d'épreuves pourraient
se présenter au dernier moment
sur la ligne de départ si la Trans-
jurassienne (épreuve comptant
pour la CM des longues distances)
ne pouvait se dérouler normale-
ment sur territoire français. Rap-
pelons aussi que ce-Marathon du
Jura constituera l'une des derniè-
res occasions permettant de pré-
parer valablement la MegaMicro
fixée, quant à elle, au dimanche
26 février. L. G.

Patronage ___

Le chef du ski de fond du GJ a
refusé d'annuler purement et sim-
plement cette manche synonyme
de non-distribution des prix pour
les partici pants au classement
général. L'arrivée prochaine de la
neige devrait permettre de fixer
un rendez-vous pour une soirée
de mars.

(Imp)
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La Vasa en sursis
La décision finale de maintenir ou d'annuler la Vasaloppet
1989, disputée sur 89 km et comptant pour la Coupe du monde
des compétitions d'endurance, sera prise le 26 février prochain,
la neige n'étant pas au rendez-vous. En effet, si trente centi-
mètres de neige ne recouvrent pas le parcours entre Saelen et
Mora à cette date, la Vasaloppet sera annulée.

gj Cyc„sn, e

Succès belge au sprint
Le Belge Wim Van Eynde (Lotto) a remporté au sprint la 10e édition
de la course cycliste Nice - Alassio, une des classiques de l'avant-
saison, longue de 1 50 km. Van Eynde a devancé à l'arrivée les Ita-
liens Marco Vitali (Atala) et Stefano Délia Santa (Fanini) et le Fran-
çais Jacques Decrion (Système U).

$L-__\ Boxa

René Jacquot renonce
René Jacquot, sacré champion du monde WBC des super-wel-
ters samedi soir à Grenoble, aux dépens de l'Américain Donald
Curry, a décidé de renoncer à son titre européen de la catégo-
rie, a déclaré M. Gérard Teysseron, directeur sportif de l'écurie
RMO dont fait partie le boxeur français.

!_? LE SPORT EN BREF __________________
i 

Sacre et record
Le Locle champion cantonal

Le Locle composé de MM. Roland Gogniat, Pierre Vermot
(debouts de gauche à droite) et Jean-Paul Nicolas, Michel Boi-
chat (à genoux) ont remporté un titre cantonal à la carabine à
air comprimé. (Privée)
Réunissant les douze meilleurs
groupes du canton la finale can-
tonale des groupes à la carabine
à air comprimé a eu lieu dans
les installations de La Chaux-de-
Fonds et du Locle.

Le Locle remporte ce titre
avec un excllent résultat de
1512 points qui est également
le nouveau record cantonal et
21 points d'avance sur Cortail-
lod au deuxième rang. Ceci mal-
gré un départ difficile d'Eric
Boulot avec un programme de
368 points seulement suivit de
Roland Gogniat avec 377 points
et de deux magnifiques résultats
de 380 points pour Jean-Paul
Nicolas et surtout de 387 points
pour Pierre Vermot meilleurs
résultats de la soirée avec des
passes très régulières de 97,
97, 97 et 96 points.

Il faut relever que cinq tireurs
ont réussi 380 points et plus, ce
qui n'avait encore jamais été vu
dans notre canton.

Le travail fait avec les jeunes
dans les sections et au sein de
la relève cantonale commence à
devenir payant car de nombreux
jeunes figurent dans ces grou-

pes et avec des résultats sou-
vent meilleurs que leurs aînés,
qui sont obligés de crocher pour
arriver à les suivre.

LES RÉSULTATS
Groupes: 1. Le Locle I 1512
points; 2. Cortaillod I 1491; 3.
Montmollin I 1482; ,4. Val-de-
Travers I 1471; 5. Le Locle II
1464; 6. Monmollin II 1461;
7. Le Locle III 1449; 8. La
Chaux-de-Fonds 1448.

Le groupe vainqueur du Locle
I était composé de Eric Boulot,
Roland Gogniat, Jean-Paul Nico-
las, Pierre Vermot.

Individuels: 1. Pierre Ver-
mot, Le Locle, 387 points; 2.
Pierre Duflon, Val-de-Travers,
385; 3. Thierry Tièche, La
Chaux-de-Fonds, 381; 4. Jean-
Paul Nicolas, Le Locle, 380/95;
5. François Ceppi, Montmollin
380/93; 6. Michel Boichat, Le
Locle, 379; 7. Jean Glauser,
Montmollin, 377/96; 8.
Roland Gogniat, Le Locle,
377/94; 9. Dominique Schwei-
zer, Cortaillod," 377/92; 10.
Sandrine Feuz, Montmollin,
376. (rg)
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Courses
de remplacement
du Giron jurassien

L'absence de neige dans le Jura
oblige le Giron jurassien à pren-
dre des mesures propres à garan-
tir que les courses à points FSS
pour les OJ aient bien lieu cette
saison.

En collaboration avec les clubs
du Giron jurassien, trois courses
de slalom seront organisées les
18 et 19 février 1989 à Belle-
garde-Jaun, si les Championnats
jurassiens ne peuvent avoir lieu
comme prévu à La Robella qui
renseignera au Cp (038) ou (039)
181 . mardi 14 février dès 12
heures, (sp)

Des mesures

m> VOLLEYBALL

Messieurs
GROUPE A

Montrèux - Guin 1-3
La Chaux-de-Fonds - Naters 3-1
Pully - Payerne 3-2
Yverdon - Ecublens 2-3
Lausanne - Chênois 2-3

CLASSEMENT
1. Ecublens U 13 1 26 40-17
2. Guin 14 10 4 20 36-19
3. Yverdon 14 10 4 20 35-22
4. Chx-de-Fds 14 9 5 18 34-23
5. Lausanne 14 9 5 18 34-24
6. Chênois 14 6 8 12 29-29
7. Payerne 14 4 10 8 24-35
8. Montrèux 14 4 10 8 21-33
9. Pully 14 4 10 8 18-36

10. Naters 14 1 13 2 8-41

GROUPE S
Aeschi - Satus Nidau 0-3 .
Colombier - Spiez 1-3
Moutier • Koniz 1-3
Le Noirmont - Bienne 0-3

1. Bienne 14 13 1 26 39- 9
2. Koniz 14 12 2 24 40-11

3. Le Noirmont 14 10 4 20 32-20
4. Spiez 14 9 5 18 31-24
5. Tatran BE 13 7 6 14 28-26
6. Colombier 14 6 8 12 24-29
7. Moutier 14 6 8 12 23-31
8. Sat Nidau 14 3 11 6 17-36
9. Langenthal 13 2 11 4 12-33

10. Aeschi 14 1 13 0 13-40

Dames
GROUPE B

VBC Berne - Liebefeld 3-2
Uni Berne - Bienne 3-0
Uettligen - Koniz 3-2
TGV-87 - Sempre Berne 1-3
Le Noirmont - Soleure 3-0

CLASSEMENT
1. Uni Berne 14 14 0 28 42- 3
2. Bienne 14 11 3 22 33-17
3. Sempre BE 14 11 3 22 35-19
4. Le Noirmont 14 8 6 16 30-25
5. Uettligen 14 8 6 16 30-26
6. Koniz 14 7 7 14 25-28
7. TGV-87 14 5 9 10 20-34
8. VBC Berne 14 3 11 6 19-36
9. Liebefeld 14 2 12 4 20-37

10. Soleure 14 1 13 2 11-40

Le point en première ligue
Nocturne du Giron

L'arrivée de la neige s'est avérée
trop tardive. La quatrième manche
des courses nocturnes du Giron

jurassien a connu le même sort
que celle programmée pour le 4
janvier à Saignelégier. Du côté du
Noirmont, Laurent Donzé et ses
collaborateurs ne sont pas parve-
nus à trouver une boucle suscepti-
ble d'accueillir, ce soir mercredi
les adeptes des lattes légères en
mal de kilomètres avant notam-
ment le Marathon du Jura et la
MegaMicro.

Nouveau renvoi



URGENT

i Couple de gérants
avec patente est recherché
pour un café-restaurant.

Région Neuchâtel — Bienne.

Ecrire sous chiffres 28-950037
à Publicitas, place du Marché,
2302 La Chaux-de-Fonds. 01207e
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Je rembourserai par mois Fr. Bv

Nom Prénom ^L*

Rue No

NP.'Domicile !

Signature

 ̂"̂ \ I ¦«§
a adresser des aujourd 'hui a / o Q  # \  B

Banque Procrédit [Heures /_ /sS^*A® 1 I B
Av. L.-Robert 23 d'ouverture \CP \ ^Ŝ / 0/ !  É_-
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OIPLACETTE
LA CHAUX-DE-FONDS

Pour l'ouverture de spn nouveau magasin la PLACETTE
La Chaux-de-Fonds recherche pour tous les rayons des

vendeurs
et

vendeuses
à plein temps et temps partiel.

Intéressé(e)? Envoyez votre candidature au chef du per-
sonnel de
LA PLACETTE SA, Monsieur E Butty, Case postale 261,
2301 La Chaux-de-Fonds, tél. 061 695 92 62

OQ03?7

Restaurant cherche

CUISINIER
Ecrire sous chiffres
28- 120508 à Publicitas,
place du Marché,
2302 La Chaux-de-Fonds.

120508

gyT3 CPJN
^

___ * {. Centre de formation professionnelle du Jura neuchâtelois

Mj T n m  La Chaux-de-Fonds

Mise au concours
Par suite de la démission honorable du titulaire, le poste de

directeur ou directrice
de i'Ecoie professionneile

commerciale du CPJN
est mis au concours

Le titulaire du poste sera responsable de la bonne marche de l'école et
des cours qui y sont dispensés, sur les plans pédagogique, technique
et administratif.

L'importance du poste implique:
— un titre universitaire,
— une expérience professionnelle commerciale ou de l'enseignement

(un CAP serait un avantage),
— un intérêt marqué pour la formation professionnelle,
— le sens des relations humaines et de la négociation.

Traitement et obligations légaux.

Entrée en fonctions: 1er juin 1989 ou date à convenir.

Formalités à remplir jusqu'au 3 mars 1989:

1) Adresser les offres de service avec curriculum vitae et pièces justifi-
catives à M. Jean-Martin Monsch, conseiller communal , président
de la Commission du CPJN, Hôtel-de-Ville 1, La Chaux-de-Fonds;

2) Aviser simultanément de la candidature le Service de la formation
technique et professionnelle, Beaux-Arts 21, 2000 Neuchâtel.

Tous renseignements concernant la fonction peuvent s'obtenir auprès
de M. Louis Wagner, directeur général du CPJN, Paix 60,
2300 La Chaux-de-Fonds, Cp 039/21 11 65 01240e

URGENT — Nous cherchons pour tra-
vaux de remise en état de bâtiments
après incendie dans toute la Suisse:

10 manœuvres
IO aides monteurs
3 mécaniciens
2 électriciens

Entrée en fonctions: immédiate ou
pour date à convenir. Nous vous ren-
seignerons au 032/93 48 82

16101

Nous désirons engager pour la
région de Saint-lmier:

mécanicien électricien
pour le démontage et le montage
de la partie électrique des machi-
nes. Travail intéressant et varié.

Pour plus de renseignements,
contactez M. G. Forino. 534

/TXry^PÏRSONHEI. _*,_ $__. i
/^ V ' /SERVICE SA BŜ trtupeï -
\_f ^J \}  et temporaire ^

Entreprise forestière Olivier REY,
2087 Cornaux, cherche tout de suite
ou pour date à convenir, un

MANŒUVRE
FORESTIER
si possible avec expérience.

; Sans permis s'abstenir.
Téléphoner durant les heures de
bureau au 038/47 25 41 90e

t___l/ )j Lvaxri [j ôckaniz
Atelier: 1er Mars 1 6c.
cp 039/28 67 60,
2300 La Chaux-de-Fonds

cherche

ouvrier menuisier
qualifié. 1 20506

DEX S.A.
15, rue du Moulin
2740 Moutier
Cp 032/93 55 38
engage tout de suite ou pour
date à convenir i

- techniciens en bâtiment
- dessinateurs

en bâtiment
- manœuvres
- aides maçons
- maçons
- aides couvreurs
- couvreurs

Salaires en-dessus de la
moyenne. Les autres profes-
sions du bâtiment et de
l'industrie sont également
prises en considération. Pour
étrangers, permis de travail C
obligatoires. 195

Le Centre professionnel
de Renan
pour handicapés mentaux

cherche une

collaboratrice
pour la cuisine du foyer Gui-
san.
Si vous parlez aussi la langue
allemande et si vous êtes dis-
posée à dîner sur place pen-
dant 5 jours par semaine, nous
vous prions de nous contacter
au

Centre professionnel de Renan
2616 Renan
Cp 039/63 16 16

_0ÊB .̂ . Louis-Chevrolet 50
// f_ \i 11Y_\ La Chaux-de-Fonds

\Uj_______m C 039 26 51 52

vBSllPy Le restaurant CTMN
s—S?*!̂ cherche pour tout de

suite ou date à conve-
nir

plongeur(euse)
Se présenter sur rendez-vous. 012167

Comptables:
quelles sont vos ambitions?
Nous avons la possibilité de vous permettre de
les concrétiser.

Notre client, une importante entreprise qui
traite dans la machine-outils doit vous rencon-
trer pour vous confier la responsabilité des
services:

comptabilité — salaires — caisse.

Le poste de
t

est pour vous.

Vous êtes:

— comptable avec quelques années d'expé-
rience (si possible en possession d'un
diplôme fédéral).

— en contact journellement avec l 'informatique
— apte à diriger du personnel
— âgé de 30 à 40 ans.

Des connaissances d'allemand et d'anglais
seraient un avantage.

! Saisissez cette opportunité et envoyez rapide-
ment votre dossier complet à M. O. Riem,
il sera traité avec la plus extrême discrétion, SSM

Nous cherchons pour tout
de suite ou à convenir

un peintre-plâtrier
qualifié avec CFC

Travail à La Chaux-de-
Fonds au sein d'une petite
équipe sympathique. Salaire
élevé. Seulement permis C
accepté.

Appelez-nous sans tarder
au 037/75 38 80 30029



Une belle carte
à jouer

La Suisse aux mondiaux
de handball du groupe B

Le championnat du monde du
groupe B débutera mercredi
dans plusieurs villes françaises
et se poursuivra jusqu'au
dimanche 26 février. Six équi-
pes accéderont au groupe A,
dont le championnat du monde
aura lieu en 1990 à Prague. A
cette occasion, huit équipes —
et non plus six — se maintien-
dront dans l'élite mondiale.

De plus, il faut savoir que les sept
équipes — au moins — qui pren-
dront part aux Jeux olympiques
de 1992 ne pourront être relé-
guées. Dans ces circonstances, la
Suisse aura une belle carte à
jouer. Comme d'autres nations
bien sûr, et principalement la
RFA, l'Islande, la Pologne, la
Roumanie, le Danemark, l'Espa-
gne ou encore l'hôte français.

ENGAGEMENT TOTAL
La tâche des Suisses s'annonce
difficile. L'équipe est tombée dans
un groupe ne comprenant que
des adversaires de qualité. La RFA
est le favori numéro un. La Nor-
vège tient à consolider sa position

dans le groupe B tout en lorgnant
vers le groupe A. La Hollande
enfin, néo-promue, qui compte
beaucoup sur la présence de la
Suisse dans son groupe pour
assurer son maintien. Une équipe
de Suisse qui, depuis 1979, date
de sa qualification pour les Jeux
olympiques, n'a manqué aucun
des rendez-vous importants.

Pour que cette série continue,
il faut impérativement terminer
dans les six premiers. Mais
l'entraîneur Arno Ehret n'est pas
sans soucis. Il lui manque assuré-
ment quelques fortes personnali-
tés, notamment en attaque, où
Max Delhees, Alex Ebi et Peter
Weber font cruellement défaut. La
défense, y compris l'excellent gar-
dien Hùrlimann, paraît solide,
mais un engagement total sera
nécessaire pour juguler les atta-
quants adverses.

LE PROGRAMME
Tour préliminaire. Mercredi 15
février: Suisse - Hollande (18 h).
Jeudi 16: Suisse - Norvège (20 h
30). Samedi 18: RFA - Suisse
(15 h), (si)

Le saint-bernard des loups
Nouvelle mascotte pour l'équipe suisse de football
La page est définitivement tour-
née. L'équipe suisse de football
a trouvé une nouvelle image.
Les loups de Paul Wolfisberg
sont désormais remplacés par
un chien de race saint-bernard.
«Lioba» , c'est son nom, a vu le
jour pour les besoins de la cam-
pagne en vue d'une qualifica-
tion pour les championnats du
monde de 1990 en Italie. La
présentation de cette nouvelle
mascotte s'est effectuée à
l'occasion d'une conférence de
presse convoquée par la Ligue
nationale. Son président. Me
Freddy Rumo, y a aussi
annoncé la signature d'un con-
trat visant à conduire la campa-
gne publicitaire et promotion-
nelle de l'équipe nationale.

- par Laurent GUYOT -

Cette conférence de presse s'est
déroulée à Montilier dans ce qui
devrait devenir parallèlement à
Macolin, à court ou moyen terme,
le deuxième centre sportif natio-
nal d'envergure. De nombreuses
personnalités politiques et sporti-
ves ont tenu à assister à ce pre-
mier rendez-vous en terre fribour-
geoise.

BARRE HAUT PLACEE
En partance pour le Portugal pour
visionner, ce soir, le match entre
Lusitaniens et Belges, Daniel
Jeandupeux s'est vu priver d'un
insigne honneur à savoir présen-
ter la nouvelle image de son
équipe. C'est un autre Neuchâte-
lois, le président d'honneur du FC
La Chaux-de-Fonds Me Freddy
Rumo qui a dévoilé, avec l'aide
de Mme Annemarie Lehmann,
directrice de DS-Direct Sponso-
ring, le projet retenu par la Ligue
nationale pour être représentatif
de notre pays.

Le président du football d'élite
helvétique s'est expliqué sur les
raisons ayant conduit à la conclu-
sion d'un accord. Le soutien de
l'équipe nationale a passé par la
signature d un contrat de sponso-
ring, en date du 3 février dernier,
avec DS-Direct Sponsoring.

Pour la première fois, la
Ligue nationale trouvera la pos-
sibilité de pratiquer le sponso-
ring. En matière de football
nous étions en retard par rap-
port aux pays nous entourant.
Nous avons cherché passable-
ment avant de trouver un
accord avec la société présente.
Il est vrai que nous nous som-
mes montrés assez exigeant pla-
çant la barre à 2 millions de
francs pour la campagne en vue
du Mundial 1990. Nous avons
demandé 750'000 francs pour
les rencontres éliminatoires et
T250'000 en cas de participa-
tion à la phase finale.

Précision importante, DS-Direct
sponsoring SA, filiale d'un impor-
tant holding européen, est une
société suisse spécialisée notam-

Me Freddy Rumo a présenté Lioba le nouveau saint-bernard mascotte de l'équipe suisse de football.
(AP)

ment dans le conseil en sponso-
ring. Son PDG n'est autre que
Jean-Claude Darmon, personna-
lité française très connue en
matière de promotion sportive et
télévisuelle.

BONJOUR LIOBA
DS-Direct Sponsoring SA a man-
qué de temps pour donner les
premiers noms s'engageant dans
la campagne de promotion en
faveur de l'équipe suisse. Mme
Lehmann s'est contentée de don-
ner'des assurances.

Nous avons donné des garan-
ties bancaires helvétiques à la
Ligue nationale. Nous sommes
déjà engagés dans des négocia-
tions avec plusieurs entreprises
intéressées. Le temps nous a
manqué pour conclure les pre-
mières. Ce n'est pas en dix
jours qu'une société peut se
décider pour ce genre d'affaires.
Nous avons table sur la vente
des matchs à une dizaine de
sponsors officiels. Notre mandat
s'arrêtera dès la fin de la cam-
pagne Italia 1990 soit cet
automne soit en juin 1990.

Pour mener à bien cette opéra-
tion, Direct-Sponsoring s'est
assuré les services d'une agence
de conseil en publicité à savoir
Trio. C'est cette dernière qui a
proposé la nouvelle mascotte.
«Lioba», un chien de race saint-
bernard arrondi, a vu le jour sous
le crayon de Patrick Nater de Blo-
nay. Il appartiendra à ce nouvel
animal, principal acteur hors-ter-
rain, d'être représentatif de la
«Nati» en Suisse et à l'étranger.

L. G.

Réticences fédérales
Les présidents sportifs ont
foncé. Les autorités fédérales se
sont chargées de les freiner. La
construction d'un second centre
sportif national d'envergure à
Montilier a provoqué dans la
capitale fédérale. Pour l'heure
les politiciens sont plus préoc-
cupés par le blanchiment
d'argent sale que par le déve-
loppement d'installations
devant permettre à la Suisse de
se distinguer, sportivement par-
lant, à l'échelon international.
Si la première étape (patinoire
couverte, terrain de sport exté-
rieur et réaménagement de la
halle existante) devrait se réali-
ser dans un délai maximum de
deux ans, le projet complémen-
taire beaucoup plus conséquent
a goûté aux lenteurs et méan-
dres administro-politiciennes.

Le 25 novembre 1988, l'Assem-
blée des présidents de la LN de
football a voté à l'unanimité
l'acquisition du centre actuel pour
un montant de 8 millions de
francs. Deux jours plus tard,
l'assemblée communale de Monti-
lier s'est décidée à céder un droit
de superficie de 55'000 m2 à
titre gratuit pendant 99 ans. Les
footballeurs ont trouvé des appuis
avec la Ligue Suisse de Hockey
sur glace, la Société fédérale des
carabiniers et la Communauté
d'intérêts des fédérations de
sports d'équipe.

DÉCISION REPORTÉE

Tout a trop bien marché pour les
différentes fédérations sportives

intéressées. Les subventions sont
tombées régulièrement. Les pro-
jets ont trouvé grâce devant des
commissions d'experts de Maco-
lin et de l'Association Suisse du
Sport (ASS).

Un projet ambitieux, il est vrai,
était présenté. Les 40 millions
injectés devaient servir à la cons-
truction de 4 terrains de sport,
d'une patinoire couverte, de ves-
tiaires, de l'aménagement
moderne de la halle actuelle, de
salles de physiothérapie et d'un
complexe hôtelier de 120 lits. Il a
fallu un ultime obstacle pour
empêcher un départ sur les cha-
peaux de roue. La commission
fédérale chargée de donner son
feu vert s'est voulue prudente
reportant sa décision au mois
d'avril argumentant I inclusion du
projet dans un concept global des
besoins sportifs. Un refus en avril
prochain reporterait de quelque 4
ans l'ouverture du Centre de Mon-
tilier tel que projeté.

Commentant ce renvoi. Me
Freddy Rumo s'est dit ahuri d'une
telle lenteur pour un objet néces-
saire et bénéficiant déjà d'un
financement important. L'avocat
chaux-de-fonnier a néanmoins
ajouté que l'aménagement de la
halle (100 m sur 40 m), des ves-
tiaires, des tribunes, d'un terrain
extérieur, de la patinoire couverte
ne subirait pas de retard. Cette
première réalisation d'un coût de
13 millions débutera cette année.
Les différentes fédérations sporti-
ves devraient pouvoir en bénéfi-
cier dans le courant de 1991.

L. G.

Un rendez-vous: le FCC à Cudrefin
Quarante-huit heures vavant de
s'envoler pour des cieux plus clé-
ments, le FC La Chaux-de-Fonds
disputera son quatrième match
amical. Pour l'occasion, Toni
Chiandussi a trouvé un arrange-
ment avec son homologue du FC
Le Locle Francis Portner. Les deux
équipes du Haut se retrouveront
sur le terrain du FC Cudrefin
aujourd'hui dès 18 h 45.

Tant La Chaux-de-Fonds que Le
Locle chercheront à affiner leur
préparation et améliorer les auto-

matismes. Vendredi, la délégation
chaux-de-fonnière quittera le pays
pour se rendre en Espagne. C'est
à Torremolinos que les jaune et
bleu mettront les bouchées dou-
bles pour arriver en forme opti-
male à la fin du mois de mars lors
du début du tour de relégation.
Toni Chiandussi a prévu trois
séances quotidiennes. C'est dire
si ce camp d'entraînement ne res-
semblera en rien à des vacances.

(ig)
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Hlasek passe à Milan
Le Zurichois Jakob Hlasek s est
qualifié pour les 8e de finale du
tournoi de Milan, doté de
495.000 dollars, en éliminant au
premier tour le Yougoslave Marko
Ostoja en deux manches, 7-6 (7-
1) 6-1. Au second tour, il affron-
tera le Soviétique Serguei Volkov
(ATP 80), vainqueur du junior
yougoslave Goran Ivanisevic •

Face à Ostoja, qui avait éliminé
Claudio Mezzadri au dernier tour
des qualifications (6-2 5-7 6-4),
Hlasek (tête de série No 4) a
obtenu sur le «Suprême» du
Palatrussardi sa sixième victoire
consécutive sans perdre un set. Le
vainqueur de Rotterdam a certes
été accroché dans la première
manche, mais il s'est adjugé le
tie-break sans l'ombre d'une diffi-
culté (7-1).

Dans le second '. set, deux
breaks ont permis au Zurichois de
prendre plus aisément la mesure
du Yougoslave.

LES RÉSUTLATS

Premier tour: Jakob Hlasek (S-4)
bat Marko Ostoja (You) 7-6 (7-1)
6-1; Andrey Cherkasov (URS) bat
Henri Leconte (Fr-5) 7-6 (10-8)
4-6 6-3; Eric Jelen (RFA) bat
Magnus Gustafsson (Su) 6-3 6-3;
Paolo Cane (lt) bat Tomas Carbo-
nell (Esp) 6-3 6-2; Milan Srejber
(Tch) bat Eduardo Masso (Arg)
7-5 6-2; Jonas B. Svensson (Su-
7) bat Massimiliano Narducci (lt)
6-4 6-2; Serguei Volkov (URS)
bat Coran Ivanisevic (You) 6-4 3-6
6-4; Omar Camporese (lt) bat
Miloslav Mecir (Tch-2) 6-4 7-6.

(si)

Sur sa lancée

Leader en difficulté
m HOCKEY SUR GLACE ____________

Nul justifie en deuxième ligue
• LE LOCLE - FLEURIER 4-4

(2-01-3 1-1)
Le public loclois a retrouvé
hier soir sur la patinoire du
Communal «ses» joueurs. La
victoire de samedi face à Star
La Chaux-de-Fonds leur a sans
doute donné des ailes et le
moral au beau fixe, car il s'en
est fallu de très peu pour que
le leader du groupe ressorte
vaincu de cette partie qui s'est
déroulée sur un rythme
d'enfer.
Tout de suite, les Fleurisans ont
fait montre d'une volonté à ne
rien laisser passer. Ils ont eu à
leur actif de nombreux tirs au
but sans pour autant parvenir a
leurs fins. Les maîtres de céans
ont d'abord éprouvé quelque
peine à construire leur jeu, car
leurs adversaires les en empê-
chaient.

Avec la motivation en plus,
ce sont eux cependant qui ont
ouvert la marque après une
superbe action menée par Ande-
regg et Borel. Ce dernier a remis
ça peu de temps après. Décidé-
ment, cette rencontre prenait
une tout autre tournure que
celle que beaucoup avaient ima-
ginée. Et certains de penser: «Si
les Loclois avaient pu jouer de
cette façon durant tout le cham-
pionnat... » .

LUEUR D'ESPOIR
Ce n'est que bien plus tard au
milieu du deuxième tiers, que
les visiteurs ont réagi en faisant
mouche à trois reprises. Pour la
première fois (et la dernière), ils
gagnaient d'une toute petite
unité. Leurs espoirs ont été de
courte durée puisque Anderegg
(encore lui!), profitant d'une

pénalité, a égalise sous leurs
yeux tout de même un peu
médusés.

Les hommes de l'entraîneur
Gaillard se révélaient un peu
plus «coriaces» que prévu.
Dans l'ultime période, les opéra-
tions ont continué à être menées
sur un rythme rapide, avec une
très légère domination des Fleu-
risans; mais le gardien Perre-
noud veillait et a largement con-
tribué à limiter les dégâts.

UNE EXPLICATION...
L'équipe de Fleurier n'est finale-
ment pas arrivée à imposer sa
loi; le fait qu'elle ait de toute
manière déjà son ticket de parti-
cipation aux finales de promo-
tion y est sans doute pour quel-
que chose.

Patinoire du Communal:
120 spectateurs.

Arbitres: MM. Savoyen et
Pinget.

Buts: 8' Anderegg (Borel)
1-0; 13' Borel 2-0; 24' Tschanz
2-1; 25' Jeanneret (Chappuis)
2-2; 31' Pluquet 2-3; 35' Ande-
regg (Becerra) 3-3; 47' Ande-
regg (Borel) 4-3; 54' Bourquin
4-4.

Pénalités: 3 X 2 '  contre Le
Locle et 7 X 2' contre Fleurier.

Le Locle: Perrenoud; Kauf-
mann, Gremaud; Kolly, Becerra;
Juvet, Raval, Vuillemez; Ande-
regg, Borel, Gaillard (entraîneur-
joueur); S. Boiteux, Montandon.

Fleurier Stalder (Rouiller
33'); Tschanz, Page; Dietlin,
Colo; Jeanneret, Sandoz; Bour-
quin, Pluquet, A. Jeannin;
Chappuis, Hummel, Magnin;
Floret , Heinrich, J. Jeannin;
Monnard, Dubois. Entraîneur; P.
Jeannin. PAF

*m SKI ALPIN wmm

Manque de neige à La Robella
Ironie du sort: c'est au moment
où tombent quelques flocons
prometteurs que la décision est
prise d'annuler les champion-
nats jurassiens de ski alpin à La
Robella. Organisés par l'Ecole
de ski de compétition Buttes-La
Robella et les ski-clubs du Val-
de-Travers, ils devaient se
dérouler ce week-end.

L'un des organisateurs,
Denys Minder, regrettait cette
décision: «Une dizaine de per-

sonnes s occupaient de la pré-
paration et nous en avions
mobilisé une soixantaine pour
nous aider sur le terrain. Hélas,
le faible enneigement ne permet
pas de disputer ces champion-
nats. »

Hier, malgré quelques flocons
de plus, il était toujours impos-
sible de lancer OJ, juniors et
seniors sur la piste des Cha-
mois. L'annulation est défini-
tive, (jjc)

Jurassiens annules

Défaite française à Londres
Au stade de Highbury, devant
20.000 spectateurs, l'équipe de
France a craqué physiquement en
fin de rencontre, face à Arsenal,
leader du championnat d'Angle-
terre. Les «Canonniers» se sont
imposés par 2-0, grâce à des

réussites signées à la 62e minute
par le remplaçant Martin Hayes,
un Irlandais, et à > la 76e par
l'avant-centre Alain Smith, le
meilleur buteur actuel du cham-
pionnat d'Angleterre.

(si)

Le coq craque



La différence des étrangers
Un bon point de pris pour les Jurassiens

Le gardien zurichois Mûrner et son coéquipier Vollmer ont peine pour contenir la rage de vaincre de
Mario Grand et du HC Ajoie. (AP)

• CP ZURICH - AJOIE 4-4
(0-1 3-1 1-2)

De deux choses l'une: soit Ajoie
ne sait pas concrétiser les occa-
sions qu'il se crée parce qu'il
n'en a pas trop l'habitude, soit
il s'est laissé prendre par l'appa-
rente maîtrise des Zurichois, qui
ont d'emblée joué sur une
fausse assurance, sur un faux
rythme. Et si Zurich a pris un
point, c'est peut-être parce qu'il
a su ruser.

Au premier tiers en effet, Ajoie
jouait dans la droite ligne de la fin
du match de Coire. Beaucoup
d'occasions, même très nettes,
sans marquer. On signalera Grand
(3e et 7e) et Terry (5e). Il fallut à

nouveau une supériorité numéri-
que pour qu'Ajoie marque, par
Campbell, d'un tir de la ligne
bleue dans un amas de pieds et
de cannes.

Zurich ne se laissait pas abuser
par ce premier but et laissait Ajoie
se complaire dans un rythme et
dans un jeu âpre et «tâtonneux»
de LNB. Mais Ajoie doublait la
mise par Grand (24e) sur un très
bon travail préparatoire de
Lechenne. Le match était lancé...
grâce à une folle réaction des
Zurichois, portés par un public
euphorique.
Ajoie passait alors une période
plus que pénible, subissant la loi
de Steve Tambellini, un étranger
qui, par ses accélérations et ses

tirs osés, fait penser à Dan Méti-
vier. La différence était là. A
Ajoie, Terry s'est superbement
battu, a ratissé un grand nombre
de pucks mais n'a pas marqué ni
compté.

A Zurich, en revanche, l'étran-
ger de service était là et bien là.
Quarante secondes après le 0-2,
Tambellini, dans un angle très
fermé, tirait entre les jambes de
Wahl, surpris. Trois minutes
après, il tirait en force et Wahl
devait relâcher devant Vollmer,
qui ne tergiversait pas autant que
les Ajoulots pour marquer.

Le festival de la vedette du Hal-
lenstadion n'était pas terminé. Il
mettait Ajoie dans ses petits sou-
liers, un peu comme Métivier
l'avait fait contre Zurich l'an der-
nier, quand Ajoie montait en ligue
A. Avant la mi-match, il deman-
dait déjà un temps mort. Ajoie
n'en menait pas large devant les
assauts zurichois. Et Lechenne
écopait de deux fois 2 minutes de
pénalité (il faut dire que M. Berto-
lotti sifflait à sa façon). D'une
puissance incroyable, Tambellini
envoyait le puck dans la lucarne.

On entra alors dans une pério-
de de doute complet, où Tyler
réussit à écoper de deux minutes
pour mauvais changement, et
Wahl de se racheter... La dernière
période sera très tendue, les deux
équipes à leur tour calmaient le
jeu, puis accéléraient , de façon
assez désordonnée. Petit à petit,
Ajoie passait l'épaule. Mais à nou-
veau manquait trop. Et c'est là
que les «crocheurs» , les Berdat,
Egli, Princi, Sembinelli ou Camp-
bell forçaient la décision.

Et Berdat marqua, ras glace,
comme cela ne fut assez souvent
le cas hier soir. Puis Egli, alors
que Luthi que l'on n'a pas assez
vu, apparaissait une des premiè-
res fois. Mais Gruth, l'autre étran-
ger de Zurich, devant une défense
figée, profitait d'un habile travail
de... Tambellini pour égaliser défi-
nitivement.

Pourtant supérieur, Ajoie doit
prendre ce match nul pour un
avertissement. Tyler aussi. Hier
soir, il a mal joué le «bour» et
s'est presque retrouvé «pomme» .

Hallenstadion: 5820 specta-
teurs.

Arbitres: MM. Bertolotti, Gob-
bi et Ardùser.

Buts: 17e Campbell (Berdat,
Terry, à cinq contre quatre) 0-1,
25e Grand (Lechenne, Berdat)
0-2, 26e Tambellini 1-2, 29e
Vollmer (Tambellini) 2-2, 32e
Tambellini (Gruth, Geiger, à cinq
contre quatre) 3-2, 47e Berdat
(Lechenne, Sembinelli) 3-3, 51e
Scherler (Princi) 3-4, 56e Gruth
(Tambellini, Geiger) 4-4.

Pénalités: 6 X 2  minutes con-
tre CP Zurich; 5 X 2  minutes
contre Ajoie.

CP Zurich: Miirner; Eberhard,
Gruth ; Faic, Bùnzli; Jost, P.
Meier; Geiger, Tambellini, Voll-
mer; Tschudin, R. Meier, Ca-
disch ; Cahenzli (21e Hohl), Marti,
Zbinden.

Ajoie: Wahl; Campbell,
Bachler; Princi, Sembinelli; Rohr-
bach; Bourquin, Terry, Schùp-
bach; Lechenne, Berdat, Egli;
Brùtsch, Grand, Jolidon; Luthi,
Scherler.

G. Hammel

Play-offs LNA
QUARTS DE FINALE
(matchs retour)

• EV ZOUG - AMBRI-PIOTTA 6-5
(2-2 3-3 1-0)

A 1-1, un troisième match à Ambri
devient nécessaire.
Herti: 7250 spectateurs.
Arbitres: MM. Tam, Clémençon et
Schmid.
Buts: 7e Fritsche (à 4 contre 5!) 1-0; 9e
Fritsche (Laurence) 2-0; 12e Fair (Metz-
ger) 2-1; 13e McCourt 2-2; 23e Fritsche
(Tschanz) 3-2; 23e Laurence 4-2; 26e
Millen (McCourt, à 5 contre 4) 4-3; 31e
M. Celio (Bartschi, McCourt, à 5 contre
4) 4-4; 33e Morf (Stadler) 5-4; 38e M.
Celio (Vigano) 5-5; 47e Kaszycki (Waltin,
à 5 contre 4) 6-5.
Pénalités: Zoug 7 X2' ; Ambri 6 X 2' .
Zoug: Simmen; Stadler, B. Mûller;
Tschanz, R. Tschumi; Waltin, Burkart;
Morf Fontana, M. Tschumi , Neuen-
schwander, Kaszycki, Schàdler; C.
Mûller, Laurence, Fritsche.
Ambri: Daccord; B. Celio, Kôlliker; Riva,
Mettler; Hager, Honegger; Vigano,
McCourt, M. Celio; Bartschi,. Millen,
Antisin; Fair, Weber , Metzger.

• OLTEN - KLOTEN 5-6
(2-3 2-1 1-1 0-1)
après prolongations

Kloten qualifié pour les demi-finales
par 2 victoires à zéro.
Kleinholz: 3380 spectateurs.
Arbitres: MM. Stauffer, Fahrny et Ghig-
gia.
Buts: 4e P. Sutter (Rôtheli, à 5 contre 4)
1-0; 7e Hollenstein (Wick) 1-1; 10e
Wager (Rauch, à 4 contre 4) 1-2; 13e
Rôtherli (R. Sutter) 2-2; 14e Hollenstein
(Yates) 3-2; 24e Kiefer (Niederôst) 3-3;
26e Schlagenhauf (à 4 contre 5!) 3-4;
36e McEwen (Lôrtscher, à 5 contre 4) 4
- 4; 50e Hollenstein (Yates) 4-5; 50e
Graf (Lôrtscher) 5-5; 62e Wager 5-6.
Pénalités: Olten 5 X 2' + 10' à McE-
wen; Kloten 10 X 2'+ 10' à Bruderer.
Olten: Gerber; P. Sutter, Hofmann; Sil-
ling, McEwen; Niderôst, Gull; R. Sutter,
Rôtheli , Lauper; Fuhrer, Lôrtscher, Graf;
Allison, Mûller, Kiefer.
Kloten: Pavoni; Gschwind, Wick; Rauch,
Baumann; Bruderer, Zehnder; Hollen-
stein, Yates, Wager; Schlagenhauf, Kon-
tos, P. Lautenschlager; Monnier, B. Lau
tenschlager, Erni.
Notes: Olten sans M. Celio et Hofmann
(malades).

• BIENNE - BERNE 2-5
(1-1 0-1 1-3)

Berne qualifié pour les demi-finales
par 2 victoires à zéro.

• FRIBOURG-GOTTÉRON -
LUGANO 1-5 ( 0-3 0-0 1-2)

Lugano qualifié pour les demi-finales
par 2 victoires à zéro.
Saint-Léonard: 2900 spectateurs.
Arbitres: MM. Moreno, Kunz et Stalder.
Buts: 7e Eberle (Risch, à 5 contre 4)
0-1; 16e Johansson (Vrabec) 0-2; 18e
Johansson (Ritsch) 0-3; 48e Massy
(Johansson, à 4 contre 3) 0-4; 54e Rot-
taris (Sauvé) 1-4; 56e Johansson (à 4
contre 5!) 1-5.
Pénalités: Fribourg 5 X 2'+ 5' à Fis-
cher; Lugano 9 X 2' + 5' à Eloranta et
Ton, + 10' à Bertaggia.
Fribourg: Stecher; Pfeuti, Lacroix; Hofs-
tetter, Descloux; Capaul; Lûdi, Rottaris ,
Sauvé; Rotzetter, Theus, Mirra, Schaller;
M. Bûcher, Stâger, Fischer; L. Bûcher.
Lugano: Râber; Ritsch, Eloranta; Bertag-
gia, Rogger; Massy, Domeniconi; Bauer;
Jaks, Johansson, Eberle; Ton, Lûthi, Vra-
bec; Walder , Schlapfer , Thôny; Rieffel.

Notes: Fribourg sans Brasey, Montan-
don, Rotzetter et Staub. Lugano sans
Eggimann et Patt (tous blessés). Adieux
officiels de Jean-Charles Rotzetter et
Jakob Lûdi.

Promotion / relégation
LNA/LNB
Deuxième journée:
CP Zurich - Ajoie 4-4

(0-1 3-1 1-2)
Mart igny - Langnau 4-2

(1-0 2-2 1-0)
Coire - Davos 4-3

(1-2 2-1 1-0)
CLASSEMENT

J G N P Buts Pt
1. Ajoie 2 1 1 0  9 - 6  3
2. Zurich 2 1 0  0 1 0 - 7 3

3. Davos 2 1 0  1 7 - 4  2
4. Coire 2 1 0  1 6 - 8  2
5. Martigny 2 1 0  1 4 - 6  2
4. Langnau 2 0 0 2 5-10 0

Ligue nationale B
Tour de relégation
Deuxième journée:
GE Servette - Sierre 7-7

(3-2 4-4 0-1)

Rapperswil-Jona - Bûlach 7-3
(2-1 3-0 2-2)

Utzwil - Herisau - 6-4
(1-1 0-1 5-2)

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1. Uzwil 2 1 1 0 13-11 21
2. Herisau 2 1 O 1 11- 8 21
3. G E Servette 2 0 2 0 13-13 20
4. Sierre 2 0 2 0 14-14 19

5. Rapperswil 2 1 O 1 9-10 18
6. Bulach 2 0 1 1  9-13 9
Les équipes ont gardé la moitié de leurs
poin ts du tour préliminaire.

Deuxième ligue
GROUPE 5
Le Locle - Fleurier 4-4
Serrières - Court 7-7

CLASSEMENT

CLASSEMENT
J G N P Buts Pts

1. Fleurier 15 11 1 3 1 19- 36 23
2. Saint-lmier 15 9 2 4 92- 57 20
3. Star 15 8 2 5 73- 63 18
4. Université 14 8 0 6 68- 87 16
5. Allaine 15 8 0 7 77- 67 16
6. Le Locle 15 6 3 6 71- 66 15
7. Court 14 5 3 6 61- 74 13
8. Tramelan 14 4 2 8 57- 75 10
9. Serrières 15 0 114 42-135 1

Tous les résultats et les classements de hockey
a_m_w_m_t_m_m_m_m_mm_mm_m_mnm

Fan malheureuse
Pas de belle pour Bienne
• BIENNE - BERNE 2-5

(1-1 0-1 1-3)

A la suite d'une erreur indivi-
duelle, Bienne a enterré ses
dernières illusions de disputer
une belle en terre bernoise.
C'est dire si la première ren-
contre de play off disputé par
les Seelandais sur leur pati-
noire n'est pas venue leur por-
ter chance.

Vainqueur de la première man-
che, Berne devait s'attendre à
une farouche résistance des
joueurs biennois. Elle fut d'ail-
leurs évidente dans un premier
temps, au point de se rendre
compte que la première erreur
allait être fatale à l'une des deux
équipes. Elle se produisit à la
12e minute, lorsque Dupont
obligeait Tosio à la parade et
qu'à la relance, Haworth profi-
tait d'une monumentale hésita-
tion de Pfosi pour s'en aller
affronter le portier biennois vic-
torieusement.

NOMBREUSES OCCASIONS
Dans la minute suivante, le cou-
rageux Poulin, blessé trois jours
plus tôt, trouvait la faille d'un tir
imparable, montrant ainsi qu'il
désirait prendre congé de ses
admirateurs de la meilleure
façon. La rencontre devait dès
lors se jouer sur un coup de dé.

A tour de rôle, Bienne et
Berne se créèrent de nombreu-
ses occasions. Le niveau techni-
que n'était toutefois pas très
élevé, mais avec une agressivité
beaucoup plus sévère dans le
camp bernois. L'arbitre principal
en venait donc à calmer les
esprits en infligeant de nom-
breuses pénalités.

Alors que l'on s'acheminait
vers une nouvelle équipée au
terme du second tiers, une
bévue grosse comme une mai-
son cette fois de Griga allait
couper l'élan des joueurs bien-

nois. Cunti en était dès lors le
premier surpris.

Animée d'une vitesse pure
dans le dernier tiers, la rencon-
tre allait basculer finalement en
faveur des Bernois, très à l'aise
dans ce genre de discipline. Les
hommes de Gilli gan et notam-
ment sa petite merveille Ruotsa-
lainen étaient bel et bien les
meilleurs. Le Finlandais est à la
base du succès de son équipe.

Bienne, pour sa part, a ter-
miné son championnat confor-
mément à sa valeur. Hier soir ,
tout simplement, la formation
de la capitale a bénéficié de la
lenteur souvent affichée par cer-
tains défenseurs biennois dont
notamment Ruedi, Pfosi et
Zigerli.

Stade de glace: 6100 spec-
tateurs.

Arbitres: MM. Frey, Ram-
seier et Zimmermann.

Buts: 12' Haworth (à 4 con-
tre 4) 0-1; 13' Poulin (à 4 con-
tre 3) 1-1; 37' Cunti (Dekumbis)
1-2; 41' Bartschi (Ruotsalainen)
1-3; 44' Ruotsalainen (Rauch)
1-4; 46' J. Aeschlimann (Kal-
tenbacher) 2-4; 52e Howald
(Bartschi) 2-5.

Pénalités: Bienne 3 X 2',
plus 2 X 5 '  (Poulin, J.-J. Aes-
chlimann); Berne 5 X 2', plus
10' à Haworth.

Bienne: Anken; Pfosi, Pou-
lin; Cattaruzza, D. Dubois;
Zigerli, Rûedi; J. Aeschlimann,
Dupont, M. Leuenberger; Steh-
lin, J.-J. Aeschlimann, Schmid;
Kohler, Kaltenbacher, Wist;
Griga.

Berne: Tosio; Ruotsalainen,
Rauch; S. Leuenberger, Kûnzi;
Beutler, Wyssen; Bartschi,
Haworth, Hotz; Mattioni, Cunti,
Dekumbis; Triulzi, Nuspliger,
Howald.

Notes: Bienne sans G.
Dubois (malade), Berne sans
Martin (blessé).

René Perret

La participation du Fribourgeois
Patrice Brasey au championnat
du monde du groupe B d'Oslo
(3 mars - 9 avril) est fortement
remise en question. Le défen-
seur souffre en effet toujours
d'une douloureuse inflammation

à la cuisse. Il devra subir
aujourd'hui mercredi une inter-
vention destinée à lui retirer un
kyste. Son médecin traitant
estime que Brasey devra obser-
ver une pause de plusieurs
semaines, (si)

Brasey forfait pour Oslo?

Actuellement engagé, en tant que
joueur, dans le tour de relégation
de LNB avec Genève Servette,
Paul-André Cadieux s'en retour-
nera, à la fin de cette saison à Fri-
bourg, dont il fut entraîneur-

joueur de 1982 à 1985. Cadieux
s'occupera du secteur juniors, fera
partie de la Commission de trans-
ferts, et sera l'assistant de l'entraî-
neur McNamara.

(si)

Cadieux à Fribourg

Ski de fond :

Page 13

le marathon
déplacé

Ski alpin:

Page 15

renvoi à
La Robella
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Terre en mutation
Cadastre alpestre neuchâtelois : l'agriculture à l'examen

Sous l'égide de l'Office fédéral de
l'agriculture, économie alpestre et
agriculture du Jura neuchâtelois
ont été passées au peigne fin. His-
toire, démographie, bases naturel-
les et économiques, les quelque 300
pages de cet ouvrage de synthèse
font le tour, par le détail , d'un sec-
teur économique lui aussi en cons-
tante mutation. Ce volume - le
vingt-deuxième et dernier de la
série - clôt la vaste enquête que la
Confédération a entreprise dès
1962.
Neuchâtel , avec ses 79.663 hecta-
res, se place au 15e rang des can-
tons quant à la superficie. Plus du
70% de cette dernière relève de la
zone de montagne, à l'intérieur de
laquelle l'occupation de l'espace
comprend 40% de forêts, 27% de
terres cultivables (sans les pâtura-
ges), 27% de pâturages et 7% de
terres improductives ou incultes.

A relever que près des trois-
quarts des pâturages d'estivage
sont des propriétés privées. Les
groupements de droit privé, syndi-
cats d'élevage essentiellement, en
détiennent le 9% alors que le 18%
appartient à des collectivités de

droit public - commune, Etat,
Confédération.

L'industrie , en s'y implantant
précocement , soumit Neuchâtel à
des mutations en profondeur aux
lourdes conséquences pour la
population qui exploitait la terre.
Le rapport mentionne ainsi que les
quelque 4700 laboureurs , vigne-
rons et manœuvres recensés au
milieu du 18e siècle ne formaient
déjà plus que le 30% des personnes
actives. Un siècle plus tard , cette
proportion avait passé à 26%. En
1980, le canton comptait 4816 per-
sonnes dépendant de l'agriculture,
soit le 3% de la population rési-
dante totale.

REFLET D'UNE CHUTE
La chute se reflète également dans*
le nombre d'exploitations agrico-
les. Le nombre total de ces derniè-
res, 3593 à l'aube des années
trente, s'est réduit comme peau de
chagrin pour passer à 1830 unités
en 1985. Dans cet intervalle, les
unités de production dont les chefs
exercent l'agriculture en tant
qu'activité principale ont passé de
2878 à 1223.

Une évolution qui traduit , à
l'image des autres secteurs de

l'économie, la rapide mutation
subie par l'agriculture. Structures
transformées, rationalisation du
travail liée à l'appauvrissement de
la main-d'œuvre et la quête de la
productivité l'ont plongée dans la
spirale de l'évolution technique.
Les moyens de production nécessi-
tent aujourd'hui une constante
modernisation , alors que les espa-
ces cultivables doivent être aména-
gés.

La réalisation de ces objectifs -
rationalisme et utilitarisme - doi-
vent désormais composer, donnée
nouvelle, avec les exigences crois-
santes en matière de protection de
l'environnement. Une tendance
que les responsables des améliora-
tions foncières doivent concilier,
tâche parfois contradictoire, avec
la sauvegarde des intérêts des agri-
culteurs.

Telles sont, parmi d'autres,
quelques-unes des conditions, évo-
quées au travers de ce rapport
fouillé, et qui situent de manière
détaillée la place et le devenir de
l'agriculture de montagne en parti-
culier, ainsi que de l'économie
alpestre, dans le canton.

(comm, pbr)

La livraison du lait au moyen d'un attelage, reflet d'une époque révolue. (Photo Impar-Gerber)

• «Cadastre alpestre suisse - Can-
ton de Neuchâtel».

Ouvrage disponible auprès de
l'Office central fédéral des imprimés

et du matériel, 3000 Berne, au prix
de 12 francs.

Exemple chaux-de-fonnier
de la tension immobilière

Les locataires de la tour Arc-en-
Ciel 7, à La Chaux-de-Fonds, dont
les baux avaient été abusivement
résiliés en été dernier , ont gagné
une bataille. Mais ils devront
remonter au front cet automne. Un
exemple de tension créée par le
boum immobilier.

En août dernier , les nouveaux pro-
priétaires bernois de la tour Arc-
en-Ciel 7 résiliaient les baux de
tous les locataires , une quaran-
taine. Echéance: fin octobre, Ils
ont fait bloc, mandaté un avocat et
obtenu gain de cause. En séance de
conciliation un accord entre les
parties est intervenu assez rap ide-
ment. Les baux ont été prolongés

d'un an, jusqu'au 30 octobre pro-
chain.

Ce succès légitime - un certain
nombre de règles de droit protè-
gent les locataires de ce genre de
résiliation abusive - n'est que pro-
visoire. Ensemble, les locataires
devront sans doute prochainement
relancer la procédure, tenter une
nouvelle conciliation avec les pro-
priétaires , ou. en cas d'échec, solli-
citer une nouvelle prolongation
légale de deux ans.

Ils ont les armes juridiques pour
gagner cette éventuelle nouvelle
partie de bras-de-fer. La commis-
sion de conciliation chaux-de-fon-
nière, et notamment les représen-
tants des milieux immobiliers

chaux-de-fonniers, jouent d'ail-
leurs le jeu d'une pratique raison-
nable en la matière, constate un
observateur. Les «requins» de
l'immobilier ne sont pas, a priori,
les vrais professionnels de la place.

Reste que des locataires peu à
peu quittent l'immeuble, sachant
qu 'ils devront s'y résoudre un jour
ou l'autre. Après une nouvelle pro-
longation de deux ans, les ressour-
ces juridi ques s'épuisent. D'après
un «résistant», les appartements
vacants, repeints, ont été reloués
avec une augmentation de 90 pour
cent du loyer...

R. N.
• Lire également en page 19

Arc-en-Ciel 7: Paccalmie

Douaniers
accusateurs

A Neuchâtel, dans le cadre de
l'affaire Favag, ce sont les doua-
nes qui accusent. Voir une admi-
nistration associée de si près au
fonctionnement de la justice sent
la confusion des pouvoirs et crée
un certain malaise.

A plusieurs reprises déjà, les
prévenus et leurs défenseurs ont
protesté contre la passion inqui-
sitrice de ces fonctionnaires et
leur volonté de trouver des res-
ponsables à tout prix. Pour satis-
faire les Américains que l'escale
suisse de produits technologi-
ques de pointe qui ont finale-
ment abouti à l'Est a profondé-
ment irrités. Ces reproches son-
neront sans doute bien plus fort
au moment des plaidoiries.

Que les douanes aient mené
une enquête fouillée, qu'elles
aient voulu qu'aucun des acteurs
de la pièce n'y échappe, quelle
que soit l'importance de son rôle,
c'est une chose qu'on ne peut
nier. Pas plus qu'on ne peut con-
sidérer l'affaire hors d'un con-
texte écrasant par rapport aux
fautes, aux négligences ou à la
naïveté des prévenus: dans cette
histoire, la crédibilité de la
Suisse en a pris en coup.

Pour les Etats-Unis, les agis-
sements de Lousky et l 'implica-
tion dans ce trafic d'une grande

entreprise ont surtout confirmé
ce qui était déjà plus qu'un soup-
çon: notre pays était une des
brèches importantes dans le mur
(forcément franchissable ici ou
là) qui doit priver les pays de
l'Est des instruments les plus
performants de la technologie
occidentale.

On peut discuter de cette stra-
tégie. On peut aussi râler quand
ce sont les Américains qui fixent
les conditions d'accès à des
super-ordinateurs qui sont instal-
lés chez nous ...et payés par
nous. Mais nous ne pouvons pas
nous passer de ces engins. Sur-
tout pas ici: l'informati que, les
technologies de pointe sont
notre avenir.

Accepter les contraintes qui
vont avec ces produits n'est plus
vraiment un choix. C'est en pra-
tique s'engager à ce que ces pro-
duits ne soient pas réexportés.
Un engagement à tenir. Et quand
il est violé, il faut prendre
l'affaire au sérieux - et accessoi-
rement monh-er qu'on la prend
au sérieux. C'est une simple
question de crédibilité.

Pour en revenir à l'affaire Fa-
vag, il fallait bien que quelqu un
mène cette chasse. Les douanes
l'ont fait, et il n'y a aucune rai-
son de le leur reprocher. A la
justice maintenant de trancher
en toute indépendance. C'est dif-
ficile, d'accord, mais elle peut le
faire. Jean-Pierre A UBR Y

• Lire également en pase 22

J9^
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Le Jura tend la main au tiers monde
Coopération à l'échelle d'un canton

Premier canton à avoir un Ministre
de la Coopération en la personne
de François Lâchât, le Jura est
passé aux actes en aidant à sa
mesure les Seychelles, le Came-
roun, le Vietnam, le Mali et le
Nord-Est brésilien.
La République et Canton du Jura
est «ouverte au monde et coopère
avec les peuples soucieux de soli-
darité... l'Etat encourage l'aide
humanitaire et coopère au déve-
loppement des peuples défavori-
sés.» (art. 4 et 53 de la Constitu-
tion jurassienne). C'est ainsi que
de l'intention , le canton du Jura a
passé aux actions concrètes en
développant une politique de coo-
pération tant intercantonale, que
transfrontalière ou encore ouverte
sur l'Europe et le tiers monde.
Engagé en tant que délégué à la
coopération depuis quatre ans,
Yves Petermann est au cœur d'un
vaste réseau de contacts qui , à plus
ou moins long terme, devrait servir
l'économie jurassienne. Le dernier
en date est issu de l'accord de coo-
pération entre le territoire de Bel-
fort et le canton du Jura et devrait
déboucher sur une sorte de zone
franche binationale située à la
frontière des deux régions. Un
morceau de territoire européen en

quelque sorte dans lequel le Jura -
donc la Suisse - serait partie pre-
nante.

Des industriels étrangers, suisses
et français pourraient y installer
leur siège social avec vue panora-
mique à la fois sur l'Europe et sur
la Suisse. La zone industrielle de
Courgenay gérée par la Société
d'équipement de la région d'Ajoie
et du Clos du Doubs (Sedrac)
pourrait jouer là un rôle primor-
dial. Et puisqu'il est permis de
rêver, on parle déjà de facilités
douanières et fiscales. Le territoire
de Belfort et le canton du Jura
viennent de débloquer 25.000
francs chacun destinés à l'étude
juridique du projet confiée à Pro-
gnos S.A. à Bâle. Les premiers
résultats de l'expertise tomberont
en juin.
Un contrat de coopération privilé-
gié unit les Seychelles au Jura
depuis le début des années 80.
Actuellement deux médecins et un
ingénieurs jurassiens y résident
tandis que quatre jeunes Seychel-
lois au bénéfice d'une bourse
jurassienne se forment dans les
écoles techniques de La Chaux-de-

Fonds et de Saint-lmier, dans un
bureau de génie-civil de Delémont
et au conservatoire de musique de
la capitale jurassienne. Le but de
ce contrat de coopération qui lie
les Iles au Jura et pour lequel
400.000 francs sont consacrés
annuellement (moitié-moitié Con-
fédération et Jura), est de rempla-
cer progressivement les coopéra-
teurs jurassiens par des Seychellois
formés soit sur place soit dans
notre pays.

Dès 1990 le canton du Jura
diminuera son aide aux Seychelles
pour se consacrer au Cameroun
qui éprouve des besoins urgents
dans les domaines de l'éducation
et de la santé. Un programme de
lutte contre la désertification est
en cours d'application dans une
région du Mali auquel est consacré
un budget de 60.000 francs sur
deux ans.

Dans le Nord-Est brésilien , c'est
un plan de repeuplement d'une
région délaissée par ses habitants à
la suite de la sécheresse de 1984
qui a retenu l'attention du gouver-
nement jurassien. L'aide évaluée à
100.000 francs s'échelonnera sur
quatre ans.

Enfin, le Jura apportera une
aide ponctuelle à une région
minière du Vietnam du nord par la
fourniture d'une installation
mobile de radiographie des pou-
mons. Cette action sera réalisée en
collaboration avec plusieurs orga-
nismes cantonaux de la Croix-
Rouge. Cette aide ponctuelle fait
suite au récent voyage au Vietnam
du Dr Serge Boegli de Saignelé-
gier.

AIDE DIRECTE
Une motion socialiste acceptée par
le Parlement jurassien prévoit que
le 0,1% du budget de fonctionne-
ment de l'Etat est affecté à l'aide
humanitaire. Ce sont donc 280.000
francs exempt de tous frais admi-
nistratif qui tombent dans l'escar-
celle de 1 aide humanitaire. Yves
Petermann relève que le canton du
Jura est le seul canton à avoir
adopté cette aide directe qui offre
l'avantage d'être souple. Le demi
canton de Bâle Ville est actuelle-
ment en pourparler avec le Jura
pour établir une collaboration qui
devrait aboutir à une aide humani-
taire bicantonale.

GyBi

Jeunes étudiants seychellois de l'Ecole polytechnique nationale dans laquelle enseignent les
coopérateurs jurassiens. (Photo sp)

20!? Transition au musée
25^Les Cernets en question
27Âménager les eaux
28^Patrimoine en 600 pages
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Pï : i_s;̂ :-^_s î_à^n̂ - :; -Hin ¦ <**•*****
fl -il i ri i H l ri IH i ri ** T - Harasse

IW)!ni...J«»PWPPPW<W»ttW«W«IWI<^^

V_à J__ __P^__P^__ __ &_P -«—- mi
- __ _̂^̂ \ _ _̂ _̂_ . ^ ___mm _̂ht_ . ..... '. ; .. :.: .__«__. B _TIM ¦.. ^™ /̂ ^̂ ^ :̂

,-'f>- __ÉiHB W _i _bi__ •S5.. _l ::ïMl BH Kfl K: ''-'fi H_BÉ£S «J V B fit wË—W—W mfW-\WWm\ Bfl aHHBpiflpi |̂||P̂ W KM
jjjjjjjjjjijijij^̂  MjaiMiMÉÉlÉMMMM ŷ
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Urgent
Nous cherchons

UNE OPÉRATRICE
DE SAISIE

et

UN TÔLIER
EN CARROSSERIE
OK PERSONNEL SERVICE

Cp 039/23.04.04

NAISSANCE

F rm CLINIQUE
ILJÛ de b TOUR

Catherine et Michel
MOSER

ont la grande joie d'annoncer
la naissance de leur fils

STEVE
né le 13 février 1989

Puits 18
La Chaux-de-Fonds

Résistance
de locataires

Armes et signes de lassitude
Le cas de résiliation abusive con-
itaté dans l 'immeubl e Arc-en-Ciel
7 (lire en page 17) n'est pas unique.
Les locataires de Jardinière 65 lut-
ent également. Mais dans un cas
•omme dans l'autre, certains se las-
sent.
Cette lassitude qui s'installe chez
es locataires au cours d'un long
;onflit se retrouve dans d'autres
mmeubles dont la situation est
imparable. A Jardinière 65 - un
:as révélé avec celui d'Eclair 8 par
iine interpellation au Conseil géné-
ral qui devrait être traitée lors de
la prochaine séance - des habi-
tants quittent également le bateau ,
quand bien même ils ont obtenu
:ollectivement l'annulation de la
résiliation collective pour vice de
forme.

Leurs arguments sont pourtant
tout aussi solides que ceux évoqués
pour Arc-en-Ciel 7, mais, comme
le dit une locataire , <de climat

devient désagréable». Elle s'attend
à une résiliation en bonne et due
forme, mais toujours contestable ,
pour fin septembre.

Du côté d'Eclair 8 (et 8a - 8b),
les choses semblent s'arranger. Les
nouveaux propriétaires ne parlent
plus de vendre en PPE , personne
n'a reçu de résiliation , et les aug-
mentations liées à des travaux
d'amélioration devraient se tenir
dans les limites de l'acceptable.
Des locataires ont cependant pris
peur et sont déjà partis.

Révélateurs d'une situation
objectivement tendue - il est vrai-
ment difficile de se trouver un
appartement ces temps-ci - ces
exemples de pratiques pour le
moins désagréables ne doivent
pourtant pas trahir la réalité: la
plupart des rapports entre locatai-
res, propriétaires ou gérants
chaux-de-fonniers s'établissent
toujours dans la confiance. Heu-
reusement. R. N.

En attendant la 10e révision
Espacité, transports en commun

et autres questions à l'AVIVO
Trois conseillers communaux, rien
que ça, hier à l'assemblée générale
de l'AVIVO, pour présenter les
enjeux communaux, Espacité et le
hangar des Transports en commun.
Mais lors de la partie statutaire, ils
ont entendu les doléances des per-
sonnes du 3e âge face à l'adapta-
tion de l'AVS, à la fiscalité et au
renchérissement.
L'AVIVO est une grande associa-
tion défendant en particulier les
intérêts des personnes âgées; la
section de La Chaux-de-Fonds
compte 1500 membres. Dans le
rapport d'activité du président M.
Pierre Monnat , les revendications
apparaissent. On attend ainsi tou-
jours la 10e révision de l'AVS, bien
lente a venir alors que les person-
nes dans la pauvreté voient leur
condition s'aggraver.

L'adaptation de janvier 88 a été
décevante dans ses effets neutrali-
sés par les augmentations diverses,
caisses-maladie, loyers, etc.
L'AVIVO demande une fréquence
plus rapide que chaque deux ans
pour cette adaptation et surtout ,
que les rentes les plus faibles béné-
ficient d'une réelle augmentation.

S'approchant du Conseil d'Etat
et du Conseil communal, l'AVIVO
a pu régler certaines situations
financièrement difficiles. De con-
cert avec la FRC, l'association
demande que le loyer et les assu-
rances soient inclus dans le panier

du consommateur pour le calcul de
l'indice du renchérissement.

Dans cette population comptant
nombre de veufs et de veuves, la
modification de la loi fiscale neu-
châteloise a été douloureusement
ressentie. Des remerciements ont
été adressés aux autorités com-
munales pour les prestations com-
plémentaires et le secours d'hiver.

La section chaux-de-fonnière a
son représentant au comité natio-
nal et partage ainsi les objectifs
portés à ce niveau , soit l'améliora-
tion des petits revenus. L'AVIVO
nationale est encore membre d'une
organisation internationale créée
sous l'égide de l'OMS et de l'ONU
tout comme elle suit de près le
développement du mouvement
Entraide des Aînés.

«Nous sommes 1 million 200
mille 'en Suisse, de quoi créer un
groupe de pression», précise le pré-
sident , par ailleurs aussi président
cantonal.

les comtpes se portent bien avec
de légers bénéfices et l'Association
pourra poursuivre ses activités
récréatives, comme la fête de Noël
et la course d'été. Pas de change-
ment au comité.

LA TOUR À PROBLÈME
Deux conseillers communaux et le
président de la ville, soit MM.
Charles Augsburger, Alain Brin-
golf et Daniel Vogel ont présenté
les enjeux de Espacité et du hangar

La table du comité avec (de gauche à droite) MM. Jules Gagne-
bin, vice-président cantonal, Pierre Monnat, président local et
cantonal, Henri Barbezat et Marcel Matthey, membres.

(Photo Impar-Gerber)

des TC, objets de prochaines vota-
tions.

Historique du projet , présenta-
tion in situ par des clichés,
maquette dans le coin de la salle et
détail du financement , chacun à
pris le relais pour une information
claire. Le nouveau système de
votation a été également détaillé; il
faudra se prononcer sur l'initiative
(place verte) par oui ou non; ou
bien pour Espacité, toujours par
oui ou non et troisième volet , en
cas de double oui, dire sa préfé-
rence.

Cela compris, les conseillers

communaux ont-ils convaincu?
Pour les TC, ces usagers en puis-
sance savent où est leur intérêt.
Quant à Espacité, entre ceux qui
s'exclament sur le coût , ceux obnu-
bilés par la demande d'apparte-
ments bon marché, le voisin à qui
l'on prend le soleil et une bonne
frange de gens dérangés par la
grande tour, se dégagera-t-il une
réflexion sortant des intérêts per-
sonnels et porteuse d'avenir? Les
autorités ont pris le temps de faire
passer l'information et les nom-
breux membres présents semblent
avoir apprécié, (ib)

Quel soulagement !
Tout pour la MegaMicro

Les responsables du tourisme de la
région sont soulagés, la neige est
enfin là! U leur reste maintenant à
essayer de sauver ce qui peut
encore l'être. Dans cette optique,
l'organisation de la MegaMicro,
prévue le 26 février prochain, est
un de leurs principaux soucis.
L'engouement manifesté pour
cette épreuve démontre son impor-
tance au niveau régional. Le par-
cours de l'épreuve permet aux cou-
reurs et aux spectateurs venus de
toute la Suisse et d'autres pays
d'Europe de découvrir la beauté et
les attraits de nos montagnes.

Autrement dit , l'intérêt écono-
mique de la MegaMicro ne se
limite pas seulement à la couver-
ture de son budget d'organisation ,
elle a des retombées non négligea-
bles. Les milieux économiques
l'ont bien compris. L'aide finan-

cière apportée par beaucoup
d'entreprises de l'arc jurassien à la
mise sur pied de cette course en est
la preuve.

Les colos des parents
Le chalet La Clairière et son occupation

Cest le beau temps des camps de
ski et le chalet communal
d'Arveyes est pris d'assaut par les
écoliers et les étudiants, avec des
conditions d'enneigement jusqu'à
présent juste suffisantes. Que
grands et parents se consolent, ils
peuvent aussi profiter du beau cha-
let deux fois l'an; cette année, pour
supprimer quelques frustrations,
l'Office des sports songe à propo-
ser encore un week-end prolongé à
Pâques.
Là-haut sur la montagne, l'était un
beau chalet; celui que la ville de
La Chaux-de-Fonds possède dans
les Alpes vaudoises, près de Vil-
lars. Belle propriété de 50.000 m2
acquise en 1976 tout particulière-
ment à l'intention des enfants des
écoles pour les camps de ski.

L'exploitation et l'occupation de
la maison sont régies par l'Asso-
ciation la Clairière, du nom du
chalet , et émarge à l'Office des
sports qui oeuvre à en assurer la

meilleure occupation. Ainsi, les
camps de ski des classes primaires,
secondaires et des écoles supérieu-
res s'y déroulent du 9 janvier au 18
mars; de fin mai à juin ainsi qu'en
septembre, c'est le tour des classes
vertes. Des colonies de vacances à
l'intention des enfants sont agen-
dées 15 jours en août et deux fois
une semaine en automne.

Une association française de loi-
sirs envoie régulièrement des rangs
de petits Parisiens en juillet et du 3
au 14 avril. Dans ce calendrier, il
faut aussi placer les vacances du
couple de gérants qui ne peuvent
guère respirer durant la saison
hivernale avec les floppées d'éco-
liers qui débarquent chaque lundi
pour repartir le samedi suivant. Et
pour une occupation maximale,
offre a été faite l'année dernière au
3ème âge, sans succès suffisant.
Malgré ces efforts, on ne saurait
parler de rentabilité pure dans ce
type d'institution sachant toutefois

que le subventionnement des
camps scolaires émarge au budget
de l'instruction publique. Quand le
chalet s'ouvre aux familles, les prix
sont fixes et demeurent intéres-
sants avec 400 francs par adulte et
350 francs par enfant la semaine
d'hiver, pension complète et abon-
nement général de remontées
mécaniques compris. Il est
demandé une collaboration aux
tâches quotidiennes et au net-
toyage final , accomplis dans la
bonne humeur.

Ces offres faites au public deux
fois par année, soit entre Noël en
Nouvel-An, de même que la
semaine incluant le 1er mars, ont
un succès dépassant souvent les
possibilités. A ces occasions-là, la
maison accueille une soixantaine
de personnes, le logement en

chambre familiales ne permettant
pas l'occupation maximal des 75
lits. Les parents aiment aussi les
colos et pour la semaine du 27
février au 4 mars, 58 personnes
sont inscrites et 5 familles piéti-
nent sur la liste d'attente.

Pour être parmi les élus, il faut
être rap ides et réagir dès la paru-
tion de l'annonce dans nos colon-
nes; le jour même, le lendemain
tout au plus, précise Daniel Piller,
les inscriptions sont bouclées.

Avec un arrêt de train quasi
privé et à proximité de Villars et
de son offre de loisirs , les séjours à
La Clairière sont appréciés;
l'ambiance est sympathique et
l'entregent et la bonne cuisine des
Lengacher, les gérants, sans failles.

(ib)

Le beau chalet de La Clairière qui accueille aussi les parents.
(Photo Quentin)

Début d'incendie
Une explosion suivie de flam-
mes a nécessité l'intervention
des premiers secours de la ville,
hier quelques minutes avant
midi et demi. En effet, l'un des
locataires de l'immeuble rue
des Fleurs 26, aidé de son fils et
d'un ami, transvasait de
l'essence d'un jerrycan métalli-
que dans un autre en matière
plastique, au-dessus de l'évier,
tout proche de la cuisinière à
gaz dont l'un des foyers était

allumé, dans l'appartement du
pignon. Des gouttes d'essence
ont rebondi sur la flamme du
gaz. Les trois personnes con-
cernées ont réussi à maîtriser
ce début de sinistre au moyen
de torchons. , Cependant, elles
ont toutes trois été brûlées au
visage et aux mains et ont été
emmenées par ambulance à
l'hôpital. Les dégâts sont relati-
vement peu importants et
l'essence a été récupérée.

Patronage ___

Tout est donc . mis en œuvre
pour qu'un maximum de person-
nes puissent découvrir le Jura neu-
châtelois dans les meilleures con-
ditions possibles. C'est dans ce but
que l'Office du tourisme de La
Chaux-de-Fonds et les organisa-
teurs de l'épreuve ont prolongé le
délai d'inscription (jusqu 'au 20
février). Les derniers indécis pour-
ront ainsi se décider à participer à
cette magnifi que épreuve qui est
une fête pour toute notre région.

J. C.

Les Convers : on rase !
Le café-restaurant Roc-Mil-Deux

en voie de démolition
Depuis jeudi dernier, le café-res-
taurant Roc-Mil-Deux aux Con-
vers subit les assauts des démolis-
seurs. U ne reste que deux demi-
pans de murs à abattre. D'ici la fin
de la semaine, place nette sera faite
en vue des travaux du tunnel sous
La Vue-des-Alpes.

C'était prévu. Yvonne Fankhauser
avait été obligée de quitter en avril
dernier le café-restaurant Roc-Mil-
Deux après 34 ans d'exploitation.
Aujourd 'hui , la démolition du
café-restaurant est bien avancée.
Construit en grande partie en bois,
ce dernier est brûlé sur place. Les
pierres de la base seront récupé-
rées.

Quant à la cave, que l'Associa-
tion pour la protection du patri-
moine des Montagnes neuchâteloi-
ses avait souhaité sauver de la des-
truction , elle ne pourra être con-
servée. (>I1 aurait fallu faire une
sorte de tunnel pour pénétrer dans
la cave. Ce qui aurait entraîné des

frais disproportionnés» , note
l'ingénieur cantonal Jean-Daniel
Dupuis.

Aux Convers, la construction
des ouvrages entre les deux tunnels
n'est pas prévue avant l'année pro-
chaine. Outre le café-restaurant
Roc-Mil-Deux, le chenil doit
encore être rasé. Une ferme subira
aussi le même sort dans quelques
temps.

L'ancien propriétaire du chenil ,
Georges Etter , après de vaines
recherches d'un nouveau toit pour
ses chiens, a dû émigrer dans le
canton de Vaud , à Bérolle près de
Bière, faute d'avoir pu trouver une
niche assez grande dan s la région.

Avec ces travaux , c'est un pan
d'histoire du hameau des Convers
qui s'efface. Son paysage en sera
complètement modifié. La liaison
Les Convers-route de La Vue-des-
Alpes est actuellement en chantier
(voir notre édition d'hier). Elle
permettra d'améliorer l'accès prin-
cipal au chantier des Convers. (ce)

Le café-restaurant Roc-Mil-Deux: d'ici quelques jours, il n'en res-
tera plus rien. (Photo Impar-Gerber)

Ne pas oublier
de freiner!

Un automobiliste domicilié à Val-
dahon (F). M. O. R., circulait rue
du Collège hier vers 16 h 20
quand , à la hauteur du No 4, il a
embouti l'arrière de la voiture con-
duite par M. M. H., de La Chaux-
de-Fonds. à l'arrêt pour les besoins
de la circulation. Dégâts.
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SOCIÉTÉ DE NAVIGATION SUR LES
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CROISIÈRE
COMMÉMORATIVE

ET TRADITIONNELLE
BOUCHOYADE

Animation: Confrérie des Olifants
Orchestre Francis Bellini

et l'humoriste BOUILLON
Neuchâtel dép. 1 2 h 30

Réservations: Port de Neuchâtel
ou 0 038/25.40.12



Modification de la liste du PS
Elections cantonales

La présidente du parti socialiste du
district du Locle communi que que:
«Dans sa séance du 13 février
1989, le parti socialiste a dû enre-
gistrer le désistement du camarade
Etienne Favre, qui, pour des rai-
sons de santé, renonce à sa candi-

dature à l'élection au Grand Con-
seil. Il est, dès lors, heureux de
désigner comme candidat le cama-
rade Roger Jacot, de la section des
Ponts-de-Martel, facteur et con-
seiller général dans cette com-
mune», (comm)

Une période de transition
Rapport 1988 du Musée des beaux-arts

Dans son rapport annuel 1988 le
Comité du Musée des beaux-arts
relève que «l'activité de l'année qui
vient de s'écouler ne se termine pas
sans un sentiment de tristesse et
d'inachevé». Ces propos font allu-
sion évidemment au départ en
cours d'année du conservateur. Ils
devront être nettement plus opti-
mistes à la fin 1989, puisqu'un suc-
cesseur a été désigné et que celui-ci
œuvrera maintenant à plein temps
dès le 1er avril prochain.
Rappelons qu'après le départ de
Chs Chautems qui avait souhaité
arrêter son activité pour raison
d'âge, un poste de conservateur à
temps partiel (40%) avait été créé.

Il s'agissait là d'une louable
décision, relève le comité, mais qui
s'est révélée difficilement applica-
ble dans la réalité concrète, malgré
l'investissement du titulaire.

Le rapport parle à ce propos
d'une période de transition qui a
toutefois permis des expériences
utiles dont il faudra tenir compte à
l'avenir.

Après ces considérations sur
l'organisation et le fonctionnement
du Musée des beaux-arts , le comité
retrace la saison précédente sous
son angle artistique.

EXPOSITIONS
Il signale que l'ex-conservateur,
Jean-Jacques Reuby a révélé au
public du Locle et aux habitués de
cette institution une grande figure
suisse-alémanique de la gravure à
l'aquatinte inconnue chez nous, en
la personne de Hansjiirg Brunner.

Ce fut ensuite, dans un tout
autre esprit, l'exposition des gra-
vures de Michel Ciry, un artiste
célèbre qui signe de superbes pay-
sages et portraits, qualifiés «à la
fois de puissants et émouvants».

Le rapport relève la présenta-
tion exemplaire de ces deux expo-
sitions et dit sa grati tude à leur
metteur en scène.

ESPACE ET LIBERTÉ
Après cette page qui s'est tournée,
«partiellement écrite», le comité
saisit l'occasion pour rappeler -
une fois encore - «que la significa-
tion de notre Musée dans notre
cité, réside essentiellement dans

une large ouverture sur les grandes
traditions de la gravure du XIXe
siècle à nos jours» , «devenant ainsi
dans notre monde en fusion lieu de
réflexion , de rencontres... de
mémoire aussi». Il relève à ce pro-
pos quç, Claude Lapaire, conserva-
teur en chef du Musée des beaux-
arts de Genève, se trouve lui aussi
très proche de ces préoccupations.

Et de citer à ce propos un extrait
d'un texte écrit par celui-ci qui a
pour titre «Le Musée lieu de ren-
contre».

Le comité en tire la quintessence
en guise de conclusion: «Rencon-
tre, dialogue, découverte de soi-
même. C'est, sans doute, un beau
credo pour un musée!», puisque
M. Lapaire qualifie un musée
«d'espace de liberté».

DONS ETACHATS
Dans son rapport le comité présidé
par Jean Grédy énumère tous les
dons que le musée a reçu durant
1988. Outre un bronze de Léon
Perrin, il s'agit essentiellement de
lithographies d'Aristide Maillet,
H. de Toulouse-Lautrec, d'aqua-
tintes de Marcel Mathys, Hansjiirg
Brunner, André Siron, Catherine
Bolle et d'eaux-fortes de Dominko
Migoloj. Par ailleurs le musée a
aussi acheté un certain nombre
d'œuvres toujours dans la ligne du
développement de la présentation
de la gravure que celui-ci s'est tra-
cée.

Il faut aussi signaler que la
bibliothèque du musée, qui devient
de plus en plus un précieux instru-
ment de travail, s'est enrichie
d'importantes monographies ' et
catalogues raisonnes sur Barthely
Menn, Presset, Marquet, M.
Mathys, Brunner, Munch, Cour-
bet...

Par ailleurs le musée du Locle a
pris part à une grande exposition
organisée à Aarau à l'occasion du
centième anniversaire de l'Office
fédéral de la Confédération
d'encouragement aux beaux-arts
en présentant cinq œuvres. D'autre
part, sur demande de la commune
de Savièse, «La servante valai-
sanne» a été prêtée, le temps d'une
exposition sur Edouard Vallet.

Enrichissement du Musée des beaux-arts du Locle avec cette
lithographie de Henri de Toulouse-Lautrec, -Madame Abdala».
Un don de la Loterie romande.
Mais le Musée des beaux-arts du
Locle c'est aussi son atelier de gra-
vure installé au rez-de-chaussée. Il
connaît une fort belle activité et
renforce l'idée d'un musée vivant.
La présence de cet atelier «étonne
les visiteurs, même et surtout
quand ceux-ci viennent d'une
grande ville de notre pays ou de
l'étranger» signale le rapport.

Le comité indique que grâce aux
connaissances et à la persévérance
du massier, Jean-Claude Montan-
don, cet atelier prend son rythme
de croisière. . Des artistes d'ici et
d'ailleurs viennent faire des tirages
sur les presses dans les différentes
techniques. Hansjiirg Brunner a

également fait une démonstration
durant son exposition et un cours
de gravure sur bois et lino a été
organisé à la grande satisfaction de
tous les participants.

Il faut enfin souligner une nou-
velle initiative destinée à illustrer
de façon concrète l'orientation du
musée vers la gravure. Chaque
année une gravure originale et
tirée à 50 exemplaires sera mise en
vente auprès des membres de la
société.

Pour cette première le sculpteur
Marcel Mathys, en collaboration
avec le maître pressier lithographe
Edmond Quinche a créé un «Nu
de face» tiré sur papier chine
appliqué sur Arches, (jcp)

Danses, jeux, masques et chansons
Succès du bal des aînés

Dansant avec entrain, les aines retrouvent les joies de leur jeunesse

D y a dix ans, le Gub des loisirs du
Locle, toujours à la recherche de
distractions et de divertissements
originaux, organisait son premier
bal des aînés. Sans doute précur-
seur en la matière, il a été suivi
dans cette voie par d'autres asso-
ciations similaires et aujourd'hui,
les aînés, un peu partout en Suisse,
se retrouvent une ou deux fois l'an
pour s'ébattre dans la danse,
essayant d'oublier, pour quelques
heures, les petits bobos quotidiens.
Il en était ainsi, samedi dernier, au
Cercle de l'Union, où plus d'une
centaine de membres du Club des
loisirs se sont retrouvés, marquant
ainsi leur attachement à l'associa-
tion et tout à la fois leur reconnais-
sance à André Tinguely, qui en
préside les destinées avec beau-
coup de dévouement depuis bien-
tôt une dizaine d'années. Ce der-
nier, toujours dans le cadre du
trentième anniversaire du Club des
loisirs, a voulu sortir des chemins
battus et si les musiciens de
l'orchestre «Wâttertanne» sont les
mêmes depuis dix ans, indépen-
damment de trois autres manifes-
tations auxquelles ils ont égale-
ment prêté leur précieux concours,
des productions variées ont été
ajoutées au programme. Il s'est agi
d'une chanson originale de La
Fauvette du Jura, toujours sympa-

thique et bénévole, puis des excel-
lentes prestations d'Edouard Gui-
nand à la musique à bouche.

Dans une salle agréablement
décorée par M. et Mme Feutz, les
cinq talentueux musiciens du
«Wâttertanne» ont entraîné dans
la danse prati quement tous les
aînés, les uns ou les autres retrou-
vant un peu de leur souplesse - pas
celle de leurs vingt ans - mais suf-
fisamment pour se lancer dans les
marches, polkas, valses ou polo-
naises, toujours avec beaucoup
d'entrain. Ils ont éprouvé un plai-
sir sans réserve à la danse des
«chaises», à celle aussi des person-
nes agees de plus de quatre-vmgts
ans, applaudissant ensuite avec
enthousiasme les évolutions d'un
groupe de personnes dont les mas-
ques sont le fruit de beaucoup
d'imagination et d'une précieuse
collaboration avec Pro Senectute.

Et c'est ainsi, dans une excel-
lente ambiance de fête et d'amitié
que le dixième bal des aînés s'est
déroulé jusqu'en fin d'après-midi ,
tous ses partici pants se réjouissant
de se retrouver en d'autres occa-
sions dans le cadre de l'activité du
Club des loisirs dont les manifesta-
tions vont se dérouler chaque
semainejusqu 'au 6 avril 1989.

(Texte et photo sp)Surréalisme
au Salon littéraire

Jeudi 16 février à 20 heures, au
Forum de la Fondation Sandoz
(impassç du Lion-d'Or), le Salon
littéraire se réunira pour une
table ronde organisée en lien avec
l'Unité populaire neuchâteloise.
Le thème du jour s'intitule

«Actualité de surréalisme». Pren-
dront part à cette table ronde:
Carlo Baratelli , Grégoire Mûller
(peintres); Biaise Duvanel
(sociologue) ; Claude Darbellay,
Roger-Louis Junod , Yves Velan
(écrivains). Il est de surcroit pos-
sible que le Salon littéraire
accueille une personnalité sur-
réaliste, (p)

CELA VA SE PASSER

Conférence au Club des loisirs
Lors de sa dernière séance le Gub
des loisirs accueillait Robert Por-
ret, conférencier, qui présenta 10
villes heureuses de Suisse, choisies
parmi tant d'autres, mais il fallait
faire un choix.
Des villes heureuses parce que rat-
tachées au passé par des vestiges
historiques (musées, monuments,
anecdotes), tournées vers l'avenir
par le développement touristique,
économique, à la veille de l'Europe
de 1992 qui verra les échanges
entre nations plus faciles avec la
suppression des droits de douane
pour les pays de la CE.

Parmi les villes heureuses M.
Porret , qui en avait croqué divers
aspects sous forme de diapositives,
avai t retenu Sion, célèbre avec ses
collines de Valeyres et Tourbillon ,
Fribourg, sa cathédrale, ses ponts,
La Chaux-de-Fonds, qui veut vivre
à la campagne, avec son MIH , son
jardin d'acclimatation.

Ce fut ensuite Neuchâtel et le
Palais Du Peyrou, l'Hôtel-de-Ville
bâti selon les plans de l'architecte
Paris, architecte de Louis XVI. A
Bienne, ville moderne et ses
musées: peintres Robert et préhis-

torique Schwab. A Soleure, clin
d'oeil à cette ville des ambassa-
deurs, parce que Louis XIII y a
transféré ses ambassadeurs au
moment de la Réformation , puis-
que Berne était devenue protes-
tante. A noter qu'à Soleure le chif-
fre 11 est célèbre. Toujours dans le
canton de Berne c'est Thoune,
dominée par son château, connue
aussi par son école de cadets, sa
caserne où Napoléon III fit un
stage sous les ordres du général
Dufour , où les autres généraux
suisses, Herzog, Wille et Guisan
firent de même.

Après Baden et ses eaux therma-
les, c'est Winterthour dont on
disait au siècle passé qu'elle était la
ville la plus riche d'Europe, son
Musée des beaux-arts abritant de
prestigieuses collections, Rein-
hard t entre autres. Arrivée à Coire
enfin , avec son évêché. Cette ville
fut très prospère jusqu'au moment
de l'ouverture du tunnel du Saint-
Gothard en l882.

Ainsi prit fin ce voyage, très
documenté, commencé aux sources
du Rhône et qui se termina non
loin des sources du Rhin, (alf)

Dix villes heureuses de Suisse

Le Locle
SEMAINE DU

15 AU 21 FÉVRIER
Amis des chiens Le Locle. - So-

ciété réunissant les chiens de
toutes races avec ou sans pedi-
gree, entraînements chaque
samedi à 15 h à la Combe
Girard (ancien camping). Ren-
seignements: (039) 23.74.27
(heures des repas).

CAS section Sommartel. - Jeudi
16, entraînement au DVA à 19
h 30 vers la piste de La Jaluse
(cours Baryvox). Vendredi 17,
stamm à 18 h au Restaurant de
La Jaluse. Samedi 18, Le Chas-
seron, ski de randonnée. Samedi
18, dimanche 19, Les Verrières -
Le Brassus à ski de fond. Mardi
21, gymnastique à 18 h 15. Gar-
diennage: MM. A. Baume et A.
Kehrli.

CAS groupe féminin Roche-Claire.
- Samedi 18, dimanche 19, sec-
tions romandes et tessinoises,
voir programme de la section.
Dimanche 19, La Tourne ou
course à pied, inscription jus-
qu'au 18, au <p (039) 26.60.48.

CAS groupe des aînés. - Stamm le
lundi à 18 h au Café de la Place.

Chœur d'hommes «Echo de
l'Union». - Lundi 20, à 19 h 30,
premiers ténors. Tous ensemble
à 20 h.

Gub des loisirs. - Jeudi 16, à 14 h
30 au Casino, La Colombière,
groupe théâtral de Colombier
avec son spectacle 1989,
«Bafouf à Chioggia», comédie
en trois actes de Carlo Goldoni,
mise en scène de Henry Falik.

Contemporaines 1909. - Mercredi
15, rencontre au Café Central, à
14 h 30.

Contemporaines 1912. - Mercredi
22, à 14 h 30, à La Croisette,
match au loto. Apportez vos
lots à 14 h, trois au maximum.

Contemporaines 1923. - Rencontre
à La Croisette, mercredi 15, à 14
h 15.

Contemporains 1908. - Rencontre
mensuelle, mercredi 15, à 14 h,
au Café Lux.

Société canine Le Locle. - Agility-
dog, défense, sanitaire, toutes
races avec ou sans pedigree,
entraînement le samedi dès 14
h, au chalet sur Les Monts. Le
mercredi aux Replattes , dès 19
h. Renseignements: (p (039)
28.10.30.

SOCIETES LOCALES

m> FRANCE FRONTIERE

Les rubans verts de l'agriculture
Les rubans verts de l agnculture
remis par le Crédit agricole, récom-
penseront cette année dans le
Doubs le groupement d'intérêt éco-
nomique du Crêt-Monniot (Haut-
Doubs), pour une initiative origi-
nale en matière de diversification
agricole.

Les quatre agriculteurs partenaires
de ce groupement à vocation tou-
ristique offriront prochainement
un service de restauration à base
de produits de la ferme aux skieurs
de fond et randonneurs en itiné-
rance dans la montagne de Gilley.

«Il faut faire sept kilomètres
pour boire un café », observe M.
Gomet, l'un des membres de ce
groupement. Sur les hauteurs du
Crêt-Monniot , il n'existe effective-
ment aucune structure d'accueil
pour les visiteurs. «Ainsi , il n 'est
pas rare en hiver notamment , que
des skieurs de fond frappent aux
portes de nos fermes pour avoir un
morceau de pain, demander de
l'eau ou les toilettes , ou encore

pour se réchauffer» , précise Mme
Bobillier administratrice du grou-
pement. L'auberge fermière devant
ouvrir au printemps permettra
donc de retenir une clientèle sur le
massif , qui pourra faire «le plein
d'énergie» et de renseignements
pratiques avant de reprendre la
piste ou le sentier. Adossée au
Crêt-Monniot (1143 m d'altitude),
l'auberge jouit d'une situation géo-
graphique exceptionnelle , offrant
une vue imprenable sur les Alpes
bernoises, le Mont-Blanc d'un
côté, et de l'autre les contreforts
vosgiens. En été, la randonnée
pédestre constitue le moyen privi-
légié de découvertes du site, qui
malgré une altitude moyenne, pré-
sente sur l'un des flancs de la mon-
tagne des neiges éternelles et une
glaciaire !

La structure touristique assurera
le maintien sur place de deux jeu-
nes agriculteurs qui sans cette
source de revenu supplémentaire
auraient dû quitter leur terre
natale , (pr.a)

A une auberge fermière

Naissances
Tiêche Aurore, fille de Tièche Jean
Maurice et de Tièche née Galley
Marlène Edwige. - Bandelier
Rémy, fils de Bandelier Thierry
Roland et de Bandelier née Brandt
Françoise Béatrice.

ETAT CIVIL
Quatre accrochages sans gravité se
sont produits en ville du Locle, en
début de matinée hier. Les nouvel-
les conditions météorologiques ne
leur sont certainement pas étran-
gères!

Accrochages



GRAND MATCH AU LOTO de la Société de cavalerie, district du Locle
au Cercle de l'Union - Le Locle Vendredi 17 février, dès 20 h 30
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Technicien
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______ % superbe blazer met en valeur t«©|HB§feM ¦" •~_^P̂ -i décent motif prince-de-Galle%gïJl Bpif||l-.'.̂ ; ¦m$§L

.. ' _ .' : ." "fc 136-44, seul. 120.- 
^̂ ^̂  ̂ J^IHISP̂  Ï̂f

£11  ̂ f_l iJil ' X 7 '̂ 1

\  ̂\ \AAA "̂* ^n ven*e dans nos magasins ou...

l_i SSSrriïf V •'*/ ' \ 
_H _̂ _̂HH Passez commande 24 heures sur 24'^c/ /P™

_̂z^t̂^  ̂ 02,/20 '92<Cyl
-̂^*r 003699

EE_____3
Pour répondre aux exigences de Ma distribution,
l'heure de tirage du journal doit être avancée.

les délais de remise
des annonces,
matériel compris
sont fixés comme suit dès le 2 mars 1989

pour l'édition du lundi jeud i 1 2 heures
pour l'édition du mardi vendredi 12 heures
pour l'édition du mercredi lundi 1 2 heures
pour l'édition du jeudi mardi 1 2 heures
pour l'édition du vendredi mercredi 1 2 heures
pour l'édition du samedi jeudi 1 2 heures
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La petite annonce. Idéale pour convier son Ires cher public.
Petites annonces. Grands effets. Publicitas.
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jj les points sur les L

ANNONCE SOUS CHIFFRES
28-460150. Un grand merci pour les
nombreuses offres reçues. 450330

AIDE MAÇON sérieux, Suisse, cherche
emploi. Ecrire sous chiffres 28-460338
à Publicitas, place du Marché, 2302 La
Chaux-de-Fonds. 45033a

JEUNE DAME cherche à faire des heu-
res de ménage ou autres.

0 039/23 38 74 450336

CHERCHE GRAND APPARTEMENT
5V2 pièces + confort , cheminée. Date à
convenir. (p 039/28 58 96. (11 h 30 à
1 3 h 15) 46030B

À LOUER APPARTEMENT 2 PIÈCES,
1 cuisine, 1 salle de bains. Prix:
Fr. 500.— + charges. Réponse écrite:
Schenker & Cie, route de Chaumont 2,
2067 Chaumont. 460331

À VENDRE BREAK CITROËN GSA,
1981 , 82 000 km. Parfait état , non
expertisé. Fr. 1300.—.
Cp 038/61 10 14 350034

À VENDRE GOLF 1600, rouge, très
belle, expertisée + antipollution. Fr.
3500.-. Cp 039/26 01 71 450334

À VENDRE NISSAN CHERRY TURBO,
fin 86, 50 000 km, toutes options, toit
ouvrant électrique, jantes alu + pneus
neige et radiocassettes. Prix à discuter.
0 039/26 76 37 450333

ÉGARÉ JEUNE CHATTE jaune et blan-
che, région de La Sombaille. Récom-
pense, (p 039/28 62 90 450337

À VENDRE CHIOTS PÉKINOIS mâles.
Cp 0033/81 43 57 57 470070

¦ 

Tarif 85 cts. le mot B
(min. Fr. 8.50)
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Alpinisme et culture
Expo vernie à Neuchâtel

Une exposition itinérante du Club alpin. A voir au Musée
d'histoire naturelle. (Photo Comtesse)

Le Musée d'histoire naturelle a
ouvert ses portes à l'exposition iti-
nérante du Gub alpin suisse qui s'y
tiendra jusqu'au 5 mars. Deux con-
férences de guides renommés sont
inscrites au programme.
Bien qu'il ait en réalité 126 ans
cette année, le Club alpin suisse
poursuit les festivités amorcées
l'an passé en présentant une expo-
sition itinérante qui fait escale à
Neuchâtel avant de poursuivre sa
tournée dans d'autres centres
urbains. Son vernissage a été hon-
noré, hier, de la présence des auto-
rités de la Ville notamment.

Patronée par la section neuchâ-
teloise, présidée par M. Daniel
Besancet, et la section féminine
Chaumont, l'exposition est plai-
sante par la diversité des informa-
tions qu'elle propose sur des pan-
neaux attrayants et la rétrospective
du matériel qu'elle présente pour
illustrer la longue histoire du club.
Une conférence enrichie d'un film:
Everest 1988, les grands défis sera
donnée par le guide André Geor-
ges, dimanche 26 février, à 15 heu-
res. Nicole Niquille, première
femme guide de Suisse, illustrera

Le Hoggar, aquarelles verticales,
dimanche 5 mars, à 15h également.

Le Club alpin suisse, comptait
huit sections lors de sa fondation
en 1863. Avec ses 75.000 membres,
répartis dans 107 sections, il repré-
sente une des plus fortes associa-
tions de Suisse actuellement. Si la
section locale neuchâteloise
compte quelque 1000 membres,
celle de Chaumont , présidée par
Mme Annie Humbert, est l'une
des plus petites du pays, avec 72
membres. Mais elle ne manque pas
de dynamisme pour autant puis-
qu'elle a pris en main l'organisa-
tion d'une rencontre de toutes les
sections romandes qui se déroulera
cet automne au Creux-du-Van.

La section neuchâteloise (dont
Louis Agassiz et -Dessor sont les
plus prestigieux pionniers) compte
de nombreux jeunes alpinistes,
mais également 77 retraités qui ont
été surnommés les jeudistes. En
vrais sportifs qu'ils sont restés,
ceux-ci ont décidé de ne jamais
annuler les randonnées qu'ils orga-
nisent chaque semaine en affron-
tant ainsi n'importe quel temps...

A.T.

La plus belle embrouille
Affaire Favag: deuxième journée d audience à Neuchâtel

Le Tribunal de police de Neuchâtel a examiné hier l'affaire
des «microliners» commandés par Favag et réexportés vers
l'Est. Sur cette opération, Pex-directeur de l'entreprise ne
voulait prendre aucun risque. Le résultat: Favag a participé à
Un trafic prohibé tout en se faisant arnaquer de 2,3 millions.
Un sacré dérapage.
Le rapide voyage à travers la
Suisse, en août 1982, de deux
«microliners» de Perkin Elmer,
considérés comme matériel straté-
gique, est sans doute l'aspect le
plus spectaculaire de l'affaire
Favag. C'est aussi une opération
qui conserve quelques zones
d'om,bre.

Cette transaction, l'ex-directeur
de Favag O. G. l'a présentée hier
encore comme «un prêt financier à
court terme» consenti à Eler Engi-
neering, la société du fameux J.
Lousky. Prudent, G. veut savoir à
quoi servira l'argent. A acheter un
système Fairchild S 81 et deux sys-
tèmes Perkin Elmer microlign
model 241, lui dit-on. C'est un
matériel qu'il ne connaît pas. Il
charge alors le chef de l'adminis-
tration , M. V., de se renseigner
auprès de Favag à Bevaix. Là on
éclaire sa lanterne, en ajoutant que
ce matériel ne doit pas passer à
l'Est et que le destinataire doit en
être averti.

Prudence toujours: le directeur
veut éviter tout risque. Il donne
des instructions pour qu'on exige
de Lousky des garanties irrévoca-
bles. Quand il prend ses vacances,
il précise qu'on peut l'atteindre
chez lui jusqu'au 9 août.

Pourtant , le déroulement prati-
que de l'opération n'a rien à voir
avec un prêt , ni avec la prudence.
C'est Favag qui s'occupe de tout ,
de la demande d'un crédit docu-
mentaire au certificat d'importa-
tion, et c'est Favag encore qui
passe commande. «Le seul qui
aurait pu signer cette commande,
c'était moi», dit l'ex-directeur. Il
est en effet le seul à en avoir la
compétence financière, et il ne l'a
pas signée. Mais d'autres employés
de Favag l'ont fait.

Ensuite, tout va très vite.
Lousky vient voir le 11 août le chef
de l'administration. Il n'apporte
pas les garanties promises; il ne
s'est pas non plus engagé par écrit
à ne pas réexporter le matériel vers

l'Est. Il réussit pourtant à convain-
cre M. V. de lui donner le feu vert.
C'est un vendredi, en fin d'après-
midi, et Lousky est très pressé. On
comprendra plus tard pourquoi:
les deux «microliners» arrivent à
Kloten le 30 août. Ils repassent la
frontière à Vallorbe le même jour ,
en direction de Roissy d'où ils
s'envoleront pour la Tchécoslova-
quie. Favag n'a plus qu'à payer la
facture: 2,3 millions.

UNE ALERTE POUR RIEN
On a un peu refai t hier le procès de
P.-A. R., pivot de l'affaire qui fai-
sait partie à la fois de Favag et
d'Eler Engineering. Il faisait tout
par derrière, il traitait les autres
comme de la crotte, il commandait
n'importe quoi par téléphone: ce
sont quelques-uns des compli-
ments que lui font les cadres de
Favag.

Chef direct de cet employé par-
ticulier, E. H. affirme qu'il a pré-
venu le directeur de l'arrivée chez
Favag, le 26 avril 1982, d'une
étrange lettre destinée à P.-A. R.
C'est une demande d'offre pour
des ordinateurs PDP émanant
d'une centrale d'achats ...tchèque.
O. G. conteste catégoriquement

avoir ete mis au courant , et
n'admet pas davantage avoir
entendu parler, par H. toujours,
d'un télex qui soulevait lui aussi
quelques questions.

Ce qui aurait pu être un signal
d'alarme n'a eu aucune con-
séquence. Une quinzaine de lettres
sont encore arrivées de Tchécoslo-
vaquie, et ont été transmises à P.-
A. R. sans questions ou soupçons
superflus. En septembre 82, E. H.
a quitté l'entreprise après avoir
demandé en vain que P.-A. R. soit
mis à la porte.

TROIS ACQUITTEMENTS
DEMANDÉS

Le procès s'est terminé hier pour
trois des sept prévenus, qui
n'attendent plus que leur juge-
ment. Ces sont d'ex-cadres de
Favag auxquels on reproche des
irrégularités concernant des certifi-
cats d'importation. Infractions
mineures pour lesquelles les doua-
nes ont requis contre chacun d'eux
1000 fr. d'amende. K. B. et P.
H.,venus sans avocat, tout comme
le défenseur d'E. H, ont conclu à
l'acquittement. JPA
• Lire également le «Regard»

en page 17

Distinction culturelle décernée à Neuchâtel
François Rochaix lauréat de l'anneau Hans Reinhart

L'anneau Hans Reinhart est distri-
bué chaque année par la Société
suisse du théâtre, Le 11 juin 89,
c'est à Neuchâtel que François
Rochaix le recevra.
Metteur en scène de théâtre et
d'opéra, François Rochaix a choisi
Neuchâtel pour la cérémonie offi-
cielle: souvenir du «Viol de
Lucrèce» première création de
l'Opéra Décentralisé, dont l'artiste
genevois assurait la mise en scène.
Le 11 juin prochain, la ville de
Neuchâtel va donc recevoir les
invités, et une soirée sera organisée
conjointement par l'Opéra Décen-
tralisé, l'Opéra de Seattle et le
Théâtre National de Bergen.

Quant au choix du lauréat, la
Société suisse du théâtre com-
munique :

«Cette distinction, que la
Société suisse du théâtre décerne
chaque année à d'éminentes per-
sonnalités du monde théâtral,
François Rochaix la mérite à
quantité de titres : en raison de son
engagement à la direction du
Théâtre de l'Atelier de Genève

qu'il a fondé (1963-1971) et du
Théâtre de Carouge (1971-1981);
et en raison des mises en scène
qu'il a réalisées en tant qu'artiste
indépendant, depuis 1981, dans le
théâtre parlé et, surtout, à l'opéra.
Et cela aussi bien en Suisse, fran-
çaise et allemande, qu'en Angle-
terre et en Norvège, où il a com-
plètement renouvelé l'image

d'Ibsen; et aux Etats-Unis : sa réa-
lisation du Ring de Wagner, à
Seattle, a fait événement.

»En décernant à François
Rochaix ce prix national, la
Société suisse du théâtre rend
hommage à la qualité et à la com-
pétence d'un vrai directeur
d'acteurs, d'un homme de dialogue
qui sait faire équipe partout où il

passe, qui tisse des liens entre les
artistes les plus éloignés les uns des
autres, et que les succès internatio-
naux n'empêchent pas de s'enga-
ger en faveur des entreprises loca-
les les plus novatrices et démunies ,
en faveur, pour ne citer qu 'un
exemple, de l'Opéra décentralisé
de Neuchâtel.»

(C. Ry - comm)

François Rochaix au centre, et devant la scène du théâtre de Neuchâtel, lors des répétitions du Viol
de Lucrèce. (Photo sp)

Dites 33 : nouvel hôpital à Neuchâtel
Concours d'architecture clos, le jury a décidé

La ville de Neuchâtel vient d'an-
noncer les lauréats du concours
d'architecture qu'elle a lancé il y a
trois mois pour son nouvel hôpital.
Huit projets ont été récompensés.
«Dites 33», le premier, émane du
bureau de Robert Monnier établi à
Neuchâtel.

L'objectif que se fixai t Jean Pierre
Authier et l'ensemble du Conseil
communal était de regrouper tous
les services hospitaliers en un site,
choisi lors du Conseil général du 15
juin 1987: l'option «tout à Pourta-
lès» avait donc recueilli l'unanimité ,
parce qu'elle prolongeait les conclu-
sions de l'enquête de Suter et Suter.
Ainsi , dans une dizaine d'années,
Les Cadolles devraient se reconver-
tir.

Jean Pierre Authier avait no-
tamment relevé les avantages d'un
hôpital recentré pour les patients
ambulatoires - de plus en plus nom-
breux - et pour les malades et leurs
proches. Suite à cette séance, devait
suivre la mise sur pied d'un plan
directeur et le concours.

Lancé il y a trois mois, avec plu-
sieurs architectes invités, le con-
cours a fait l'objet d'un tri achevé
lundi soir. Sur les huit projets pri-
més, trois ont été présentés par des
bureaux neuchâtelois.

Robert Monnier, contacté par
téléphone, explique les grandes li-
gnes de son projet «Dites 33»:

Le programme demandait près de
300 lits. Il recommandait implicite-
ment le maintien du bâtiment sud,
qui date de près de deux siècles.
Nous l'avons maintenu pour en
faire une entrée aux dimensions
sécurisantes. La maternité et le bâti-
ment au sud-est seront démolis;
question de retrouver un espace
qu'il est beaucoup plus rationnel de
concevoir comme un tout. Plusieurs
bureaux ont raisonné de la même
manière , afin d'éviter des contrain-
tes trop lourdes. Les patients dispo-
seront de chambres orientées vers le
lac, ou donnant sur un parc recréé
sur la place de parquage de la
maternité. Il faudra encore deux ans
d'études pour établir un devis fiable
(lors dû Conseil général du 15 juin
1987, on estimait un coût de 120
millions de francs), puis une planifi -
cation des travaux et des déménage-
ments.

Rappelons que le bureau Mon-
nier a présenté un projet pour le
Musée d'archéologie («Temporis
locus». cinquième rang au concours)
et partici pait également au concours
pour le Théâtre de La Rotonde avec
dLe fou du roi» (septième rang).

Le jury chargé d'examiner les pro-
jets s'est réuni les 2, 3 et 13 février
1989 au Musée d'art et d'histoire, à
Neuchâtel , où les projets seront
exposés.

RÉSULTATS
Il a décerné les prix suivants:
1er prix , projet «Dites 33», 38.000

francs. MM. Robert Monnier et
Laurent Geninasca, architectes,
Neuchâtel.

2e prix , «Cassata» , 30.000 francs,
M. Claude Rollier , architecte , Neu-
châtel.

3e pri x, «Xamax» , 22.000 francs ,
M. Walther Schindler , architecte ,
Zurich.

4. «Ana», 18.000 francs , Itten +
Brechbuhl AG. MM. Christoph
Middelberg. Richard Dolezal, Peter
Staub , architectes . Berne.

5e prix , «Neurone» , 12.000
francs , MM. Henri Mollet , Jean
Pierre Bechtel , Bienne.

6e pri x «Greffes» , 11.000 francs,
MM. Edouard Weber , Neuchâtel ,
Phili ppe Oesch . Le Locle. Georges-
G. Haefeli , La Chaux-de-Fonds ,
architectes.

7e prix , «Gorgone» , 10.000
francs , M. Patrick Devanthéry et
Mme Inès Lamunière , architectes ,
Genève.

8e prix , «A room with a view»,

9000 francs , Richter et Gut S.A.,
MM. Max Richter , Marcel Gut ,
Jacques Richter , architectes , Lau-
sanne.

C. Ry
• L'exposition publi que aura lieu du
28 février au 19 mars 1989, au Musée
d'art et d'histoire, à Neuchâtel, tous
les jours de 10 à 12 el de 14 à 17 heu-
res, sauf le lundi; les jeudis, prolon-
gation jusqu 'à 21 heures. - Le vernis-
sage de l'exposition aura lieu mardi
28 février à 17 heures.

Appel à un conducteur
Au cours de la journée d'hier, une
voiture de couleur bleue roulait
rue J.-de-Hochberg en direction
des Poudrières lorsque , à hauteur
du chemin du Petit-Pontarlier elle
a endommagé le côté d'une Ford

Fiesta, en stationnement , sans en
aviser le propriétaire. Le conduc-
teur concerné ainsi que les éven-
tuels témoins sont priés de prendre
contact avec la police cantonale de
Neuchâtel , tél. (038) 24.24.24.

Le Discobole déménage
Nouveaux locaux: rue des Terreaux

Tout le monde connaît déjà le Dis-
cobole, et bien nombreux sont
ceux qui ont déjà profité des possi-
bilités de location de disques 33
tours et de compact disques, mis à
disposition de ses membres par
cette association.

De la musique classique au rock,
en passant par le folklore, les oreil-

les mélomanes ont de quoi se
réjouir, puisqu'afin de toujours
mieux les servir, le Discobole
déménage et accueillera dès cet
après-midi toutes les personnes
intéressées en ses nouveaux
locaux, rue des Terreaux 2, à Neu-
châtel.

(mr-photo Schneider)

Ce soir,
mercredi 15 février 1989

L'historien et écrivain

Henri Guillemin
présentera une conférence
sur la Révolution française

et l'argent,
à la Salle de spectacles

de Fontainemelon, à 20 h 30.
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A vendre, bel appartement
neuf de
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+ CHEMINÉE

% Situation très intéressante.
Cave, grenier et garage.
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Nous louons
à la rue du Faubourg 44
à La Neuveville, tout de suite
ou selon entente:

2 appartements
de 27. pièces
Loyer mensuel Fr. 1 250.— +

| charges. Dans un quartier

I rénové de la vieille ville. Ces
appartements sont très mo- I
dernes et bien aménagés. Ils
répondent à de hautes exi-

1 gences. fi

Nous nous tenons volontiers j
à votre disposition pour de
plus amples renseignements.

002461

Kjrl Neuhousstrosse 40 2502 Bip!
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Cherche à louer ou à ache-
ter pour date à convenir

appartement
ou petite maison
4 à 5 pièces

avec dégagement.
Région vallée des Ponts-de-
Martel. Offres sous chiffres
S 28-078497 Publicitas.
2001 Neuchâtel. 073497

Cherche à acheter
uniquement du propriétaire

immeubles ou
maisons locatives

I Envoyer descriptifs sous-chiffres
28-950039 à Publicitas, place
du Marché, 2302 La Chaux-de-
Fonds 012076

cti 
gestion immobilière sa

Raffinerie I 2000 Neuchâtel Tél. 038/24 22 44

A louer à l'ouest
de la ville de La Chaux-de-Fonds,

Paix 145:

appartements
entièrement rénovés

3 pièces dès Fr. 820.—t- charges.

Entièrement agencés, avec balcons.

Libres tout de suite ou pour date à convenir.

Visites et renseignements, s'adresser au
039/26 46 91 000152

SNGCI 
MEMBRE DE LA SOCIÉTÉ NEUCHÂTELOISE

^ 
DES GÉRANTS ET COURTIERS EN IMMEUBLES

eti. 
gestion immobilière sa

Raffinerie I 2000 Neuchâtel Tél. 038/24 22 44

A louer
dans immeuble rénové

avec ascenseurs:

appartements
modernes

Cuisines entièrement agencées, avec vue.

2 pièces: Fr. 615.—h charges.
3 pièces: dès Fr. 825.— + charges.

Abraham-Robert 39 à La Chaux-de-Fonds.

Libres tout de suite ou pour date à convenir.

Renseignements et visites, téléphonez au
000152 039/26 00 84

SNGCI 
MEMBRE DE LA SOCIÉTÉ NEUCHATELOISE

, DES GÉRANTS ET COURTIERS EN IMMEUBLES

Je cherche au Val-de-Ruz

terrain
zone locative

Sans mandat.
Annonce sous chiffres
Y 28-588370 Publicitas,
2001 Neuchâtel.

000674

/ /  
= <\

Ç~ I Nous vendons au Locle
Plus d'augmentation
de loyer... Bel appartement de

plus de résiliation m_\ ¦ x
de bain j  pièces

V )
avec balcon, cave, galetas

et jardin
Prix de vente: 

ri". I" © UUU.-- lods et frais de notaire compris
000440

i d fl M&2 Bureau de vente : La Chaux de Fonds 039/23 83 68

Bi SB&IJI f_ifr_jl_frllilffr JfOTffll^i-i---- ii-iiiP

£E__5-B'3'021 29 59 7l H5_EÇ
LA CHAUX-DE-FONDS

Situation centrée

A louer:

magnifiques bureaux
rénovés et équipés

Libres tout de suite ou à convenir.

Loyer: Fr. 750.—F charges.

Renseignements: DAGESCO SA
<p 021/29 59 71, int. 355

001226

-
DAGESCO i
REGIE - PROMOTION - COURTAGE

44, avenue du Cenéral-Cuisan
1009 Pully A

^~——— depuis 1958 —~~- *̂.

A vendre,
centre de La Chaux-de-Fonds:

immeuble
locatif et commercial.

i Ecrire sous chiffres 28-460341 à
Publicitas, place du Marché,
2302 La Chaux-de-Fonds. 460340
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Vous avez tout compris: pour décrocher une de ces Golf Champion, il # (v v)
vaudrait mieux ne pas tarder à aller l'essayer! La Golf Champion. x!_!̂

déjà pour fr. 18'050.- 

LA CHAUX-DE-FONDS: SPORTING GARAGE-CARROSSERIE J.-F. STICH, CRÊTETS 90, Cp 039/26 44 26 - LE LOCLE: Garage
Pandolfo, Cp 039/31 40 30 - LA FERRIÈRE: Garage du Jura, W. Geiser, Cp 039/61 12 14 - LE BÉMONT: Garage du Bémont,
N. Michel, Cp 039/51 17 15 - SAINT- IMIER: Garage Touring, Carrosserie, L. Fiorucci, Cp 039/41 41 71.

I A  
louer,

à l'Avenue Léopold-Robert 1 2
""] ̂ "̂  (POD 2000),

locaux commerciaux, 115m2
pour bureaux, étude, cabinet médical, etc.

S'adresser à: Gérancia & Bolliger SA
Avenue Léopold-Robert 12,
2300 La Chaux-de-Fonds <p 039/23 33 77 012057

SNGCI 
MEMBRE DE LA SOCIÉTÉ NEUCHÂTELOISE

DES GERANTS ET COURTIERS EN IMMEUBLES

A louer
à La Chaux-de-Fonds:

locaux 172 m2
Fr. 2400.-.

<P 021/22 77 08, MARTIA SA.
003032

Privé cherche à acheter
à La Chaux-de-Fonds

immeuble locatif et commercial
bien centré. Paiement comptant.
Faire offres sous chiffres 91-70 à ASSA
Annonces Suisses SA, avenue Léopold-
Robert 31, 2301 La Chaux-de-Fonds

35049

A louer au Locle,
pour tout de suite

ou date à convenir:
APPARTEMENT

2 PIÈCES
Loyer Fr. 310.—h charges.

1243

AGENCE IMMOBILIERE ___ \  ____________________ s«
¦ ¦ . - ¦. • RI 

¦ 
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P̂B m9r

PICk^dGENCI-x
Helvétie 52, La Chaux-de-Fonds.

0 039/26 56 57

Achat et vente
de tout objet immobilier
prendre contact avec Mme R. Schaller ;

Jeune couple
cherche à acheter:

ancienne maison
ou f erme

Ecrire à:
boîte postale 1 871,
2002 Neuchâtel. 133

Je cherche (canton de Neuchâtel,
Jura et Jura bernois) :

immeubles ou maisons locatives
Décision rapide.
Paiement comptant.

Ecrire sous chiffres 28-120281 à Publicitas,
2302 La Chaux-de-Fonds. 120281

A vendre ou à louer

petite fabrique
de 700 m2 environ

avec W.-C. et bureaux.
Ecrire sous chiffres 28-950038 à
Publicitas, place du Marché.
2302 La Chaux-de-Fonds. 012076

A louer
au Locle

locaux 200 m2
Prix intéressant.

Cp 039/ 34 11 91 24,

——mW ^T^^m r ĤÉl̂ ^Ŝ w

A louer
à La Chaux-de-Fonds,

pour tout de suite
ou date à convenir:

STUDIO MEUBLÉ
Loyer Fr. 400. h charges.

1243

IMMOBILIÈRE J__\ BL
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A VENDRE
FLEURIER

Villa individuelle
Construction récente, 3 chambres
à coucher, séjour avec cheminée,
cuisine habitable, 2 salles d'eau,
sous-so l aménagé, parc.

Fr. 400 000 -

FLEURIER

Maison de maître
5 grandes chambres à coucher ,
séjour de 60 m2, ascenseur , che-
minée, terrain de 1800 m2,
cachet extraordinaire.

Prix à discuter.

LE LOCLE

Maison de maître
2 appartements de 5'/2 pièces
rénovés, possibilité de créer plu-
sieurs appartements, terrain de
4400 m2 en zone à bâtir, site rési-
dentiel.

Prix à discuter .

LAMB01NG

Villa de haut standing
5 chambres, 3 salles d'eau, grand
séjour avec cheminée, cuisine
habitable, 3 garages, carnotzet,
terrain de 2024 m2 arborisé.

Prix à discuter.

ESPAGNE-TORREVIEJA

Appartements
à louer
à 50 m de la plage.

Prix intéressant.

DECASTEL IMMOBILIER ET Cie
Case postale 265. 2016 Cortaillod
£7 038/42 44 04 0000%

' ~~——~M~~~~~~~~~~~»»~mmmmmm --m_¦—__ ¦—

Christian Métraux et Michel Guyot
Médecins-vétérinaires

vous recevront dorénavant dans de nouveaux
locaux

Nouvelle adresse dès le 6 février 1989:

Permanence vétérinaire des Fleurs
Grands et petits animaux
Rue des Fleurs 2
2300 La Chaux-de-Fonds

(£ 039/28 46 32
(numéro de téléphone inchangé) 120304

A la boutique
de l'Insolite
Astrocosmic

vous offre une étude d'une valeur
de Fr. 30.— pour une commande de
Fr. 50.-.
Six-Pompes 6 — La Chaux-de-Fonds
Cp 039/28 45 62 - 038/31 80 40

012305

I ' 

Société de gymnastique
« L'Ancienne »
Cours:
Gym. mère -F enfant.
Lundi: 1 7 h 1 5 à 18 heures.
Halle Numa-Droz.

Cours:
Actives gym. + agrès
Jeudi: 20 h 1 5 à 22 heures.
Halle Ecole de commerce.

Renseignements:
Janine Tomassini
Cp 039/ 26 06 00 I2050<

CANTON DE NEUCHÂTEL

Propriétaires d'immeubles
cette annonce
vous concerne

Nous cherchons à acquérir des

immeubles
locatifs T
de 6 à 48
appartements
— Bonnes constructions ou à rénover.
— Entièrement loués.
— En nom ou en S.I.

Nous ne sommes pas des intermédiaires. Chaque objet
sera traité avec discrétion et rapidité.

Ne nous tenez pas rigueur de rester momentanément sous
chiffres et contactez-nous sous chiff res 1 V 22-576209, à
Publicitas, 1002 Lausanne. 00122e

A louer,
quartier nord,

grand
3V_ pièces

tout confort,
ascenseur, libre dès

le 1er avril 1989.
Garage possible.

<p 039/28 41 21
460321

c CONSULTATION JURIDIQUE
DE L'ORDRE DES AVOCATS
NEUCHÂTELOIS
La Chaux-de-Fonds: Serre 67
Neuchâtel: avenue DuPeyrou 8
Un avocat pratiquant est à votre dispo-
sition pour vous donner tous conseils
juridiques et pour vous orienter sur
vos démarches les plus urgentes, cha-
que jeudi de 16 à 19 heures. 0001 OB

LIQUIDATION PARTIELLE
Off. aut. 1.2-31.3.89

Super rabais! 
--PiatM |

CUISINES D'EXPOSITION H
Tapis — Terres cuites et lampes provençales

Nous transformons pour vous!

techno-meubles BéVILARD
• WWI I I IW aaiwMMiww 

Lu-Ven 8.00-1 2.00/13.30-1 8.00
Stettler SA, 2735 Bévilard Sa 9.00-12.00
Rue Principale 47, (p 032/92 19 22 ou sur rendez-vous .7551

l«-«_-B-»-H-M__K-_D_«___ _̂M____a__B-ri



Des sous pour l'Union
Les Bavards : crédit sollicité

Le législatif bayardin voulait ven-
dre l'Hôtel où il tient ses séances.
Il a fini par le garder au lendemain
d'une votation populaire. Aujour-
d'hui , des travaux doivent être
financés par un crédit de 60.000 fr.
Vendre ou ne pas vendre? C'était
la question sur toutes les lèvres
l'automne dernier aux Bayards .
Après le refus du peuple et une
nouvelle proposition de vente de
l'exécutif , le législatif décida, le 19
décembre, de conserver son hôtel
par huit voix contre cinq.

Comme un Môtisan , fin cuisi-

nier , a manifesté son intention de
devenir gérant de l'Union , l'exécu-
tif sollicite un crédit de 60.000 fr
pour différentes réfections. On est
loin des 800.000 fr lancés dans la
bataille du référendum cet
automne. Evidemment , avec cette
somme, la commune ne pourra que
parer au plus pressé, le remplace-
ment du chauffage en particulier.

Le crédit sera voté vendredi
prochain lors d'une séance tenue à
...l'Hôtel de l'Union. Le législatif
adoptera également le règlement
sur l'organisation du service contre
l'incendie , (jjc)

Les Cernets en question
_ _ ¦ ~. -a _ *_ . -* • _ -J •

Achat du centre sportii : les reierendaires s expliquent
Faut-il acheter l'ancien Centre
sportif des Cernets ou pas ? A la
suite d'un référendum qui a abouti
la population des Verrières donnera
son avis au début du mois de mars.
Après avoir tant réclamé leur cen-
tre, les Verrisans pourraient le
refuser, même servi sur un plateau.
Mardi , le comité référendaire s'est
expliqué.
Le 22 décembre, le législatif déci-
dait par dix voix contre deux et
une abstention , d'acheter le Centre
sportif pour la somme de 800.000
fr. L'autorité ne faisait que répon-
dre aux voeux de la population.
Deux ans plus tôt , 328 habitants
des 756 habitants avaient signé la
pétition pour <<le maintien de
l'affectation statutaire du centre » ,
réservé aux sportifs et pas aux
requérants d'asile. En octobre, à
une faible majorité, 145 voix con-
tre 134, les mêmes Verrisans
disaient oui du bout des lèvres à
l'achat lors d'une consultation
populaire organisée par l'exécutif.

PASSER À LA CAISSE
«On voulait que le centre
n'accueille pas de réfugiés, mais
quan t à l'acheter...», lâche l'un des
membres du comité référendaire,
composé de MM. Robert Fatton ,
Philippe Maire et Willy Dumont.
Il ajoute: «La consultation d'octo-
bre dernier a été entachée d'une
erreur. On a fait croire aux Verri-
sans que s'ils n'achetaient pas, ils
devraient quand même passer à la
caisse car la commune est membre
de la Fondation qui pourrait être
mise en faillite. C'était faux.»

En effet, mais l'erreur vient de
M. Ruedin, premier secrétaire du
département de l'Intérieur, qui tint
ces propos pendant la séance
d'information à la population.
L'exécutif la corrigea. Après la
consultation, mais avant le vote du
législatif combattu par un référen-
dum muni de 116 signatures et
déposé dans les délais légaux.

PAS RENTABLE
En achetant le Centre sportif pour
800.000 fr, alors que le bâtiment
est estimé à 2,5 mio (c'est en tout

Centre sportif des Cernets. Vole sans issue ? (Impar-Charrère)

cas le poids de la dette à régler), la
commune semble faire une bonne
affaire. Les référendaires pensent
le contraire. Ils constatent que la
moyenne des nuitées annuelles
durant la période 1981-86 ne s'est
montée qu'à 7626 unités alors que
le futur locataire du Centre, le
Syndicat d'initiative des Verrières
(SIV), table sur 15.000 nuitées
pour faire tourner la maison «sans
gérant et avec beaucoup de béné-
volat».

«A la Fondation Sully Lambe-
let, nous arrivons péniblement à
5000 nuitées par année...», con-
state l'un des opposants. Tous sont
convaincus que le SIV n'atteindra
pas ses objectifs et que la com-
mune devra finalement passer à la
caisse.

«Ce centre est mal conçu, le
chauffage électrique du bâtiment
coûte cher, il n'a pas de salle de
gymnastique. Il faudrait investir

pour l'améliorer, alors que le vil-
lage à d'autres priorités» , explique
un opposant en citant, en vrac, la
restauration du temple, les façades
du collège, la halle, le bureau com-
munal , l'épuration des eaux,
l'entretien des chemins des amélio-
rations foncières, la traversée rou-
tière des Verrières et l'abri de pro-
tection civile, «qu'il faudra bien
construire un jour»...

LE PROBLÈME
DES RÉFUGIÉS

L'un des référendaires craint éga-
lement que la commune ne pro-
longe le contrat de location du
centre pour l'accueil des réfugiés.
«Après avoir fermé l'écoles à leurs
enfants, on songe à rentabiliser le
centre pendant quelques années
avec les réfugiés: c'est une honte.»
Dans la foulée, il reconnaît avoir
signé la pétition , mais contre la
présence de réfugiés. Il n'est pas le

seul dans la commune et le canton
où 7500 signatures furent recueil-
lies à l'époque...

Un autre, toujours à propos des
réfug iés, ajoute: «Si nous pouvons
renvoyer les locataires du moment
pour la tranquilité des habitants
des Cernets, c'est un bien.» Mais
tous précisent que le problème des
réfugiés n'est pas le moteur de leur
référendum. C'est la rentabilité
très aléatoire de l'opération qui les
inquiète.

L'un d'eux ajoute, féroce, «Si la
population décide d'acheter le cen-
tre, nous lancerions un nouveau
référendum au premier crédit que
le législatif serait appelé à voter...»

Voilà, en gros, la position du
comité référendaire exprimée
devant la presse mardi soir. D'ici
la votation , les 4 et 5 mars, l'auto-
rité aura l'occasion de répli quer.
Le débat n'est pas clos.

JJC

Musique et chant se marient
Concert de rHarmonie

et de l'Union chorale à Môtiers
Après les fêtes de fin d'année, la
valse des concerts a repris ses
droits. Vendredi et samedi passés, à
Môtiers, la fanfare l'Harmonie et
l'Union chorale avaient conjugué
leurs efforts pour offrir à la popula-
tion un concert de qualité.

Devant un public attentif et nom-
breux, les musiciens et musiciens
du président Jean-Pierre Bourquin
ont rempli leur contrat plutôt deux
fois qu'une. Normal: pour sa troi-
sième année à la tête de la société,
le jeune et talentueux directeur
Frédéric Monard , de la Chaux-du-
Milieu , se devait de confirmer.

Au fil des ans, la fanfare
acquiert davantage d'aisance et
affirme les talents sûrs qui lui per-
mettent de maîtriser un répertoire
difficile.

La présentation des morceaux
était annoncée avec humour et en
relation avec des événements qui
ont marqué la vie des sociétés. Une
joyeuse équipe de jeunes sema
entrain et bonne humeur avec une
suite de sketches et de productions
musicales enchaînées de façon par-
faite.

En seconde partie, l'Union Cho-
rale de Couvet, présidée par Fran-
çois Codini et placée sous la direc-
tion de Pierre Aeschlimann,
occupa la scène de la salle des
Conférences. Emotion. C'est sans
doute le mot qui résume le mieux
le sentiment de l'auditeur. Ce
choeur a livré au public un grand
moment de l'art vocal. Un travail
acharné lui a permis d'arriver à un
niveau musical tout à fait extra-
ordinaire. (Imp-lr)
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La piscine d'Engollon
en mains communales

Importante séance que celle de
rassemblée de l'Association de la
piscine du Val-de-Ruz qui s'est
déroulée à Cernier. Les délégués de
treize communes du district ainsi
que les sociétaires étaient présents
afin de nommer les nouvelles auto-
rités suite à la reprise de l'exploita-
tion des installations par les com-
munes du vallon.

Ancien président , André Duvoisin
a donné lecture du 9e rapport du
comité directeur. La saison 1988
avait débuté modestement en rai-
son du mauvais temps pour repi-
quer du vif à mi-juillet et surtout
en août où l'on a enregistré des
entrées pour 40.000 francs. Le 20e
anniversaire de la piscine a été
célébré en juillet et la piscine a
connu quatre chaudes soirées
disco.

L'événement majeur de l'année
1988 a été la décision des com-
munes du district , à l'exception de
Montmollin , d'éponger la dette de
l'Association, soit 500.000 francs.
Le caissier Marcel Orsat a donné
connaissance des comptes qui bou-
clent avec un déficit de 3418 fr. Au
chapitre des recettes, les entrées
ont totalisé 71.140 fr , soit 20.000 fr
de mieux qu'en 1987, la redevance
de la buvette s'est élevée à 8710 fr
et les subventions des communes à
32.274 fr. t

TOBOGGAN
L'usage du toboggan a rapporté
17.808 fr . il faudra dès lors bien
une dizaine d'années pour en
amortir le coût selon Jacques Bal-
mer.

Les emprunts de Fontainemelon

et Fontaines (250.000 fr), le prêt
du Crédit Foncier Neuchâtelois
(163.917 fr) et le compte-courant
CFN (25.607 fr) ont été rembour-
sés par les communes. Une propo-
sition de Charles Maurer de faire
figurer au bilan les 500.000 fr ver-
sés par les communes a été
approuvée.

Avant de nommer le nouveau
comité, on a remercié les membres
de l'Association défunte dont
Claude Vaucher et Fritz Roth tous
deux membres fondateurs sortant,
Willy Veuve, lui, restant en fonc-
tion. Ont été nommés au bureau:
Roland Debély, Cernier, prési-
dent; Willy Veuve, Fontaineme-
lon, vice-président; Jean-Claude
Cuche, Dombresson, secrétaire.

Le comité de direction sera com-
posé de Gilbert Schulé, Fontaines,
président; Charly Comtesse,
Engollon, vice-président; Paulette
Job, Fontaines , caissière; Eric
Tanner, Landeyeux; Marcel Fat-
ton, Fenin; Frédy Gertsch, Gene-
veys-sur-Coffrane; Denis Leuba,
Hauts-Geneveys; Charles Maurer,
Villiers; Liliane Korman, Chézard,
et Colette Gretillat , membres.

En prenant la présidence, M.
Debély a rappelé que les com-
munes avaient finalement fait
preuve de solidarité en reprenant
cette dette, même si l'acceptation
de la nouvelle convention ne s'est
pas faite sans peine, (ha, Imp)

Nouvelles autorités en place Le sandwich était trop sec...
Audience du Tribunal de police du Val-de-Ruz

J. H. a émis quelques critiques sur
la qualité du sandwich qu'il a
mangé, le 3.11.1988, dans l'établis-
sement public de C. M. Trouvant
l'aliment trop sec à son goût, J. H.
a, avec force tapage, décrété qu'il
ne le paierait pas.
-Tu la fermes, tu paies et tu te
tires, fut la réponse du tenancier.

Les choses ne devaient cepen-
dant pas se calmer et, une injure
ou un excès en amenant un autre,
les prévenus en sont venus aux
mains, non sans que J. H. reproche
à C. M. de l'avoir menacé d'un
couteau. A l'arrivée de la police,
un «cessez- le-feu» s'installait.
Mais, durant la tentative de con-
ciliation des policiers, la fureur de
J. H. reprenait au détriment d'une
porte de service.

Emmené au poste, J. H. était
alors soumis à l'examen de
l'haleine par l'appareil éthylomè-
tre, lequel mesurait son alcoolémie
à l,7%o. Par le jeu des plainte et
contre-plainte , J. H. comparaissait
sous la prévention d'injures, mena-
ces, dommages à la propriété,
voies de fait et scandale et M. G,
sous la prévention d'injures et
menaces. L'écoulement du temps a
permis à chacun de retrouver ses
esprits , si bien qu'à l'audience, les
plaintes respectives ont été reti-
rées. Mais restait la question du
scandale, dont la poursuite pénale
intervient d'office. Il a valu à J. H.
une amende de 50 francs et 127
francs de frais.

C. R. pilotait sa voiture à vive
allure , le 6.11.1988 vers 9 h 30, sur
la route à forte déclivité menant
des Vieux-Prés à Chézard. Après
une perte de maîtrise , la machine
du prévenu traversait la route de
droite à gauche, montait sur le

talus, longeait celui-ci, se retour-
nait sur le toit et glissait dans cette
position sur quelques 60 mètres.
Aux policiers qui l'ont interrogé, le
prévenu a admis avoir consommé,
la veille et jusque vers 4 h, quel-
ques 10 à 12 bières et la valeur
d'un litre de vin blanc.

C'est en cherchant les croissants
que l'accident est arrivé. L'analyse
du sang, prélevé à 11 h 45, devai t
révéler un taux d'alcoolémie de
l ,53%c A l'audience, le prévenu
n'a en rien minimisé les faits. Il ne
s'est pas rendu compte qu'il avait
encore «tant d'alcool». Les séquel-
les subsistant à un bras, la voiture
démolie, le retrait du permis
durant 4 mois l'ont aidé à appré-
cier la leçon. Tenant compte de
bons renseignements et de
l'absence d'antécédents, le tribunal
a condamné C. R. à 7 jours
d'emprisonnement avec sursis pen-
dant deux ans, 200 francs
d'amende et 392 fr. 50 de frais.

La Régie fédérale a saisi , en
août 1987, 44 litres d'absinthe

dans la grange et une chambre à
l'étage de l'établissement de G. Z.
Malgré l'insistance du président, la
prévenue n'est pas parvenue à se
rappeler le nom de son fournis-
seur... Niant avoir vendu de ce
breuvage aux clients de son éta-
blissement, la prévenue a expliqué
tout le bien qu'un massage du dos
avec de l'absinthe lui procurait.
- Mais ça doit sentir très mau-

vais, a dit le président.
-Ca sent meilleur qu'avec de

l'alcool camphré, a rétorqué la pré-
venue.

Indéniablement , l'infraction est
réalisée, G. Z. ayant admis avoir
acquis et transporté la marchan-
dise jusque chez elle. Le président
l'a condamnée à 300 francs
d'amende, laquelle pourra être
radiée du casier judiciaire après un
délai d'épreuve d'un an et 44 fr 50
de frais. La créance compensatoire
de l'Etat a été fixée à 200 francs.
Enfin , le tribunal a ordonné la des-
truction du liquide prohibé, (zn)

• Le Tribunal de police du Val-de-
Ruz était p lacé sous la présidence de
M. Daniel Jeanneret, assisté de M.
Patrice Phillot, substitut au greffe.

BEVAIX

Un accident de la circulation est
survenu, vers 22 h 50, lundi , à pro-
ximité du garage Apollo. Un auto-
mobiliste genevois, M. Michel
Ducret, 22 ans, de Carouge, roulait
en direction est, lorsqu'il est entré
en collision avec une voiture venant
normalement en sens inverse, pour
des raisons encore indéterminées.
Blessé, le jeune conducteur a été
transporté par ambulance à l'hôpi-
tal.

Conducteur blessé

Neuchâtel:
les îles du cap Vert

Le Sahel suscite un intérêt gran-
dissant chez nous. Dans cette
optique, l'ASCEAS- NE pré-
sente le film «Zwischen Leid und
Lachen» de Tamara Wyss, jeudi
16 février à 20 h 15 au Musée

d'histoire naturelle à Neuchâtel.
L'accompagnement musical est
dû au plus célèbre des groupes
capverdiens, le groupe Buli-
mundo.

Le film en version originale
sera commenté par un bon con-
naisseur des îles du cap Vert, M.
Michel Berger de Neuchâtel. ,

CELA VA SE PASSER

PUBLICITÉ ___=_____=__:

m LITTORAL mmmmmm

COLOMBIER

Alors qu'elle roulait en automobile
avenue de la Côte en direction du
centre du village, hier vers 11 h 10,
Mme J. P., de Cortaillod, est
entrée en collision avec la voiture
pilotée par Mme C. W., de Neu-
châtel, à l'intersection de la rue
Saint-Etienne. Dégâts.

g WHI 1 _—_F29

A l'intersection

NEUCHÂTEL
M. Albert Guye. 1900.

DÉCÈS



La Fondation Le Temps Présent
Home d'accueil pour personnes âgées

i» cherche pour tout de suite ou date à convenir

UNE INFIRMIÈRE
ou

AIDE INFIRMIÈRE
à temps partiel.
Les offres sont à envoyer à la direction du
home, rue des Granges 11,
2300 La Chaux- de-Fonds. 120505

1 | Coop La Chaux-de-Fonds )
Nous engageons
pour nos magasins du Locle

(Jaluse et Centre Coop)

vendeuses
(à temps partiel)

Date d'entrée et horaire:
à convenir.

Faire offre à: 0120B1"

Nous cherchons pour compléter l'encadrement de
notre usine de La Chaux-de-Fonds un

ingénieur ETS
en microtechnique ou mécanique.

Ce collaborateur sera plus spécialement chargé du
développement de nouveaux produits pour un mar-
ché international en pleine expansion.

Nous demandons une expérience de quelques
années, de la facilité dans le contact et la maîtrise
du français, de l'allemand et de l'anglais.

Faire offres détaillées à la

Direction de CICOREL S.A.

Chemin de Mongevon 23

1023 CRISSIER

'"** '*̂ _i ____m^B_R_r-

—j 2300 La Chaux -de- Fonds
Av. Léopold Robert 58

I Réservé aux ambitieux

I - HOMMES DU BÂTIMENT
I avec CFC (toutes branches)
I - MÉCANICIENS DE PRÉCISION
I - OUVRIERS/ÈRES SPÉCIALISÉS/ÉES
I et tous ceux qui se battent pour
I un salaire adapté.
I Rejoignez-nous car nous réussi-
I rons ensemble au 58, avenue
I Léopold-Robert. 01231 a

È
La petite annonce.
Idéale pour trouver
un bon job.

Nous cherchons

un mécanicien monteur
pour montage et installation chez des

clients. Connaissances des langues.
Suisse ou permis C.

Entrée tout de suite ou à convenir.
713

Au présent,
les signes du futur.

Café-Restaurant des Endroits____m_________W
_____

_m'r:* *-

(p 039/26 82 82
230013 Chaux-de-Fonds.

On cherche pour tout de suite
ou à convenir

sommelière
Débutante acceptée.

012333

Entreprise de construction, bâtiment ,
travaux publics et génie civil, cherche:

un chauffe ur
poids lourds

pour le transport de matériaux dans le
cadre de ses chantiers.

La préférence sera donnée à un candi-
dat dynamique, responsable , faisant
preuve d'initiative.

Les candidats suisses ou étrangers avec permis sont
priés d'adresser leurs offres écrites au service du
personnel de l' entreprise F. Bernasconi & Cie,
rue du ler-Mars 10,
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane. oooaae

r (SI ,m M
V______S_l/

Relever le défi dans un groupe industriel connu
dans le monde entier

Pour la rentrée d'août 1989, nous offrons des places d'

apprentissage
mécanicien de machines
mécanicien de précision

D'ici à cette prochaine date, des stages d'information
pourront être organisés, sur demande.
Les personnes intéressées voudront adresser leur candi-
dature à notre service du personnel ou prendre contact
avec notre responsable des apprentis.

ESCO S.A., Fabrique de machines
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane

£7 038/57 12 12 000194

r|[| jfl If f f W Ittf 0SS

GARAGE-CARROSSERIE SAAB, TOYOTA
2043 BOUDEVILLIERS

Nous cherchons

un vendeur
automobiles

avec expérience.

Entrée tout de suite ou à convenir.

Téléphoner au 038/36 15 36 ou se présenter. 99

Intercoiffure

Avenue Léopold-Robert 40
s

Cherchons

coiffeur(euse)
avec CFC

apprenti(e) coiffeur(euse)
Entrée: août 1989.

$9 039/23 19 90 012021

18 B11| f f -ï W il W IB SB
GARAGE-CARROSSERIE SAAB, TOYOTA

2043 BOUDEVILLIERS
Nous cherchons

un manœuvre
de garage/

mécanicien autos
Entrée tout de suite ou à convenir.
Sans permis s'abstenir.
Téléphoner au 038/36 15 36 ou se présenter. 99

Pour notre magasin de montres et de
bijoux à La Chaux-de-Fonds, nous cher-
chons une

Date d'entrée: 1er avril 1989. Vous avez:
¦ une bonne présentation et de l'assurance
¦ beaucoup de dynamisme ¦ le sens des
contacts humains ¦ un certain flair pour
les bijoux en or et les pierres précieuses.
Nous offrons: ¦ une parfaite mise au cou-
rant ¦ un bon salaire ¦ une activité inté-
ressante et variée.

Veuillez s.v.p. 
/  ̂

_
faire parvenir B _ "̂ _ [' '¦ _f I ^vos offres à \̂ \ f<^| O I
notre siège
CHRIST montres et bijoux, Fôrrlibuck-
strasse 178, 8005 Zurich, Département du
personnel. _«•©***

001303 !lc5a!'*ll

S 
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- Non. Le village des Cloviots est tout
proche.

L'unique néon de la place du village
répandait une clarté blafarde sur les façades
grises. Un vent humide soufflait à travers
les branches des tilleuls et deux ou trois
fenêtres projetaient des taches claires dans
ce décor lugubre. Plus par souci de me
dégourdir les jambes que par réelle curio-
sité, j 'accompagnai le commandant à l'inté-
rieur de l'unique bistrot-tabac de la localité.
La salle était profonde et basse de plafond.
Un bar rustique occupait une des longueurs

de la pièce, le reste étant complété par qua-
tre lourdes tables encadrées de bancs polis
par trois générations au moins de fonds de
culotte de drap. Une serveuse d'une ving-
taine d'années, prématurément vieillie,
apparut dans l'entrebâillement de la porte
de la cuisine.
- Qu'est-ce que ce sera ? demanda-t-elle.
Le commandant lui expliqua ce qui nous

amenait et la fille haussa les épaules.
«Attendez», dit-elle, en rentrant dans la
cuisine. Elle reparut cinq bonnes minutes
plus tard, grogna quelques informations et
nous raccompagna jusqu'à la porte qu'elle
ferma ensuite à double tour.
- Des gens charmants, par ici, grimaça le

commandant.
Nous atteignîmes enfin l'embranchement

que nous avions manqué quelques minutes
plus tôt. Les Estafette ralentirent, virèrent
à angle droit et s'enfoncèrent dans un che-
min goudronné cerné de haUiers que les pin-
ceaux des phares ne parvenaient pas à
trouer. Deux points lumineux scintillèrent à
ras du sol et notre véhicule passa sur le
coips d'un énorme hérisson éperdu d'amour

et inconscient du danger.
Je n'aurais guère aimé me promener seul

dans les parages à la nuit tombée. J'avais
l'impression de découvrir une des scènes
finales du Testament du Docteur Mabuse.
Puis il y eut une grille, matérialisant notre
premier problème. Tout le monde descen-
dit.
- Première solution, dit Montigny, nous

sonnons et nous attendons poliment qu'on
nous ouvre. Ou bien qu'on nous tire dessus.
Seconde solution, nous possédons le maté-
riel nécessaire pour forcer la grille.
- Ce n'est pas très légal, protesta le com-

mandant.
- Nous aurons tout loisir de présenter

des excuses si nous commettons une erreur.
La seconde solution fut donc retenue et,

quelques minutes plus tard, les deux bat-
tants s'écartaient pour nous livrer passage.
Les conducteurs das Estafette restèrent
derrière leur volant, prêts à nous rejoindre
lorsque nous aurions besoin de leurs servi-
ces.
- Imaginons que tout cela ne soit qu'une

vaste blague, murmura Montigny. Je sup-
pose que nous serions dans de beaux draps.

Il se tourna vers le commandant:
- A votre avis, existe-t-il un système

d'alarme branché sur cette grille ?
- Sans aucun doute.
- Alors, il n'y a pas à reculer.
Précédés de deux hommes porteurs de

puissantes torches électriques, nous remon-
tâmes une centaine de mètres d'allée gravi 1-
lonnée. De hautes haies nous masquaient
les façades du manoir.

Il y eut un éclair sombre, puis un second,
un hurlement qui se termina en gargouillis,
un cri de terreur, l'éclat des torches roulant
au sol, des sons écœurants de chair lacérée.
- Nom de Dieu ! s'étrangla Montigny.
D'autres torches s'allumèrent et révélè-

rent l'horrifiant spectacle de deux fauves
fouillant de leur museau sanglant la gorge
de nos deux hommes. Un des dobeimans
releva la tête, les crocs découverts par les
babines retroussées, ses yeux fous rivés sur
la source de lumière qui le clouait au sol.

(A suivre)

Impact



Chantez PErguël
Nouveau directeur pour un chœur qui recrute

La Chanson d'Erguël, qui vient de
tenir ses assises annuelles, lance un
nouvel appel à toutes les voix sus-
ceptibles de s'exprimer en son sein.
Chaque intéressé(e) sera bienve-
nu(e) , sous la baguette du nouveau
directeur, Roberto Monti.

Vingt-quatre personnes ont parti-
cipé à cette assemblée, présidée
bien sûr par Jean-Pierre Courvoi-
sier. Dans son rapport , ce dernier
traçait une rétrospective de l'année
écoulée. Et de citer dès lors les
diverses manifestations fréquen-
tées et autres contrats honorés par
l'ensemble, dont la soirée folklori-
que de Villeret , le traditionnel con-
cert-bal du printemps, le Concours
national de Charmey, le Festival
de la Ferrière, l'Imériale bien sûr,
en collaboration avec le Corps de
musique, le concours de l'Union
des chanteurs jurassiens, au Noir-
mont, l'inauguration des nouveaux
uniformes du Corps de musique.

LA BAGUETTE
CHANGE DE MAINS

Mais l'événement le plus marquant
de cette année fut bien évidem-
ment le changement de directeur
vécu par le chœur, Roberto Monti
prenant la baguette pour la pre-
mière fois à l'occasion du concert
donné par la Musique de la Croix-

Bleue chaux-de-fonnière. Une pre-
mière qui fut d'ailleurs un succès.

Le président rappelait que le
directeur Jean-Daniel Lécureux
avait cédé sa baguette après non
moins de sept années passées à
cette fonction ô combien impor-
tante. ' Et Jean-Pierre Courvoisier
de souligner que, grâce à son tra-
vail, la société a nettement pro-
gressé. Avant de remercier Pierre-
Yvan Zenger, sous-directeur, pour
la disponibilité dont il fit preuve,
en assumant l'intérim jusqu 'à
l'arrivée de Roberto Monti.

MISE EN VOK
ET RECRUTEMENT

Dans son premier rapport , le nou-
veau directeur mettait en évidence
l'importance de la mise en voix et
demandait aux choristes une atten-
tion plus soutenue encore, pour
améliorer notamment la vocalise.

Si les trois premiers concerts
placés sous sa baguette ont été
couronnés de succès, le souci pri-
mordial de l'ensemble demeure
cependant le recrutement , afin
d'atteindre un meilleur équilibre
des registres.

Et la Chanson d'Erguël de rap-
peler à tous les intéressés que cha-
que nouveau membre sera très
bienvenu. Dès lors, que personne

ne craigne de franchir la porte du
local de répétition (au premier
étage de l'Hôtel Erguël), un mardi
soir à 20 heures.

Au chapitre des mutations , deux
démissions ont été enregistrées,
l'une pour des raisons familiales,
l'autre étant due à un départ de la
localité.

Quant aux finances, signalons
que les comptes 88 ont été accep-
tés à l'unanimité, même si la cais-
sière devait déplorer une diminu-
tion de fortune, due à la sortie
effectuée par la société à Charmey.

TRÈS ASSIDUS!
Le président devait relever avec
satisfaction l'assiduité dont les
choristes font preuve aux répéti-
tions, prouvée à l'envi par les pri-
mes distribuées, au nombre de
seize pour les personnes n'ayant
pas comptabilisé plus de trois
absences. Jeanine Chopard, Mady
Boss, Jacqueline Zenger, Yvan
Grossenbacher, Suzanne Zermat-
ten et Marie-Claire Kâmpf n'ont
d'ailleurs manqué aucun rendez-
vous durant toute l'année écoulée !

Cette assemblée fut par ailleurs
l'occasion de féliciter plusieurs
jubilaires, soit Albert Chopard,
membre d'honneur qui compte 45
années au sein de la société, Mady
Boss et Germaine Kâmpf pour

vingt années d activité , Alain
Moniot pour dix ans de sociéta-
riat.

Au programme de cette année,
on relève un concert d'automne, le
Festival de chant du Haut-Vallon ,
la Fête cantonale de Berthoud ,
l'Imériale, le match au loto, des
aubades dans les divers établisse-
ments hospitaliers et autres homes
de la région, ainsi que des produc-
tions lors de diverses manifesta-
tions, telles que des assemblées.

LE COMITÉ

Après la démission de Marie-
Claire Kâmpf du poste de vice-
présidente , le comité de la Chan-
son d'Erguël présente cette année
le visage suivant: directeur ,
Roberto Monti; sous-directeur ,
Pierre-Yvan Zenger ; président ,
Jean-Pierre Courvoisier; vice-pré-
sident, Gilbert Rôthlisberger; cais-
sière, Claire Zutter; secrétaire ,
Suzanne Zermatton; secrétaire des
verbaux, Agathe Marti; archives et
costumes, Mady Boss; membre,
Jeanine Chopard.

La commission musicale est
composée pour sa part de Roberto
Monti , Pierre-Yvan Zenger, Jean-
Pierre Courvoisier, Germaine
Kâmpf, Ursi Ramseyer et Jacque-
line Farine, (am-de)

Débat fleuve et unanimité
Le décret sur les patients adopté

A l'issue d'un débat fleuve, le
Grand Conseil bernois a adopté
hier, par 128 voix contre 0, le
décret sur les droits et les devoirs
des patients des hôpitaux canto-
naux.
Ce texte est destiné à revaloriser la
position des patients face aux
médecins et aux hôpitaux. Le
devoir d'information auquel sont
tenus les médecins , le droit de
regard des patients ainsi que
l'euthanasie ont constitué les prin-
cipaux thèmes de discussion.

Le décret stipule que les méde-
cins sont tenus d'informer les

patients des examens qu'ils ont
subis ou des traitements envisagés.
Des propositions visant à limiter
l'obligation d'informer ont été
écratées. Les médecins doivent
notamment tenir les malades au
courant de leur état de santé et des
évolutions probables.

Le droit de regard reconnu aux
patients comporte des restrictions
lorsque les documents sont rédigés
par les médecins pour leur usage
personnel ou lorsque la protection
de tiers est en jeu.

(ats)

Patinage artistique:
test d'argent aux Lovières

_!? TRAMELAN

Quel honneur pour le Club des
patineurs de Tramelan que préside
depuis une année M. Willy Jeanne-
ret. En effet , profitant d'une excel-
lente renommée en ce qui concerne
la mise sur pied de grandes mani-
festations. L'Union suisse de pati-
nage a chargé le Club des patineurs
d'organiser le test d'argent, ce
samedi 18 février.
La patinoire des Lovières sera
donc samedi matin , très animée
puisque des concurrents venus des
différentes régions de notre pays
seront jug és dans ce test d'argent
qui est un test de haut niveau.-

Parmi la vingtaine de candidats
mentionnons la présence de Leslie
et Cédric Monod du CP Lausanne,
ces deux talentueux patineurs
seront à Tramelan lors du pro-
chain gala organisé le 26 février
c'est donc dire la chance qu'auront
les amateurs de ce sport qui mérite
d'être soutenu compte tenu des
nombreux sacrifices consentis par
les patineuses et patineurs.

Les candidats suivants sont
attendus à Tramelan. Dans la caté-

gorie figures: Nadia Vannay, CP
Leysin; Jérôme Burri, Leslie
Monod et Cédric Monod , tous du
CP Lausanne; Magali Marongiu,
CP Genève et Natascha Albisetti ,
SC Bienne. Dans la catégoirie libre
l'on trouvera Audrey Misslin , EC
Beider Bâle; Diane Liardet , CP
Lausanne; Laurence Pedat ,
Roberto Moschella, CP Genève;
Sarah Grieder, SC Bienne; Marie-
Aude Hugly, CP Yverdon; Miriam
Jenifer Anner, CP Morges; Nys
Meyer, CP Monthey; Nathalie
Krebs et Laurence Schaad, SC
Bienne. Le juge-arbitre sera la
Bâlois Peter Moser et ce test
d'argent est placé sous l'égide de
l'Union suisse de patinage.

Il est évident que nombreux
seront les amateurs de ce beau
sport qui profiteront de la venue
de ces futures «vedettes de la
glace» pour se rendre samed i
matin à la patinoire des Lovières.
Une belle occasion de se rendre
compte de ce que l'on demande
comme exigences dans ce sport
pour devenir de futurs professeurs.

(vu) L'avant-dernier thé dansant
«? DISTRICT DE MOUTIER EB

Si l'hiver semble à peine arrivé , la
saison des thés dansants , elle, tou-
che bientôt à son terme. Ce samedi
18 février , Pro Senectude Jura ber-
nois organise très exactement
l'avant-dernière étape , de cette
caravane musicale. Une étape qui
se déroulera à Malleray, au restau-
rant de la Gare, dès 14 h 30. Pour
d'éventuels renseignements com-

plémentaires , tous les aînés inté-
ressés s'adresseront au centre Pro
Senectute de Tavannes, au (032)
91 21 20.

En attendant , les organisateurs
peuvent sans risque garantir à cha-
cun une ambiance gaie et chaleu-
reuse, ce samedi comme ce fut le
cas durant toute la présente saison,

(de-comm)

Mme Nancy Muriset,
de Courtelary...

... qui vien t de recevoir son brevet
fédéral de secrétaire de direction.
Mme Muriset a effectivement
passé avec succès les examens ad
hoc, qui se sont déroulés à Sion et
où e(le a réalisé le meilleur résul-
tat de tout le Jura bernois.

A relever que sur une vingtaine

de candidates, provenant de tous
les cantons romands, une dizaine
environ ont obtenu le brevet.

Mme Muriset , épouse du chef
local Jean Muriset, travaille
depuis 20 ans maintenant à la
Société des forces électriques de
La Goule.

Un employeur qui a toutes les
raisons de se réjouir de sa pré-
cieuse collaboration ! (de)

Ils skient à Leysin
Partis dimanche pour Leysin, les
élèves des classes de huitième
année secondaire y vivent actuelle-
ment leur traditionnel camp de ski.
Cette semaine blanche est placée
sous la direction de Serge Widmer,
secondé par ses collègues Louis
Mérillat et Claude Herren , ainsi
que par deux moniteurs , Jean-Luc
Paratte et Alain Vorpe en l'occur-
rence.

Les élèves et leurs accompa-
gnants logent à la maison «Beau-
Soleil» , propriété de l'Association
des colonies de vacances du dis-
trict de Courtelary. La cuisine du

camp est assurée par Mmes Chris-
tiane Baur-Widmer et Yvette
Vorpe.

Quotidiennement , les élèves sui-
vent des leçons de ski, de 9 h à 16
h 30, sur les hauts de Leysin. Au
cours des soirées, ils ont ensuite
l'occasion de participer à divers
jeux et autres concours, préparés
par leurs moniteurs.

Et tout Saint-lmier de souhaiter
à cette joyeuse cohorte des con-
ditions de ski les meilleures possi-
bles, au vu de ce «drôle» d'hiver,
et, surtout , un séjour placé sous le
signe de la bonne humeur , (comm)

m SA NT- MER

L'Union chorale chante pour vous
Cest à une audition pas comme les
autres que le public est convié par
l'Union chorale de Saint-lmier,
samedi prochain, dès 20 h 30, à la
Salle de spectacles de Saint-lmier.
Pour avoir assisté à une de ses der-
nières répétitions, nous pouvons
d'ores et déjà vous garantir que les
mélomanes voleront de surprise en
surprise tellement le programme
est varié et savamment dosé.

Dame, avec un directeur de
talent tel que Jean-René Acker-
mann qui a la musique dans le
sang, un batteur pour qui le

rythme n'a plus de secret comme
André Aubry, une vingtaine de
chanteurs aux voix bien posées, le
tout enrobé de délicieuse façon par
la charmante Simone Graber qui
présente chaque chanson , il ne fait
aucun doute que les auditeurs
seront comblés.

En plus, comme l'entrée à ce
spectacle chanté est libre, que
demander de plus pour passer une
agréable soirée samedi à la Salle,
soirée que l'on pourra prolonger
en dansant aux sons de l'entraî-
nan t ensemble Merry-Melod y.

CAB

Programme varié
et savamment dosé

m DISTRICT DE COURTELARY _B_H_E_ffi_l

Rapport des services de défense
Rapport détaille des experts, ins-
tructions précises et nombreuses
pour les années à venir, beaucoup
de matière à traiter pour les com-
mandants et fourriers présents.
Rapport qui s'est déroulé dans une
ambiance paisible, présidé par M.
Monnier, préfet du district.
A Renan, vendredi passé, à la
halle, avait lieu le rapport des
commandants des services de
défense du district de Courtelary.
Les commandants, remplaçants et
fourriers, entourés de plusieurs
invités, 83 personnes en tout , pre-
naient connaissance d'un rapport
satisfaisant pour l'année écoulée et
d'un programme de travail con-
sidérable pour le futur.

Après les souhaits de bienvenue
de M. Mathys , maire de Renan , le
préfet saluait les majors W. Tra-
maux et F, Hofer, les experts B.
Wiesmann et Cl. Vuilleumier , les
instructeurs P. Lehmann , P.-A.
Voumard , N. Buraglio, D. Mûller,
P. Villard et Q. Matthey.

Il saluait aussi avec plaisir le
major Guinand et le cap. EM Spil-
ler de l'état-major de la ville de La
Chaux-de-Fonds, MM. R. Botte-
ron, président de l'association du
district, E. Roy représentant le
canton , Ch. Monnat , retraité et
ancien inspecteur, S. Desilvestri et
la presse.

Il n'y a eu que deux mutations
dans les services du district: à
Renan le sedt M. Comte est rem-
placé par le plt P.A. Becker et à
Villeret , le cdt Tramaux est rem-
placé par le cap J. D. Gyger.

NOMBREUSES
INTERVENTIONS

Les interventions annoncées à la
préfecture pour 1988 sont au nom-

bre de 98 dont 2 hors district. Tra-
melan a battu ce regrettable record
avec 18 interventions. Les feux de
cheminées sont trop nombreux. La
ferme de La Ferrière, en décembre,
a été le plus important sinistre de
l'année avec 676.000 francs de
dégâts. Des inondations ont mobi-
lisé des hommes 16 fois.

Dans le plus grand nombre des
cas, les interventions ont été rapi-
des et efficaces. Le préfet en a
vivement remercié les responsa-
bles.

Les experts ont ensuite donné
des orientations détaillées pour la
protection respiratoire, qui va
devenir indispensable; le contrôle
permanent et approfondi des
moto-pompes et engins divers; des
alarmes téléphoniques demandant
encore de grandes améliorations.

La protection civile en cas de
mobilisation étai t aussi au pro-
gramme avec divers cours prévus.

Le fourrier Ph. Racine a fait la
démonstration d'un programme
d'informati que pour les services de
défense.

M. Roy, faisant part des saluta-
tions cantonales , a parlé des feux
d'alarmes qui seront allumés selon
les anciennes traditions , en juin 91
pour le 700e anniversaire de la
Confédération.

La devise pour l'exercice 89:
convaincre plutôt qu'obliger!

Le préfet a clôturé le rapport en
remerciant le fourrier D. Oppliger
de Renan qui fonctionnait comme
secrétai re et la commune de Renan
pour la collation qu'elle offrait à
tous à l'issue de l'assemblée, à
l'Hôtel du Cheval Blanc.

Le rapport des commandants de
1990 aura lieu à Plagne. (hh)

Convaincre plutôt qu obliger !

Vieille de 132 ans
Loi sur raménagement des eaux :

le Grand Conseil entérine
En entérinant la loi sur l'aména-
gement des eaux, le Grand Con-
seil bernois a approuvé hier un
compromis entre un entretien
efficace des eaux et la conserva-
tion du milieu naturel. En deu-
xième lecture, les députés ont
accepté la loi par 118 voix contre
0 alors qu'ils se sont opposés par
105 voix contre 0 à une initiative
du WWF préconisant un aména-
gement des eaux respectueux de
l'environnement.
Déposée en 1987, l'initiative qui
constitue un contre-projet à la loi
sur l'aménagement des eaux sera
vraisemblablement retirée car les
députés ont unanimement
reconnu que la nouvelle loi tenait
compte des préoccupations du
WWF.

Les députés ont repoussé un
amendement prévoyant de main-
tenir les eaux dans un état aussi
proche que possible du naturel.
Le Parlement s'en est tenu à la

version du Gouvernement selon
laquelle il faut conserver les eaux
dans un état naturel ou les amé-
nager dans un état proche du
naturel. Les députés ont en
revanche exigé des mesures acti-
ves de protection contre les crues
alors que le Gouvernement pro-
posait des mesures passives.

La loi stipule par ailleurs que
l'assainissement des aménage-
ments effectués dans les rivières
et les torrents ne doit pas uni-
quement intervenir lors de tra-
vaux de réfection mais aussi lors-
que ces installations portent
atteintes à la nature. La législa-
tion règle également la question
des subventions cantonales ver-
sées aux communes.

La protection de l'être humain
constituait le point central de
l'ancienne loi élaborée en 1857.
La nouvelle législation se sou-
ciera aussi de mettre la nature à
l'abri des excès de l'homme, (ats)

TRAMELAN (janvier)
Naissances
Habegger Amaury Flavien, de
Alfred Willy et Laurence Cosette
née Ramseyer. - Bùhler Annja . de
Ernst et de Dora née Rieder . à
Mont-Tramelan. - Mathez
Romain , de Gérard René et
Gabriela née Koller. - Fueter
Jean-Baptiste Maxime Michel
Paul , de Etienne Jacques et Cathe-
rine née Mauron. - Vuilleumier
Joanne, de Tony et Doris née
Zurcher. - Iudica Andréa Car-
melo, de Giuseppe et Grazia née
Sofia. - Schweingruber Angela , de
Hans et Ruth née Schertenleib.

Promesses de mariage
Marchon Jean Phili ppe, à Trame-
lan et Schneider Claudia Elisa-
beth , à La Chaux-des-Breuleux. -
Grobéty Michel Eugène Marie , à

Tramelan et Raber Catherine , à
Moutier.
Mariage
Mathez Jean Christop he et Sch-
negg Sylviane Hélène, les deux à
Tramelan.
Décès
Rôthlisberger née Carnal Berthe
Léa. veuve de Fritz, née en 1887, à
Bévilard. - Studer Johannes , veuf
de Anna , née Zûrcher . né en 1918.
- Houriet Francis Gérard , époux
de Charlotte Marie Clémence, née
Granjon , né en 1926. - Perrin née
Bargetzi Ruth Héléna. veuve de
Paul Achille , née en 1895. - Lanz
née Thomann Anna, veuve de Otto
Onésime, née en 1917. - Steinegger
née Rossel Simone Marguerite.
épouse de Francis Walther . née en
1920.

f iurim ^m-m >2§
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Villeret : les feuilles d'impôts sont là
Deux ans déjà se sont écoulés... et
il appartient à nouveau cette année
à chaque contribuable de remplir
sa déclaration d'impôt pour les
années 1989-90.

Distribuées récemment à tous
les contribuables de la localité (563
au total), ces formules fiscales 89-
90 ne présentent en fait que de très
petites modifications par rapport à
celles de 1987-88.

Le délai pour le dépôt de ses
formules au bureau communal est
quant à lui fixé comme à l' accou-
tumée au 15 mars 1989. N'atten-
dez toutefois pas la dernière
minute pour vous y mettre.

Un peu de courage... un
crayon... une machine à calculer...
et au travail.

(mw)

L'annonce, reflet vivant du marché

A vos crayons...



Remous en Ajoie
Promotion de sous-officiers

en l'église de Bure
Vendredi dernier, une douzaine de
sous-officiers stationnés à la place
d'armes de Bure, ont reçu leurs
galons de caporaux au cours d'une
manifestation tenue en l'église de
Bure, en présence du président du
Parlement jurassien et du maire de
Bure notamment. La tenue de cette
manifestation militaire dans un lieu
de culte suscite des remous en
Ajoie.
Il y a cinq ans, une cérémonie
identi que s'était déroulée en
l'église de Porrentruy. A la suite de
diverses interventions, on avait
renoncé à prêter l'église de Porren-
truy à l'avenir pour des promo-
tions militaires. Les promotions
suivantes avaient eu lieu à l'aula
du Lycée cantonal.

La tenue de la cérémonie de
vendredi dernier à l'église de Bure
pose à nouveau le problème.

Elle suscite des réactions plutôt
hostiles en Ajoie; d'autant plus
que les locaux à disposition ne
manquent pas à la place d'armes
de Bure...

Sur le plan juridique, la question
relève de la compétence du Conseil
de paroisse et du curé en place.

Les actes de classification qui con-
cernent les paroisses prévoient que
celles-ci peuvent mettre leur église
à disposition pour des manifesta-
tions profanes , à la demande des
communes. Dans le cas particulier ,
l'utilisateur n'étant pas la com-
mune, cette disposition ne semble
toutefois pas app licable. Aucune
autre disposition ne prévoit cette
possibilité pour les paroisses.

Selon l'administrateur de la col-
lectivité ecclésiasti que catholique .
M. Joseph Boillat , les organes diri -
geants cantonaux de l'église n'ont
pas de pouvoir d'intervention. Ils
tiennent d'ailleurs à laisser aux
paroisses le maximum d'auto-
nomie. Néanmoins , il serait possi-
ble que, par le biais d'une décision
de l'assemblée de la collectivité
ecclésiastique, celle-ci décide
d'émettre à l'intention des parois-
ses des directives fixant les cas de
mise à disposition des lieux de
culte. L'absence de toute disposi-
tion touchant les cérémonies mili-
taires constitue donc une lacune
du droit qui pourrait - et selon
certains qui mériterait - d'être
comblée. V.G.

Quarante élèves étalons
devant les juges

Concours central fédéral à Glovelier
C est aujourd 'hui à Glovelier que
pas moins de 40 élèves étalons de la
race Franche-Montagne, tous âgés
de trois ans, se présentent au con-
cours fédéral central pour leur
admission provisoire à la monte.
Le Haras fédéral présente trois
chevaux préalablement acquis:
Lusco et Halliday par Romarin et
Uri que par Jury et Elu. Parmi les
éleveurs qui présentent plus d'un
cheval , on remarque que Joseph
Chêne de Damvant propose neuf
sujets , les frères Monnin de Glove-
lier et le domaine agricole de Belle-
lay quatre chacun. Rémy Koller
des Rangiers, Jean Chêne de Dam-
vant, Germain Hulmann de Mont-
melon, Henri Bourquard de
Seleute, Paul Maître d'Epiquerez
et Phili ppe Marchand du Bambois,
quant à eux , ont inscrit deux che-
vaux chacun.

L'ombre d'Alsacien planera une
nouvelle fois sur ce concours de

Glovelier puisque ce ne sont pas
moins de six de ses fils et cinq de
ses petit-fils qui se disputeront
l'honneur de devenir étalon. Parmi
les 119 étalons de la race actuelle-
ment en service sur le territoire
suisse, 32% appartiennent à la
lignée de sang J, aujourd'hui C
(Jurassien) et 23% à la souche L
(Alsacien). Ces deux seules origi-
nes représentent donc 55% de
l'effectif total des reproducteurs.
Si l'on ajoute 12% de R (raceur) et
8,5% de E (Eglon-Elu), cela donne
quatre lignées de sang qui se répar-
tissent 75% des étalons.

Aujourd'hui à Glovelier, les
membres de la Commission fédé-
rale auront la difficile mission de
désigner les nouveaux reproduc-
teurs de la race. Le concours 1989
sera-t-il une grande cuvée? Seul
l'avenir le dira.

(Imp)

La Commission fédérale aura la difficile mission de choisir les
meilleurs parmi les quarante chevaux présentés. Sur cette photo,
les experts qui avaient opéré l'an dernier. (Photo M. Lambert)

Le patrimoine en six cents pages
Parution à Porrentruy d'un répertoire des biens culturels

Edité par le Centre d'études et de
recherches à Porrentruy, réalisé
par les collaborateurs de l'Office
du patrimoine historique, le réper-
toire des biens culturels du Canton
du Jura a été présenté hier à Por-
rentruy. Il contient 600 pages et
mentionne plus de mille sites el
immeubles recensés comme dignes
de protection, par localités et égale-
ment par thèmes. Parmi ceux-ci,
citons les églises, cures, châteaux,
Hôtel de Ville, maisons de maître,
fermes, moulins, monuments, etc.
Chaque immeuble est photographié
et accompagné d'une brève descrip-
tion.
Selon le chef de l'Office du patri-
moine historique Bernard Pron-
gué, ce répertoire permet de pren-
dre conscience de l'identité juras-
sienne. Il a été établi en partant de
l'inventaire des sites d'importance
«nationales, des inventaires de
monuments protégés par la Con-
fédération et le canton et du guide

culturel cantonal . Il débouchera,
en juin prochain , sur la publica-
tion d'un nouveau guide culturel
cantonal , d'un format plus petit
permettant aisément de le trans-
porter avec soi par toute personne
visitan t le Jura.

PAS D'EFFET
CONTRAIGNANT

Le répertoire mentionne également
les sites archéologiques, sur la base
de l'inventaire réalisé par le service
concerné. Il est complété par un
fichier qui en facilite la consulta-
tion.

La mention d'un immeuble dans
le répertoire n'entraîne aucun effet
de caractère réglementaire contrai -
gnant. Il y a une différence entre
ce répertoire et l'inventaire des
monuments protégés où la men-
tion a pour conséquence d'inter-
dire toute démolition. Les sites et
immeubles inclus dans le réper-
toire sont considérés comme

dignes de protection de valeur
«nationale» , cantonale ou régio-
nale.

Le répertoire sera envoyé à tous
les Conseils communaux. On
espère qu'ainsi les édiles com-
munaux prendront conscience de
la valeur architecturale des immeu-
bles situés sur leur territoire. Le
répertoire des biens culturels est le
dernier inventaire administratif
exigé par la législation et qui
n'avait pas encore été dressé par
l'administration jurassienne.

ENCORE DEUX INVENTAIRES
Désormais, il' sera possible d'éta-
blir , sur une base scientifique, les
deux inventaires qui font encore
défaut: celui de, la maison pay-
sanne sera édité prochainement
par la Société suisse des traditions
populaires , à ses frais , le canton
partici pant uniquement aux frais
d'élaboration. L'inventaire des
monuments d'art sera lui réalisé

prochainement, du moins Pespère-
t-on, par la Société suisse d'art et
d'histoire. Aucune convention n'a
toutefois été conclue à ce jour
entre le canton du Jura et la
Société suisse d'art et d'histoire qui
devrait normalement l'éditer à ses
frais.

L'établissement du répertoire a
permis de recenser plus de mille
immeubles et sites, soit le double
de ceux qui étaient répertoriés
avant le début des travaux. Les
nouvelles mentions concernent
avant tout des immeubles de type
rural. Par district, on recense 379
mentions dans celui de Delémont,
240 aux Franches-Montagnes et
448 dans celui de Porrentruy.

Dans les localités où plusieurs
immeubles de même type méri-
taient la mention, seuls les plus
significatifs ont été cités. Le carac-
tère subjectif des critères retenus
permettra de compléter le réper-
toire au fil des années. V. G.

On recherche jeunes musiciens
m FRANCHES-MONTAGNES

La Fanfare des Breuleux en assemblée
La presque-totalité des membres de
la Fanfare des Breuleux ont tenu à
assister à l'assemblée général de
leur société samedi après-midi, à
l'Hôtel de la Balance. Après avoir
donné connaissance de quelques
excuses, dont celle du maire, Jean-
Marie Donzé, et des abbés Rebetez
et Girardin, retenus par d'autres
obligations, le président Gilles Juil-
lerat salua les membres présents et
plus particulièrement les membres
du comité d'honneur et parmis eux
M. Achille Joly, président, et Jean
Cattin, parrain de la bannière.
Mme Fabienne Schwarb , secré-
taire donna ensuite connaissance
du procès-verbal, celui-ci fut
accepté avec remerciements à son
auteur.

Il en fut de même pour les
compte que présentait pour la
quinzième et dernière fois M.
Daniel Theurillat. Nécessitant
quel ques éclaircissements, ces
comptes qui tournent avec un rou-
lement de caisse de 380.000 fi
(nouveaux uniformes obligent)
furent également acceptés. Tou-
jours présentés par M. Daniel
Theurillat. le bud get boucle avec
un léger déficit.

RAPPORT DU PRÉSIDENT
Pour Gilles Juillerat . Tannée qui
vient de s'écouler est une année
tout à fait normale dans son acti-
vité avec ses 75 répétitions et sor-
ties. Lors de ces prestations , la

société a fait preuve de bonne
tenue et d'une belle présentation.
Pour la première fois de son his-
toire, la fanfare a participé en
corps au mariage de deux de ses
membres. Quatre démissions ont
été enregistrées au cours de l'année
ceci pour raisons professionnelles.
Comme ces départs ne seront com-
pensés par aucune arrivée, le prési-
dent lança un vibrant appel pour
un recrutement efficace.

M. Frison, qui donnera prochai-
nement des cours à une vingtaine
de musiciens qui désirent perfec-
tionner leur jeu et leur qualité
techni que se dit heureux d'être à la
tête d'une fanfare en forme. Avec
humour , il retraça les différents
concerts donnés par l'ensemble et
plus particulièrement l'enregistre-
ment effectué par la Radio
romande. Le directeur qui compte
sur la tenue de tous pour donner
un concert impeccable au mois
d'avril souhaite l'entrée de deux
jeunes musiciens à la commission
de musique.

COMMISSION MUSICALE
En l' absence de son président , le
rapport que devait présenté M.
Domini que Theurillat fut donné
par M. Juillerat. Après avoir émis
quelques regrets sur la suppression
des cours qui devaient se donner
sous l'égide de la FJM. le prési-
dent , qui souhaiterait un meilleur
équilibre des registres se déclare

satisfait de la participation aux
répétitions.

Pour M. Marcel-André Donzé,
le rappel de la dernière Fête des
cadets qui s'est déroulée à Saint-
lmier où nos jeunes musiciens
furent l'objet d'un rapport élo-
gieux, fut un moment heureux .
Malheureusement , il constate que
le nombre des souffleurs s'ame-
nuise et qu'un recrutement rapide
est nécessaire. A cet effet , un
«tous-ménages» sera envoyé aux
parents afi n de les renseigner sur
la vie d'un corps de cadets.

Le comité du Giron s'est réuni à
trois reprises au cours de l'année
devait dire M. Jean-Marie Jodry,
délégué de la société à cet orga-
nisme. Rappelant le succès des
dernières journées musicales à
Lajoux , il avertit les membres de la
prochaine fête qui est fixée au 27
et 20 août 1989 à Saignelégier.

M. Achille Joly étant quelque peu
souffrant , et par ailleurs démis-
sionnaire de cette présidence, con-
naissance de son rapport fut
donné par Mme Fabienne Sch-
warb. Le nombre des membres de
l'Amicale est actuellement de 380
qui verront le prix de leur cotisa-
tion être porté de 10 à 20 francs.
Un nouveau président est nommé
en la personne de M. Marcel Cue-
nat tandis que M. Marcel Diver-
nois fera son entrée dans ce comi-
té.

NOMINATIONS
Quelques changements intervien-
dront dans le cadre du comité suite
aux démissions de MM. Daniel et
Gabriel Theurillat. Il sera formé
de la manière suivante: président ,
Gilles Theurillat ; vice-président,
Daniel Boillat; secrétaire, Mireille
Boillat; secrétaire verbaux , Pierre-

Entourant Alfred Brossard (au centre) Jean-Marie Jodry (à gau-
che) et Roland Donzé. Trois musiciens récompensés lors de
rassemblée de la Fédération jura ssienne de musique.

Henri Theurillat , caissière,
Fabienne Schwarb; vice-caissier,
Claude Pelletier; assesseurs, Jean-
Paul Cattin.

Les autres comités et commis-
sions ne subissent que peu ou pas
de changement.
Outre les différentes manifesta-
tions auxquelles la société a l'habi-
tude de partici per, il faut égale-
ment souligner les concerts de gala
des 8 et 15 avril et les Journées
musicales de Chevenez, le 7 mai.
La fanfare partici pera aussi au
125e anniversaire du Choeur mixte
les 10 et 11 juin ainsi qu 'à la Jour-
née officielle du Grand Tir de dis-
trict le 24 juin. Elle se rendra
encore au Giron des fa nfares des
Franches-Montagnes à Saignelé-
gier le 27 août et à Boudry le 10
septembre pour un cortège.
D'autre part , des pourparlers sont
en cours pour une éventuelle pati-
cipation à la Fête des vendanges à
Lugano et à la Fête de la mer à
Fécamp en Normandie.

Les tymbales que possède la
société commencent à se faire
vieille. Aussi un achat de trois
nouvelles tymbales pour une
somme de 9000 fr est envisagé.

La Fédération jurassienne de
musique a tenu ses assises annuel-
les dernièrement à Boncourt: M.
Gilles Juillerat qui y participait
rendit compte du déroulement de
celles-ci.

C'est à 20 h que les musiciens se
retrouvaient dans la grande salle
du restaurant pour un repas.

C'est pendant celui-ci que le
président Gilles Juillerat remis les
petites attentions aux membres
n'ayant manqué aucune ou une
répétition. C'est ainsi que Jean-
François Boillat reçut le cadeau
traditionnel pour n 'en avoir man-
qué aucune. MM. Charles Frison ,
Jean-Paul Cattin , Adrien Jeandu-
peux, Michel Paratte , René Boil-
lat , Jean-Marie Jodry et Alfred
Brossard furent félicités pour en
avoir manqué une seule.

La remise des insignes d'ancien-
neté est toujours dans la vie d'un
musicien un moment émouvant.
Furent donc récompensés pour 5
années d'activités: Thierry Mar-
quis et Fabien Juillerat. Pour 10
années de fidélité: Damien Cue-
nat. Rap haël Jeandupeux , Adrien
Jeandupeux , Claude Pelletier et
Pierre-Henri Theurillat. Pour ses
20 années de sociétariat . Paul-
André Viatte fut acclamé membre
d'honneur tandis que Marcel Roy
fut récompensé pour 45 ans de
fidélité à sa société.

Les trois musiciens les plus fêtes
au cours de cette soirée furent
cependant MM. Jean-Marie Jodry
pour 25 ans , Roland Donzé pour
35 ans et enf in Alfred Brossard
pour 60 ans de musi que.

(Texte et photo ac)

Le numéro deux de la Revue
«D'autre part»

est sorti de presse
Une revue issue du terroir jurassien
qui ne parle pas forcément du Jura,
voilà comment s'affirme «D'autre
part» dans son numéro deux.
Le thème central de la publication
qui se veut toujours périphérique
et saisonnière tourne autour de
«société sous performance» avec
une interrogation à facettes posée
par des auteurs comme Marc-Oli-
vier Gonseth «performance et col-
laboration», Jean-Claude Ren-
nwald «qu'est-ce qui fait courir les
champions?», Georges Baumgart-
ner «Japon : les exclus du sys-
tème», Victor Ruffy «politique
spectacle» pour n'en citer que
quelques uns.

Au premier regard, les promes-

ses de qualité de présentation et
d'originalité de contenu données
dans le premier numéro sont
tenues. Dans la partie Art, rele-
vons deux excellentes contribu-
tions genevoises avec un portfolio
signé du photographe Alan Hume-
rose et un récit dû à la plume de
Jean-Marc Denervaud. Piquant et
nostalgique le récit de Cécile Diezi
«le ver dans l'homme ou l'amour
qui court après sa queue» relève le
défi de l'efficacité amoureuse.
D'autres textes encore, de larges
coupe de crayon à découvrir en
salivant de plaisir. GyBi

• «D 'autre part» à saisir en librai-
ries ou à la case postale 3294, 2800
Delémont.

Société
sous performance



Plusieurs objets sensibles à Tordre du jour
Conseil général de Cortaillod: impôts en baisse?

Le législatif communal sera réuni
en séance vendredi à l'auditoire du
collège. L'octroi d'un crédit de
1.250.000 francs pour l'achat d'un
terrain à vocation industrielle y
sera sollicité. Trois motions socia-
listes seront également discutées,
de même qu'une autre, concernant
l'amélioration des installations
sportives sur le terrain de la Rive.
Suite à la décision prise à la majo-
rité du Grand Conseil neuchâte-
lois, le 26 janvier 1989, (réduction
linéaire d'impôt de 8%), une
motion socialiste demande au
Conseil communal d'étudier la
possibilité de faire bénéficier les
contribuables d'une réduction
d'impôt. Un barème est proposé à
cet effet et cette mesure concerne-
rait le bordereau 1989 déjà.

Une parcelle de 8017 mètres
carrés classée en zone industrielle

appartenant à 1 Etat , pourrait être
achetée par la commune, au pri x
de 150 francs le mètre carré.
L'implantation d'artisanat et de
petite industrie est prévue sur ce
terrain , donnant suite aux nom-
breuses demandes qui sont parve-
nues à la commune, tant de la part
d'entreprises villageoises que de
l'extérieur. Pour réaliser cet achat
aux fins de revente, l'exécutif solli-
cite l'autorisation d'effectuer un
emprunt de 1.250.000 francs.

Deux motions socialistes préco-
nisent la gratuité des transports
publics pour les personnes bénéfi-
ciant de l'AVS et les enfants qui
suivent l'enseignement dispensé
dans les écoles publiques de la
commune. Il s'agit dans cette opti-
que d'accorder aux villageois les
mêmes possibilités de se rendre
dans les commerces et les écoles,

sans prétériter les habitants éloi-
gnés.

La motion Meisterhans et con-
sorts, quant à elle, constate le très
mauvais état du terrain de sports
de la Rive. Elle demande d'entre-
prendre rap idement une réfection
totale du terrain de football et des
terrains annexes. Une piste
d'athlétisme de 400 mètres et une
place de jeu pour les petits sont
intégrées dans le projet.

Outre ces importants objets, le
Conseil général aura à se pronon-
cer sur la naturalisation de quatre
personnes, suite au préavis favora-
ble de la commission concernée.

Un crédit de 50.000 francs est
sollicité pour la création d'une
œuvre d'art à la salle polyvalente.
Les études de transformation des
immeubles du Petit-Cortaillod 18
et 19, à la limite de l'insalubrité, et
de la réfection totale de l'hôtel de

commune, dont les installations et
notamment la ventilation ne cor-
respondent plus aux normes sont
demandées. Il s'agit respective-
ment de 13.500 et 20.500 francs.
Dans le cas de l'hôtel, l'image de
marque communale est enjeu.

Enfin , trois crédits concernant
l'eau sont sollicités par le Conseil
communal. Soit: une somme de
865.000 francs pour l'aménage-
ment d'un collecteur d'eau claire
en Segrin-Panens; 90.000 francs
pour le remplacement d'une con-
duite d'eau au chemin des Tailles;
et 150.000 francs pour le renforce-
ment des services publics eau et
électricité à la Poissine du Bas.

Menu chargé donc pour le légis-
latif de Cortaillod, dont les
motions à l'ordre du jour apporte-
ront certainement matière à d'inté-
ressantes discussions, (ste)

Fruits à gogo
Année record

dans les vergers du canton
Les arbres fruitiers ont été d'une
générosité rarement égalée en
1988. Certaines espèces ont même
produit jusqu'à cinq fois la produc-
tion moyenne! Les arboriculteurs
du canton avaient de quoi être
satisfaits lors de leur assemblée qui
s'est tenue hier à la Centrale lai-
tière de Neuchâtel.
La Suisse a produit l'an passé plus
de cinq mille tonnes de fraises
(deux mille de mieux qu'en 1987).
Quelque deux cents tonnes de gro-
seilles, près de 600 tonnes de fram-
boises, 255 tonnes de mûres (93 en
1987...) ont par ailleurs été cueil-
lies. Les pommes, d'excellente qua-
lité ont rempli 6455 wagons de dix
tonnes, alors que les fruits acides
ont quintuplé leur rendement en
produisant près de 40.000 tonnes...

Les fruits à noyau, généreux
pour les prunes (11.500 tonnes) et
les cerises (plus de quinze mille
tonnes dont les trois-quarts ont été
utilisées pour la fabrication du
kirsch) ont toutefois réservé une
petite déception chez les produc-
teurs d'abricots dont la récolte a
été moins bonne. Essentiellement
cultivés dans le canton de Vaud,
les kiwis ont totalisé 280 tonnes!

Si l'assistance a regretté
l'absence du chef de la station can-
tonale d'arboriculture dont le rap-
port était vivement attendu , M.
Delley, du Service cantonal de la
protection des végétaux a évoqué
les moyens de lutte contre les
maladies et parasites. Il a notam-
ment fait remarquer les limites des
actions biologi ques, excellentes
pour combattre les acariens, mais
sans équivalent aux produits chi-
miques contre certaines maladies
provoquées par des champi gnons.
Le producteur , pour limiter les
atteintes à la nature , se doit de
choisir la méthode douce, sans
renoncer à l'utilisation de certains
produits chimiques s'il veut sauver
son verger...

M. Delley a, par ailleurs , rassuré
les arboriculteurs en affirmant que
la situation est normale dans nos
vergers quant à l'attaque du feu
bactérien. Les responsables sont
vi gilants dans le canton de Neu-
châtel. L'arrachage des arbres sus-

pects, lors de la détection de foyers
locaux, demeure le meilleur moyen
d'enrayer la propagation du mal.

Les comptes de l'association,
forte de 172 membres, ont laissé
apparaître un excédent de recettes
de 50fr60 et une fortune de 4919
fr. à la clôture de l'année 1988. Ce
résultat est remarquable si l'on sait
que la société dispose d'un petit
budget (1.800 fr. pour 1989) et
qu'elle a contribué aux très coûteu-
ses festivités du centenaire de la
société cantonale d'agriculture.
Elle y a tenu un stand en collabo-
ration avec les maraîchers et les
horticulteurs de la région, a parti-
cipé avec un char au grand cortège
et a vendu les fruits et légumes
d'exposition, ce qui lui a vallu un
solde de 28 fr. seulement aux
comptes du centenaire...

Après avoir évoqué les activités
à venir de la société, son président,
M. Michel Bertuchoz, a déclaré
qu'après quatre ans de fonction, il
ne désirait pas renouveler son
mandat. M. Jean-Dominique Roe-
thlisberger a été désigné pour lui
succéder. Le nouveau président a
fait l'éloge de son prédécesseur qui
totalise 32 ans d'activité au comité
(où il demeurera) et lui a remis un
présent au nom des sociétaires.^ Le
comité, formé de dix membres,
accueillera M. François Perret , en
remplacement de M. Charles
Humbert , démissionnaire.

L'assemblée a suivi avec un
intérêt marqué 1 exposé de M.
Pierre-Philippe Mettiez, chef jardi-
nier à l'Ecole cantonale d'agricul-
ture du canton de Vaud, sur «Les
abeilles et l'arboriculture frui-
tière». Une poético-tragique his-
toire de pollinisation. A.T.

SAINT-BLAISE

Une collision entre deux véhicules,
qui s'est soldée par des dégâts, est
survenue hier à Saint-Biaise, vers 9
h 45, à l'intersection formée par la
me du Temple et le chemin qui
mène à la protection civile. Mme J.
S., de la localité, roulait rue du
Temple et M. P.A.S., de Saint-
Biaise, descendait le chemin pré-
cité.

Collision

Voyage en Russie
Le Dr Louis Zeltner du Locle
emmènera les membres du Club

des loisirs pour un voyage à tra-
vers la Russie, en causerie et
dias. C'est jeudi 16 février, à 14 h
30, à la Maison du Peuple, (ib)

LA CHAUX-DE-FONDS 
CELA VA SE PASSER 

Marin-Epagnier révise ses tarifs
Deux demandes de crédits et
l'adaptation des jetons de présence,
honoraires, vacations et indemnités
des autorités ainsi que des mem-
bres de la PC et des sapeurs-pom-
piers, seront examinées demain
soir, jeudi , par le Conseil général
de Marin-Epagnier.
L'aménagement d'un local de
menuiserie - qui sera réalisé par le
personnel communal - et son équi-
pement, ont été devises à 18.000
francs. Le législatif de Marin-Epa-
gnier, lors de sa séance extraordi-
naire de demain , devra se pronon-
cer sur cette demande de crédit. Il
sera également appelé à voter un
crédit de 37.000 fr. pour la répara-
tion d'une conduite d'eau entre
l'ancienne rue des Bourguignonnes
et la rue de la gare.

Mais, ce soir-là , les conseillers
généraux se pencheront avec une
attention toute partieuhere sur les
propositions concernant trois arrê-
tés se rapportant à la révision des
vacations, indemnités et autres sol-
des en faveur des autorités, des
sapeurs-pompiers et de la protec-
tion civile. Les nouveaux tarifs
proposés découlent de l'augmenta-
tion de quelque 12% du coût de la
vie depuis la dernière adaptation ,
ainsi que des responsabilités et du
travail accrus.

Si les jetons de présence, par
séance, des membres du Conseil
général ont été maintenu à 10 fr.,
le président bénéficierait d'une
augmentation de cinq francs en
recevant 35 francs. La même aug-
mentation est proposée pour les
membres des commissions: 15 fr.
pour le président , 25 fr. pour le
secrétaire et 10 fr. pour les mem-
bres.

Plus sensible est la majoration
des honoraires annuels du Conseil
communal. Le président serait gra-
tifié de 4000 fr. (3260 fr. actuelle-

ment), le secrétaire de 3500 fr.
(2960) et les membres de 3200 fr.
(2760). Quant aux vacations, elles
seraient calculées selon le nouveau
tarif de 18 fr. l'heure, au lieu de 15
francs.

EGALITE DE TRAITEMENT
Dans ses propositions, l'exécutif
marinois a tenu à l'égalité des
rémunérations des cadres supé-
rieurs de la PC et des sapeurs-
pompiers. Chef local et comman-
dant se verraient attribuer 15 fr. de
l'heure en place des 10 fr. et 9 fr.
qu'ils recevaient respectivement
auparavant.

Les chefs de service et autres
responsables de la PC verraient
leurs rénumérations passer de 10
fr. (tarif unique) à 13 fr. et 11 fr.,
respectivement. Les hausses con-
cernant les sapeurs-pompiers sont
plus complexes. Pour les exercices
et travaux spéciaux, les sapeurs
passeraient de 6 fr. à 8 fr., les sous-
officiers de 7 fr. à 10 fr., les offi-
ciers de 8 fr. à 16 francs. Quinze
francs, au lieu de dix seraient attri-
bués lors de cours d'instruction et
services d'ordre pour tous les hom-
mes. Le minimum garanti lors des
interventions passerait de 24 fr. à
30 fr. et la prime pour la participa-
tion à tous les exercices de la sec-
tion serait majorée de 20 fr. à 25
francs. En revanche, le rembourse-
ment des frais administratifs et
débours dont jouissent actuelle-
ment le commandant et les offi-
ciers seraient supprimés.

Dans son rapport , le Conseil
communal ne dit pas quelles inci-
dences auraient toutes ces majora-
tions sur les comptes communaux.
Le législatif aura sans doute cette
curiosité même si le ménage com-
munal de Marin-Epagnier jouit
d'une aisance certaine.

A.T.

Jetons à la hausse
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BERNOIS 

Assemblée des pêcheurs de districts
à Villeret

Présidée par M. Jean-René Meyer,
de Bévilard, l'Association des
pêcheurs des districts de Courte-
lary, Moutier, La Neuveville et
Bienne romande tenait son assem-
blée générale samedi dernier à Vil-
leret. Onze points figuraient à
l'ordre du jour de cette assemblée.
Trente-quatre délégués (sur un
total de 41) prenaient part à cette
assemblée. On y relevait par ail-
leurs la présence de M. le préfet
Monnier, de M. J.-R. Gerber, con-
seiller municipal de Villeret, de M.
B. Trachsel, président du Giron
seelandais ainsi que des garde-
pêche cantonaux MM. Paul Girod
et Jurg Ramseyer. Signalons
d'autre part les présences de MM.
Jean Tschanz, René Cosandier,
Fred Béroud et Gilbert Verdon,
membres d'honneur de l'associa-
tion.

NIVEAU DE L'EAU...
TROP BAS

Après la lecture et l'approbation
du PV de la dernière assemblée
tenue à Frinvillier, il appartenait à
M. J.-R. Meyer de dresser son rap-
port présidentiel annuel. A ce
niveau relevons principalement les
soucis de l'association en ce qui
concerne la Suze dans la région du
bas-vallon.

Des soucis provoqués par le
niveau... trop bas de l'eau. M.
Meyer lança également un regard
sur les problèmes sortant des eaux
territoriales de l'association. Rele-
vons entre autre, une affaire qui a
fait grand bruit , à savoir l'agran-
dissement de l'usine électrique de
Oberhasli-Grimsel sur l'Aar.

PETIT POISSON...
DEVIENDRA GRAND

M. Paul Girod, garde-pêche, ren-
dit quant à lui attentive l'assem-
blée sur la nouvelle ordonnance
1989-94, avec l'introduction du
carnet de contrôle, de nouvelles
mesures pour les poissons dans
certaines rivières et l'ouverture de
la Sorne... trois jours par semaine
seulement.

A ce niveau, relevons d'autre
part l'important travail des socié-
tés piscicoles qui au cours de
l'année 1988 ont mis à l'eau 32.494
estivaux (truitelles de 6 à 8 mois)
pour la Suze et 93.755 estivaux
pour la Birse, de même que 2600

truitelles d'une année et plus dans
la Suze et 970 truitelles dans la
Birse.

Pour en rester dans les chiffres,
l'assemblée approuva d'autre part

i les comptes de l'exercice écoulé.
Présentés par le caissier, M. Heinz
Muster, ces comptes laissent appa-
raître une situation saine malgré
une très légère diminution de for-
tune par rapport à 1987.

AUGMENTATION
DES MEMBRES

Comptant 772 membres en 1987,
l'association recensait à fin 1988,
un total de membres de 809, soit
une progression de 5 %. Au chapi-
tre des rapports, signalons égale-
ment ceux de MM. René Rérat ,
délégué de la FCBP (fédération
cantonale) ainsi que celui du délé-
gué de la FAKO (fachkommis-
sion), un mouvement dépendant
du comité cantonal de la pêche. M.
René Rérat releva notamment au
niveau de la nouvelle ordonnance
sur la pêche, la prohibition de cer-
tains engins de pêche et la modifi-
cation du nombre de prises.

ÉLECTIONS
Il appartenait d'autre part à
l'assemblée de réélire ses organes.
Pour la nouvelle période, le comité
sera composé comme suit: prési-
dent: J.-R. Meyer; vice-président :
L. Glauque; secrétaire : Renée
Saunier; caissier : H. Muster;
secrétaire des verbaux : R. Meier;
délégué FAKO : W. Meier; délé-
gué FCBP: R. Rérat (ad intérim);
membres : M. Forlin, M. Brossard
et Ch. Schori.

Toujours en matière d'élection,
relevons par ailleurs la nomination
de 3 nouveaux membres d'honneur
soit MM. Wittwer Marcel de Mou-
tier (garde-pêche volontaire depuis
30 ans), M. Frédy Glauque (vice-
président de l'association depuis sa
fondation) et M. René Rérat (délé-
gué à la FCBP depuis 5 ans).

Pour terminer, l'assemblée jeta
un regard sur le futur. Elle fixe
notamment les cotisations 1989
(inchangées par rapport à 1988) et
retient Tavannes comme lieu de la
prochaine assemblée générale.

Aucune question ou proposition
particulière ne fut discutée au
niveau des divers et imprévus.

(mw)

Du poisson au menu

AVIS MORTUAIRES

Il révèle ce qui est profond et
caché, il connaît ce qui est
dans les ténèbres et la
lumière demeure avec Lui.

Daniel 2, v. 22

Monsieur et Madame Jean-François et Jacqueline
Voumard-Berger, Le Locle:
Biaise et Zohra Voumard et leurs enfants, à Saint-Biaise,
Jean-Luc et Carol Voumard et leurs enfants, à Belfaux,
Evelyne Voumard;

Madame et Monsieur Jean-Jacques et Suzanne
Thiébaud-Voumard;

Mademoiselle Hélène Stotzer , Le Locle,

ainsi que les familles parentes et alliées ont le chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Robert VOUMARD
leur cher père, beau-père, grand-père, arrière-grand-père,
beau-frère, oncle, parent et ami qui s'est éteint paisiblement,
vendredi, dans sa 93e année.

LA CHAUX-DE-FONDS et ORVIN, le 10 février 1989.

Le culte a eu lieu dans l'intimité de la famille.

Domicile de la famille:
M. et Mme Jean-François Voumard-Berger.
Les Fiottets 33
2400 Le Locle

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

La famille de

MONSIEUR
PHILIPPE GEISER

! remercie de tout cœur les personnes qui ont pris part à son
| deuil, par leur présence, leur message et leur don.

Elle les prie de croire à l'expression de sa sincère reconnais-
sance.
Un merci tout particulier au personnel du Home «Les Char-
mettes».
FONTAINEMELON, février 1989.

Pompes funèbres Arnold Walti
Epargne 20 Tél. (039) 28.22.64
Jour et nuit - Cercueils - Transports

Formalités - Prix modérés

Réception
des avis mortuaires:
jusqu'à 22 heures
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JEUNE DAME CHERCHE
travail à temps partiel dans cabinet
médical ou autre.

Région de Saint-lmier.

Cp 039/41 14 46 50160

Publicité intensive
publicité par annonces

CADRE TECHNIQUE
cherche participation dans
entreprise de la région.
Discrétion assurée.
Ecrire sous chiffres
28-470080 à Publicitas,
2400 Le Locle. 4? OOBO

_______ CFF
GAR E DE LA CHAUX -DE-FONDS :

amélioration des structures d'accueil

AVIS À LA CLIENTÈLE
En raison des travaux de transformation et de réno-
vation de la gare de La Chaux-de-Fonds, nous
informons notre clientèle que les services de vente

— voyageurs
— renseignements et voyages
— change
— bagages (bagages Fly)

seront transférés dès le vendredi 17 février 1989
dans un bâtiment provisoire situé sur la place de la
Gare.

Le hall principal sera interdit au public dès le
27 février 1989 et pendant toute la durée des tra-
vaux à l'exception des accès au kiosque et au coif-
feur. L'accès aux quais est signalé.
Nous vous remercions de votre compréhension.

__xp__rim__nt
() I N  I N T E R N A T I O N A L  L I V I N G

vous propose
«un passeport pour d'autres horizons»
— des cours d'anglais aux USA et en Angleterre
— des cours d'espagnol au Mexique et en Espagne
— des cours d'allemand en Allemagne
— des cours de japonais au Japon
— des séjours en famille de 2—4 semaines dans 20 pays
— un programme d'une année «au pair» aux USA
— un programme d'études en Chine
— des vacances actives en Irlande
Demandez notre catalogue 1989 001099

THE EXPERIMEMT IN INTERNATIONAL LIVING
Rue Caroline 1 1003 Lausanne Tél. 021/23 14 63

N̂ pjiiJLptï
- 
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Bric
à brac

J. + A. MARCOZZI
Passage L.-Robert 6,

1er étage
(zone piétone)

Cp 039/28 82 19
atelier:

039/28 22 72
Achète: meubles,
bibelots, anciens

et d'occasion.
Achat et débarras

d'appartement
complet

012438
¦ nrufilj

Offre spéciale
jusqu'au samedi 18 février

__ 
.j - à

Darnes  ̂i
_ de saumon 5
1 00 g O K) • *2*c _¦

000092

_____ËÊÊ0&9- -

MIGROS
NEUCHÂTEL-FRIBOURG

La petite annonce.
Idéale pour dénicher
la bonne occase.

A vendre

Yamaha
Genesis
lOOO FZR
rouge-blanc, 1 988,

10 000 km.
Cp 038/24 64 80,

021/37 35 65
300205

A vendre
expertisées

I J J I I I I I I I O J I= ij 11 / / jjv/ i _T__/J
9 Le point de rencontre.

UN BON CHOIX
L'OURS AUX BOIS
Pour réserver: <f) 039/61 14 45

Ol I KUtZlM
AX 11 RE
3 portes,

blanc, 1988,
8000 km

Visa Club,
blanc,

1987, 16 000 km

BX 14 E,
beige-métallisé,

1986, 41 000 km

BX 16TRS
gris-vert, métallisé,
1984, 40 600 km

BX 19 TRI,
rouge métallisé,
1988, 8400 km

CX 2400 GTI TO,
bleu métallisé,

1983, 90 000 km

Autres
marques
Opel Kadett 1.6

rouge,
1986, 43 000 km

Alfa GTV 6,
gris métallisé,

1983 , 65 000 km

Toyota Starlett,
rouge,

1986, 25 000 km

Garage
de La Ronde

0 039/28 33 33

IVISIONI
2000

_ @sl _
E \ • j oz \->__ o
_l \f.,.', \ 1_

Maîtres opticiens
Av. L.-Robert 23
(p 039/23 50 44

012092

PRÊTS PERSONNELS
jusqu'à Fr. 30 000.— en 24 heures. <

Discrétion absolue.

<P 039/23 01 77
de 8 heures à 21 h 30,

y compris le samedi matin. n

I 003059

__J_ r̂*__m immédiatement avec
Ĥ  _A S votre solitude !

K| ^B_ _̂t_BI _9 'nscr 'Pt 'on gratuite

BàMtiJl ̂^021/6340747

RENAN
A louer

pour tin mars à la rue
des Convers

3 PIÈCES
avec confort. Loyer
Fr. -320. h charges.

Garage Fr. 55. —

Etude Ribaux & von
Kessel, avocats et
notaire, Promenade-
Noire 6, Neuchâtel.

<p 038/24 67 41
000516

P__ ;ffdr__il
Action spéciale

duvet
nordique
160x210cm,plu-
mettes duveteuses
neuves d'oie blanche
Fr. 120.-OU 200 x
210cm Fr. 170.-
ou 240 x 240 cm
Fr. 280.-
Envoi rapide.
Duvet Shop Plumex
S.A., 8, av. de Fron-
tenex, 1207 Genève
(022)86 36 66 003784

IL Jir*/ÂjiËf ^s

Serv ice du feu (0 118 Police secours (f i 117

La Chaux-de-Fonds
Beau-Site: 20 h 30, Les voisins.
Bibliothèque Ville: prêt , discothèque, salle de lecture, lu , 14-20
h, ma-ve, 10-20 h, sa, 10-16 h. Département audiovisuel, lu, 14-
18 h, ma-ve, 10-12 h, 14-18 h, ou sur rendez-vous.
Bibliothèques des Jeunes: Prés.-Wilson 32, Ronde 9, lu-ve, 13 h
30-18 h, sa 10-12 h, 13 h 30-16 h.
Pharmacie d'office: Fontaine, L.-Robert 13b, jusqu 'à 20 h.
Ensuite, Police locale, <j& 23 10 17, renseignera. Urgence médi-
cale et dentaire: (p 23 10 17 renseignera.
Hôpital: 0 211191.

Cinémas
ABC: 18 h 30, 21 h, Yam Daabo (Guilde).
Corso: 18 h 30, Willow (12 ans); 21 h, Meurtre à Hollywood (12
ans).
Eden : 18 h 30, 20 h 45, La petite voleuse (16 ans).
Plaza: 14 h 30, 16 h 30, 18 h 45, 21 h, Cocktail (12 ans).
Scala: 14 h 30, 16 h 30, 18 h 30, L'ours (pour tous); 20 h 45,
Saxo (16 ans).

Le Locle

Bibliothèque des jeunes: lu à ve, 13 h 30-18 h, sa, 10-12 h.
Bibliothèque de la ville: lu à ve, 14 h 30-18 h 30, sa, 10-12 h.
Pharmacie d'office: Coop, jusqu'à 20 h, En dehors de ces heu-
res (p 31 10 17 renseignera. Permanence médicale:
<P 31 10 17 ou service d'urgence de l'Hôpital , (f î 34 11 44. Per-
manence dentaire: (p 31 10 17.

Neuchâtel 

Théâtre: 20 h, Inventaires.
Chapelle de La Maladière: 20 h, concert du Chœur de l'Univer-
sité et des Jeunesses musicales de Fribourg.
Plateau libre: 22 h, funk-rock.
Pharmacie d'office: Coop, Grand-Rue, jusqu'à 21 h. Ensuite
Cp 25 10 17.
Cinémas
Apollo 1-2-3: 15 h, 17 h 45, 20 h 30, Les cigognes n'en font qu 'à
leur tête; 15 h, 20 h 15, Moonwalker; 17 h 45, La commissaire;
15 h, 17 h 45, 20 h 45, A corps perdu.
Arcades: 15 h, 18 h 30, 20 h 45, Cocktail.
Bio: 15 h, 18 h 30, 20 h 45, Le festin de Babette (V.O.).
Palace: 15 h, 18 h 30, 20 h 45, Un poisson nommé Wanda.
Rex: 15 h, 20 h 45 (fr.), 18 h 30 (V.O. esp.), Femmes au bord de
la crise de nerfs.
Studio: 15 h, 18 h 30, 21 h, Gorilles dans la brume.

Val-de-Ruz 

Fontainemelon, salle de spectacles: 20 h 30, la Révolution fran-
çaise et l'argent, conf. d'Henri Guillemin.

Service de garde pharmacie et médecin, en cas d'urgence,
Cp \\\ ou gendarmerie £7 24 24 24. Hôpital et maternité,
Landeyeux: Cp 53 34 44. Ambulance: Cp 117.

Val-de-Travers

Couvet, cinéma Colisée: relâche.
Hôpital de Fleurier, Cp 61 10 81. Hôpital de Couvet, mater-
nité et urgences: Cp 63 25 25. Ambulance: Cp 117.

Jura bernois

Médecin de service (St-lmier et Haut-Vallon): <jp 111, jour et
nuit. Pharmacie de service: Voirol, (p 41 20 72. Ensuite,
$ 111. Hôpital et ambulance: (p 42 11 22.
Médecins: (Bas-Vallon) Dr Chopov, 0 039/441142, Dr
Ruchonnet, (p 44 10 10, à Courtelary - Dr Ennio Salomoni,
Cp 032/97 17 66 à Corgémont - Dr Ivano Salomoni ,
0 032/97 24 24 à Sonceboz et Dr de Watteville,
Cp 032/97 11 67 à Corgémont.
Tramelan: patinoire, me, 13 h 30-16 h 30.
Tramelan, cinéma Cosmos: relâche.
•Médecins: Dr Graden Cp 032/97 51 51. Dr Meyer
Cp 032/97 40 28. Dr Geering Cp 032/97 45 97. Pharmacies: H.
Schneeberger 0 032/97 42 48; J. von der Weid ,
0 032/97 40 30.
Bévilard , cinéma Palace: relâche.

Canton du Jura

Le Noirmont, cinéma: relâche.
Les Breuleux, cinéma Lux: relâche
Saignelégier: Hôpital, maternité: 0 51 13 01. Service ambu-
lance: 0 51 22 44. Médecins: Dr Boegli, 0 51 22 88; Dr Blou-
danis, 0 51 12 84; Dr Meyrat, 0 51 22 33 à Saignelégier; Dr
Baumeler, 0 53 11 65; Dr Bosson, 0 53 15 15, Le Noirmont;
Dr Tettamanti, Les Breuleux, 0 54 17 54. Pharmacie des
Franches-Montagnes: 0 039/51 12 03.

I RTN -001 I
1.inoral: FM 98.2: U Chauv-de-Fonds, 1*
Ixjcle: FM 97.5: Val-de-Ruz: FM 93.9; Video
2000: 103.0: Coditel: 100.6; Basse-Areuse:
91.7; I* I-anderon: 105.9; Saint-lmier 103.7

6.00 Info SSR
6.03 Couleur Café
6.45 Bulletin neuchâtelois
7.00 Info SSR
7.45 Bulletin neuchâtelois
8.00 Info SSR
8.15 Revue de presse
9.00 Claire à tout faire

10.00 Info SSR
11.00 Envoyez potage !
12.15 Journal neuenâtelois
12.30 Info SSR
14.00 Micro-passion
15.00 Info SSR
15.03 Secteur Privé
16.30 Ticket-Corner
17.45 Info SSR
17.50 Pyjama vole
18.00 Info SSR
18.30 Journal neuchâtelois
19.00 Magazine culturel
20.00 Clapotis / Coup d'envoi
22.30 Cocktail FM
24.00 Musique de nuit (Hector)

*̂£ I
"&_& La Première

9.05 Petit déjeuner. 10.05 5 sur 5.
12.30 Midi première. 13.00 Inter-
actif; reflets. 14.40 Animalement
vôtre . 15.30 Jeu. 16.10 Les his-
toires de l'Histoire. 16.40 Lyrique
à la une. 17.05 Première édition ,
avec Bernard-Henri Levy. 17.30
Soir première . 18.23 Journal des
sports. 19.05 L'espadrille vernie.
20.05 Atmosphères , par M. Ca-
boche. 22.30 Journal de nuit.
22.40 Noctuelle. 0.05 Couleur 3.

S&& Espace 1

9.30 Les mémoires de la musi que.
11.05 Question d'aujourd 'hui.
11.30 Le livre de Madeleine.
12.05 Entré e public. 13.00 Musi-
mag. 14.05 Cadenza. 16.05 Ap-
poggiature. 17.30 A suivre...
18.05 Magazine. 18.50 JazzZ.
19.30 Per i lavoratori italiani.
20.05 Orchestre de la Suisse ro-
mande: œuvre s d'Honegger , Pou-
lenc , Franck , Roussel. 22.40 Dé-
marge. 0.05 Notturno.

^N/y Suisse alémanique

Club de nuit .  6.00 Bonjour. 7.00
Journal du mat in .  7.15 Revue de
presse. 9.00 Palette. 11.3( 1 Club
des enfants.  12. 00 Magazine.
12.15 Journal régional. 12.30
Journal de midi. 14 .00 Mosaïque.
17.00 Welle eins. 17.45 Actualités
sportives. 18.00 Journal régional.
18.30 Journal du soir. 19.15 Sport-
télégramme et musi que. 20.00
Spasspartout ; divertissement.
22.00 Music-Box.

Cm I' ! ' ; France musique

7.07 Musi que matin.  8.07 Gra-
vures: magazine du disque classi-
que. 9.08 Le matin des musiciens :
Fondation du Théâtre Bolchoï.
12.07 Jazz d' aujourd 'hui. 12.30
Concert : œuvre s de Dutilleux , Sa-
guer , Honegger. 14.00 La mé-
moire vive. 15.00 Portraits en
concert. 17.30 Le temps du jazz.
18.00 Aide-mémoire. 18.50 Le
billet de... 19.07 De vous à moi.
20.30 Concert. 23.07 Jazz club.

/̂ ^Fréquence jura

6.30. 7.00 et 7.30 FJ-infos. 7.15
Sur le pont Moulinet. 7.45 Feuil-
leton. 8.00 FJ-infos. 8. 10 D'une
heure à l' autre. 8.30 Revue de
presse. 9.00 L'info en bref. 9.10
D'une heure à l' autre . 11.00 L'in-
fo en bref. 11.05 L'apéro. 12.15
InfoJU.  12.30 RSR 1. 17.05 Plein
tube. 18.00 Info RSR 1. 18.30
Info JU. 18.45 Mille-feuille s.
19.00 Enfantaisies. 19.30 Franco-
folies. 20.00 Couleur 3.

slrXM=> Radio Jura bernois

8.20 Musi que aux 4 vents. 9.00
Malice et bagatelles. 10.00 Der-
rière les murs. 10.30 Les histoires
de M. William. 11.00 A la bonne
franquette. 11.30 Les dédicaces.
12.00 Activités villageoises. 12.30
Midi première. 12.45 La bonn 'oc-
case. 15.00 Musi que aux 4 vents.
16.30 DJ time. 18.00 Infos RSR 1.
18.30 Activités villageoises. 19.00
Rétro parade. 20.00 Top club.
21.00 Radio suisse romande 1.

(degrés-heures hebdomadaires DH)
Semaine du 30 janvier au 6 février

4- La Chaux-de-Fonds: + 0,4° (2956 DH)
-LeLocle: - 0,8° (3155 DH)
- Littoral neuchâtelois: - 1,2° (3227 DH)
r- Val-de-Ruz: + 0,8° (2896 DH)
-Val-de-Travers: - 2,6° (3454 DH)

Renseignements: Service cantonal de l'énergie - Château
2001 Neuchâtel - 0 038/22 35 55

Contrôle continu
des installations de chauffage



Jf i3ï 
^^_& Suisse romande

10.40 Demandez le programme !
10.45 Petites annonces
10.50 Spécial cinéma
11.35 Petites annonces
11.40 La véritable histoire

de Malvira (série)
Le délai de réflexion.

11.55 Denis la malice
12.20 A cœur ouvert (série)
12.45 TJ-midi
13.15 Mademoiselle (série)
13.40 Dynasty (série)

Le mariage (3' par t ie l .
14.30 Mystère, aventure

et liouldi 'goiii
16.10 La croisière s'amuse (série)

Vague à l'âme.
17.00 Chocky (série)

Les enfants de Chock y.
17.25 C'est les Babibouchettes !
17.40 Bazar
18.00 Votre soirée sur la TSR
18.05 Bazar
18.35 Top models (série)
19.00 Journal romand
19.20 24 paquets
19.30 TJ-soir
20.05 A bon entendeur
20.20 La belle et la bête (série)

L'esprit de la bâte.

A 21 h 15

Le volcan
au bout du lac
Genève en révolutions 1782-
1798.
Un coup d'Etat à Genève en
1782 balaye le gouvernement
patricien et laisse le pouvoir
aux bourgeois. Cette situation
provoque une réaction mus-
clée de la France alliée aux
Sardes , aux Bernois et aux
Zurichois. Une chape de
plomb va trè s vite étouffer les
clameurs des mécontents.
Photo: terreur à Genève : on
annonce la sentence de mort à
sept contre-révolutionnaires.
(G. Blondel/tsr)

22.05 TJ-nuit
22.25 Mémoires d'un objectif

Page 7 de mes Mémoires:
mes exp loits en plein ciel.
Pilote des glaciers - Les
fous de ciel.

23.25 Bulletin du télétexte

mmràwwT3 
X * I % Téléciné

13.00 Shérif fais-moi peur (en
clair)
Série américaine avec John
Schneider

13.50 Clémentine
14.40 Les mille et une histoires

de lap in
Dessin animé américain de
Friz Freleng et Chuck
Jones (1982. 80')

15.50 Pair et impair
Comédie italienne de Sergio
Corbucci . avec Bud Spen-
cer. Terence Hill et Luciano
Catenacci(I978 , 115')

17.45 Flics à tout faire
Série américaine

18.10 Les voisins (en clair)
18.35 Cliptonic (en clair)
19.00 La pluie d'étoiles (en clair)

Jeu
19.30 Shéri f fais-moi peur (en

clair)
20.24 Ciné-journal suisse (en

clair)

A 20 h 30
Golden Child,
l'enfant sacré du
Tibet
Film d'aventures américain de
Michaël Rotchie, avec Eddie
Murphy, J.-L. Reate et Char-
les Dance ( 1986, 90')
Un cocktail d'exotisme, de
fantastiques, d'arts martiaux
et d'humour

22.00 Monsieur Ripois
Comédie franco-britanni-
que de René Clément, avec
Gérard Philipe, Valérie
Hobson , Natacha Parry et
Joan Greenwood (1953,
100')

23.40 La promise
Film fantastique américain
de Franc Roddam, avec
Sting, Jennifer Béais,
Clancy Brown et Anthony
Hi ggins (1985 , 115')

3{ France I

6.27 Une première
7.40 Club Dorothée matin
8.20 Télé shopping
8.55 Club Dorothée matin

11.05 Sab Rider (série)
11.25 Club Dorothée
11.35 On ne vit

(jii 'iuie fois (feuilleton)
12.00 Tournez... manège
12.30 Le juste prix
13.00 Journal
13.30 Météo - La Bourse
13.35 La li gne

de chance (feuilleton)
14.35 Club Dorothée
17.50 Matt Houston (série)
18.45 Avis de recherche

Avec D. Evenou.
18.50 Santa Barbara (feuilleton)

Mark insiste pour que Ma-
ry l'épouse .

19.25 La roue de la fortune
19.50 Tirage du tac-o-tac
20.00 Journal
20.25 Météo - Tapis vert
20.35 Tirage du loto

Sacrée soirée
Avec Petula Clark, Francis
Huster , Sacha Distel - Va-
riétés avec Enya , Nick Ka-
men , Satyricoon , Rose Tatoo,
Jean-Patrick Capdevielle ,
Loonatiks , Niagara , François
Feldman - Vidéo cli p: La dro-
gue , n 'y touchez pas, s 'il vous
p laît.
Photo: Petula Clark, (tsr)

22.35 Ex libris
Les faits d'hiver.

23.45 Une dernière - Météo
0.05 Mésaventures (série)
0.30 Rendez-vous

en noir (feuilleton)
1.25 Symphorien (série)
1.45 Histoires des inventions
2.35 Histoires naturelles
3.25 Musique
3.45 Le boomerang noir (série)
5.10 Histoires naturelles
6.00 Intrigues (série)

_ _ _ _ \gïï France 2

6.45 Télématin
8.30 Amoureusement

vôtre (feuilleton)
9.00 Croque matin

11.25 Alf (série)
Pardon tonton Albert.

11.55 Météo -Flash infos - Tiercé
12.00 Les mariés de i'A2
12.30 L'arche d'or
13.00 Journal - Météo
13.45 Jeunes docteurs (série)
14.10 Flic à tout faire (série)
14.40 Chaud les glaçons
15.40 Cerise surprise
17.00 Drôle de planète
17.15 Graffitis 5-15
17.55 L'homme qui tombe

à pic (série)
Souvenirs.

18.45 Des chiffres et des lettres
19.05 INC
19.10 Actualités régionales

de FR3
19.30 La baby-sitter (série)

Maman connexion.
20.00 Journal - Météo

A20 H 35

La griffe du destin
Téléfilm de Douglas Hickox ,
avec Joan Collins, Marisa Be-
renson , Jèan-Pierre Aumont.
Première partie.
Femmes modernes, l'un des
journaux de son groupe de
presse, étant en difficulté , Hé-
lène Junot , jolie femme de tête
ambitieuse , quitte Paris pour
New York afi n de faire face
aux décisions urgentes &
prendre .
Photo : Joan Collins. (a2)

22.15 Titres du journal
22.20 Des trains

pas comme les autres
Inde : quatre milliards de
voyageurs.

23.20 24 heures sur la 2
23.40 Météo
23.45 Figures

Avec Henri Sauguet, disci-
ple d'Erik Satie.

Bf»̂ _ France 3

8.00 Victor
Cours d'ang lais.

8.15 Amuse 3
11.53 Espace 3
12.00 12/13
13.05 Avec des fleurs (série)

En garde animal.
13.30 Une pêche d'enfer

En direct d'Amsterdam.
Le sida et les jeunes , des
adresses, des conseils.

14.00 Montagne
14.30 Cherchez la France
15.00 Dans la cour des grands

A Schitil gheim.
17.05 Amuse 3̂
18.05 Drevet vend la mèche
18.30 Questions

pour un champion
19.00 Le 19-20 de l'information
19.10 Actualités régionales

de FR3
19.58 II était une fois la vie

Les os et le squelette.
20.05 La classe

A 20 h 35

Le bal masqué
Opéra en trois actes de Giu-
seppe Verdi , avec Luciano Pa-
Varotti , Piero Capuccilli , Anna
Tomowa, etc.
La vie de Riccardo, comte de
Warwick , gouverneur de Bos-
ton , est menacée par des com-
plots. Mais son fidèle ami et
secrétaire , Renato , veille.
Photo : Luciano Pavarotti dans
un extrait de cet opéra. (fr3)

23.00 Soir 3
23.20 Océaniques

Cycle Glenn Gould : récital
inattendu.

23.45 Musiques, musique
Sonate, de D. Scarlatti , in-
terprétée par S. Schmidt.

Demain à la TVR
10.05 Demandez le programme !
10.10 La belle et la bête
11.00 Hôtel
11.35 A bon entendeur
11.55 Denis la malice
12.20 A cœur ouvert
12.45 TJ-midi
13.20 Mademoiselle
13.45 Dynasty
14.40 Daktari

~A _& Suisse alémanique

12.00 Zischti gs-Club
14.00 Nachschau am Nachmittag
16.10 Tagesschau
17.00 1,2 oder 3
17.45 Gutenacht-Geschichte
17.55 HlO Karat
18.55 Tagesschau-

Schlagzeilen DRS aktuell
19.30 Tagesschau - Sport
20.05 Zeitsp ie«el
20.55 Ûbri gens...
21.05 Backstage
22.00 Tagesschau
22.20 Filmszene Schweiz
23.05 Die historische

Musiksendung
¦23.20 Handball :

B-Weltmeisterschaft

V_ \£™p)  Allemagne I

14.40 Vidéotex! fur aile
15.05 Sinha Moça , die Tochter

des Sklavenhalter s
15.30 Hinterhofgeschichten
16.00 Die Trickfïlmschau
16.15 Schlechte Zeiten

fii r Gespenster
17.15 Tagesschau
17.25 Regional programm
20.00 Tagesschau
20.15 Ich melde

einen Selbstmord
21.50 Im Brennpunkt
22.30 Tagesthemen
23.00 Showgeschichten

ŜIK  ̂ Allemagne 2

10.25 Joe Dancer
11.55 Umschau
12.10 Kontraste
12.55 Presseschau
13.00 Tagesschau
14.35 Von Weimar nach Bonn
15.55 Heute
16.00 Wind in den Weiden
16.25 Hals uber Kopf
16.55 Heute
17„10 Tele-Illustrierte
17.40 Matlock
19.00 Heute
19.30 Doppelpunkt - Gesprâch
20.15 Kennzeichen D
21.00 Fatman
21.45 Heute-Journal
22.10 Drei Frauen in einer

Mannergesellsch aft
22.40 Die Sport-Reportage
23.20 Ohne Ende (film)

'f "3 Allemagne 3

8.15 Gymnastik im Alltag
8.30 Telekolleg II
9.00 Schulfernsehcn

16.30 Das Saxop hon
17.00 Avec plaisir
17.30 Telekolleg II
18.00 Sesamstrassc
18.30 Moonfleet
18.55 Das Sandmànnchcn
19.00 Abcndschau
19.30 Schlag licht
20.10 Hciteres Bezirksgericht
21.00 Siidwest aktuell
21.15 Heute in...
22.15 Karusscll

Film von Z. Fabri.
23.45 Nachrichten ,

-**ï 7~. I
^X^# Suisse italienne

9.00 e 10.30 Telescuola
15.45 Victor
16.00 TG flash
16.05 Per i bambini
16.20 Per i ragazzi
17.30 Bersaglio rock
18.00 Dusty
18.25 Tuttifrutti
19.00 Attualità sera
19.45 Telegiornale
20.20 II commissario Kress
21.25 Nautilus .
22.10 Mercolcdî sport
22.45 TG sera
23.55 Flash teletcxt

RAI ,taiie i
10.40 Ci vediamo aile dieci
11.00 Passioni
11.30 Ci vediamo aile dieci
12.05 ViaTeulada 66
13.30 Teleg iornale
14.00 Stazione di servizio
14.30 II mondo di Quark
15.00 Scuola aperta
15.30 Block notes
16.15 Bi g spéciale
18.05 Domani sposi
19.30 II libro, un amico
20.00 Telegiornale
20.30 Rall y
22.30 Teleg iornale
22.45 Mercoledi sport

Une femme prend sa revanche sur le passé
Une femme superbe, qui se venge
de tout ce qu 'elle a pu subir dans
le passé: tel est le thème de la nou-
velle série «La griffe du destin»
que présente A2 et qui nous
entraîne dans le tourbillon des
passions au sein de la «jet set
Society».

Coproductrice de cette série en
trois épisodes, Joan Collins s'y est
bien entendu réservé la vedette.
Elle incarne une française . Hélène
Junot . qui diri ge à Paris un
énorme emp ire de presse dont la
«Locomotive» et «Femmes

modernes» , un magazine de mode
prestigieux.

Pourquoi cette femme si belle
au sommet de la réussite a-t-elle
fait de la revanche le moteur de
son existence ? Parce qu 'étant
jeune fille dans la France occupée;
elle a assisté au meurtre de sa
mère par les nazis et qu'elle s'est
vue arrachée à son frère et à sa
soeur. Elle a en outre subi la tor-
ture et le viol .

Ce qui lui tient à coeur, c'est de
retrouver cet Eric Von Eiderfeld
qui a détruit  sa vie durant  l'occu-

pation. A cela, elle consacre toutes
ses forces et elle va même jusqu 'à
se faire entretenir par un aristo-
crate français pour payer un
«chasseur de têtes».

Dans ce triptyque , tiré du best-
seller de Judith Gould , Joan Col-
lins incarne un personnage digne
de celui d'Alexis qui la rendit célè-
bre dans «Dynastie». Toutefois,
elle souli gne: «J'ai beaucoup aimé
ce rôle d'Alexis mais j 'ai aussi fait
tout ce que j 'ai pu pour m'en éloi-
gner et passer à un personnage
différent , en l'occurrence Hélène

Junot».
Il y a néanmoins une parenté

entre ces deux personnages flam-
boyants mais comme le note la
comédienne: «Si je ne joue pas les
concierges, c'est parce que je sais
que le public n'y croirait pas. Tou-
tefois, Hélène est beaucoup plus
douce, beaucoup plus sensible
qu 'Alexis. Mais, si elle est fantas-
tiquement fidèle à ses amis, il est
vrai qu 'elle a ses côtés noirs et
qu 'il vaut mieux ne pas lui faire du
tort car elle a appris à rendre coup
pour coup» . (ap)
• A2, ce soir à 20 h 35

Golden Child,
l'enfant sacré

du Tibet
Selon les croyances des bonzes
du Tibet, toutes les mille géné-
rations naît un enfant parfait.
Doté de pouvoirs magiques, ce
jeune dieu vivant protège le
genre humain et lui apporte
bonté et miséricorde.

Dans les années 1980, un tel
enfant existe. Mais l'enfant
sacré (J.-L. Reate) est enlevé
par un suppôt de Satan et ses
adeptes. Le rayonnement de
bonté de l'enfant est si fort
que, avant d'entreprendre un
traitement plus définitif , les
kidnappeurs doivent enfermer
leur prisonnier dans une cage
entourée de symboles maléfi-
ques.

Pour délivrer l'enfant , un
Elu a été choisi. Kee Nang
(Charlotte Lewis), une jeune
Tibétaine, est chargée de le
découvrir et de le convaincre.
Elle le trouve à Los Angeles en
la personne de Chandler
(Eddie Murphy), un homme
dont la vocation et le métier
sont de retrouver les enfants
disparus.

D'abord incrédule, il part
néanmoins pour le Tibet où il
reçoit une formation initiati que
ainsi que la seule arme capable
d'éliminer les démons: le poi-
gnard d'Ajanti.

• Télécinéromandie, ce soir
à 20 h 30

Le volcan du bout du lac
Dans la nuit s 'avance un groupe de
manifestants porteurs de torches. Un
commisaire du peup le prononce la
semence d'un tribunal populaire: la
mon pour une demi-douzaine de
Genevois ! Le 24 juillet 1794, des
Genevois ont exécuté d'autres Gene-
vois comme auparavant d'autres
Genevois avaient lue ou fait tuer des
Genevois. Il en va presque toujours
ainsi dans les guerres civiles.

Celle petite scène, qui revient
deux fois - il ne faut rien perdre ! -
fi gure dans le document de Franck
Pichard et Jacques Senger, «Le vol-
van du bout du lac», première partie
d'une courte série de deux consacrée
à la Révolution telle qu 'elle se passa

en Suisse, parallèlement ci la
egrande» qui se déroulait à Paris.

Plutôt que d'expliquer par un
commentaire ou des témoignages
d'historiens les positions des trois
«classes» de la société genevoise vers
la fin du XVIlle siècle, Pichard et
Senger engagent des acteurs, leurs
exp liquent leurs rôles lundis qu 'ils
s 'habillent ou se maquillen t. Dans
une rue, qui semble surgie du passé,
l'un expose la position des «natifs»
(le petit peup le pauvre en majorité
composé d 'étrangers d'alors), l'autre
des bourgeois et artisans, le troi-
sième des aristocrates de la haute-
ville et de la rue des Granges.

Pourquoi pas ? On va même

emprunter «La Duharry» de Max
Op huls, qui date de 1919, révocation
de la prise de ta Bastille, une fiction
qui a «la force du document» comme
l'affirme un peu abusivement le com-
mentateur. La fiction dans la docu-
mentation, c'est une tentation fré-
quente. Est-ce vraiment un «plus» ?
Ici, ce n 'est au moins pas un
moins»...

Ces scènes de fiction ne sont pas
envahissantes. Par ailleurs, le docu-
ment reste classique, avec gravures,
déclarations d'historiens, prise de
position de passion, celle de Georges
Haldas pour Rousseau, les encyclo-
p édistes et Voltaire rejetés...

Que demander à une émission his-

torique ? Simplement qu 'elle soit une
leçon d'histoire, qu 'elle nous
apprenne quelque chose. Ainsi
savons-nous que Genève comptait
vers 1790 vingt-trois mille habitants,
beaucoup de pauvres, que l 'horloge-
rie et la bijouterie artisanale y
étaient florissantes, comme la con-
fection des indiennes organisée
industriellement. Et déjà la banque
protestante, avant l'heure, «blanchis-
sait» l'argent des Versaillais. On
apprend aussi que des Genevois
chassés de la ville après un coup
d'Etat avorté servirent à Paris de
«nègres» à Mirabeau pour ses p lus
brillants discours... Intéressant...

Freddy UN DRY
•TSR, ce soir à 21 h 15



Au chevet du Rhin
Programme d'action pour le retour du saumon en l'an 2000 (II)

Après avoir abordé, dans notre
édition d'hier, la question de la
rapide dégradation de la qualité
des eaux du Rhin et l'impérieuse
nécessité de prendre des me-
sures d'assainissement et de
protection sur l'ensemble du
bassin rhénan, ce second volet
de l'article de M. Pedroli précise
le programme d'action et les
conditions qui permettront
d'assurer le retour du saumon
dans le fleuve d'ici l'an 2000.
(ms)

Le programme d'action «Rhin»
poursuit essentiellement trois ob-
jectifs :

Des espèces supérieures (p.
ex. le saumon) jadis présentes
doivent pouvoir à l'horizon
2000 se réimplanter dans le
Rhin. Il ne faut cependant pas
considérer le retour du saumon
comme le seul but mais avant tout
comme le résultat de l'améliora-

tion de la qualité à laquelle il
convient de parvenir dans l'en-
semble.

L'utilisation des eaux du
Rhin pour l'alimentation en eau
potable doit être assurée à l'ave-
nir.

par Rodolfo PEDROLI *

L'eau du Rhin sert toujours de
matière première pour l'alimenta-
tion en eau potable , même si le
traitement des eaux requiert tou-
jours plus de travail. Par ailleurs,
il existe un grand nombre de pe-
tites prises d'eau souterraines qui
par infiltration contiennent aussi
de l'eau du Rhin. La fermeture de
ces puits pendant le passage de la
vague de substances nuisibles lors
de l'incendie de Schweizerhalle a
permis de découvrir des lacunes
dans le système d'alimentation en
eau.

La diminution de la charge pol-
luante du Rhin en substances nui-
sibles doit être poursuivie, dans le
but également d'atteindre une ré-
duction sensible de la pollution du
sédiment du fleuve par des subs-
tances nuisibles et de façon que le
sédiment puisse être utilisé comme
matériau de remblai ou déversé en
mer sans danger.

Compte tenu des connaissances
beaucoup plus approfondies dont
on dispose aujourd'hui dans le do-
maine écotoxicolog ique, les ma-
tières en suspension et les sédi-
ments doivent répondre à des exi-
gences plus sévères qu'elles ne
l'étaient il y a encore peu de
temps.

MESURES ENVISAGÉES
Les principales mesures du pro-
gramme d'action «Rhin» concer-
nent les rejets de la production ;
les rejets diffus ; les rejets dus à
des accidents, et les conditions

Les rejets polluants dus à des accidents, comme celui de Schweizerhalle, ont été systématiquement
signalés depuis (photo ASL)

hydrologiques , biologiques et
morphologiques.

Par rejets «concernant la pro-
duction» on entend les eaux usées
résultant de certains processus de
production qui sont déversées soit
dans une-station d'épuration des
eaux usées industrielles soit dans
une station communale

Pour la réduction des rejets de
substances dangereuses, il a fallu
tout d'abord établir une liste des
substances dites prioritaires. En
plus, le programme d'action com-
prend la mise en œuvre de mesures
selon l'«état de la technique», vi-
sant à réduire significativement
(de l'ordre de 50%) de 1985 à 1995
la quantité globale des rejets de
substances prioritaires.

Par rejets diffus on entend sur-
tout les pollutions résultant de
l'utilisation de substances priori-
taires dans l'industrie en dehors
des processus de production , dans
les ménages sous forme de pro-
duits chimiques domestiques et
dans l'agriculture comme les en-
grais, les pesticides et les herbi-
cides. Il faut également entendre
par pollutions diffuses des pollu-
tions qui parviennent dans les
eaux à partir d'apports atmosphé-
riques.

En ce qui concerne la réduction
des apports de substances dans
l'environnement , la CIPR élabo-
rera des programmes de réduction
de la pollution provenant de
sources diffuses qui pourraient al-
ler jusqu 'à interdire l'utilisation de
certaines substances. C'est le cas
par exemple en Suisse avec l'inter-
diction des- phosphates dans les
produits de lessives et du penta-
chlorophénol.

Une attention particulière doit
être consacrée à tout ce qui se rap-
porte aux substances dange-
reuses pouvant parvenir directe-
ment ou indirectement dans les
eaux lors d'accidents.

Au total , 15 pollutions dues à
des accidents (dont 5 par l'huile)
ont été signalées en 1985 par le
système international d'avertisse-
ment et d'alerte «Rhin». En 1986,

Le système international d'ave/tissement et d'alerte en cas de
catastrophe

le nombre des messages d'alerte
est passé à 43 (dont 21 messages
d'alerte à l'huile) et même à 54 (17
messages d'alerte à l'huile) en
1987.

Un inventaire des sources et
une analyse du déroulement de
tels accidents devraient aboutir à
des améliorations en matière de
sécurité. Mais nous sommes
conscients qu 'il ne sera jamais
possible d'obtenir une sécurité à
100%.

Le domaine des conditions
hydrologiques, biologiques et
morphologiques est pratique-
ment nouveau, du moins pour la
Commission pour la protection
du Rhin.

On ne sait pas encore avec pré-
cision quelles actions concrètes

sont nécessaires pour créer les
conditions adéquates d'environ-
nement permettant un retour d'es-
pèces supérieures dans le bassin
du Rhin. Cependant , on peut
mentionner :
- des frayères de grandeur suffi-
sante;
- des «alevinières» riches en oxy-
gène et propres sur les affluents;
- des aménagements de passages à
poissons permettant aux espèces
telles que le saumon de surmonter
des obstacles artificiels dans le
fleuve lors de leur mi gration.

A ce jour environ 150 experts se
consacrent aux travaux du pro-
gramme d'action «Rhin», ce qui
atteste la ferme volonté des Etats
riverains de voir ce programme
couronné de succès.

Contributions de l'industrie
Comme je rai déjà évoqué, la pol-
lution du Rhin a constamment
augmenté du fait de l'essor écono-
mi que rapide des années cin-
quante et soixante, prenant une
tournure insoupçonnée et préoc-
cupante.

Ainsi surgit une nouvelle prise
de conscience sous la pression de
certains milieux écologiques , qui
donna lieu à un changement non
négligeable de comportement en-
vers l'environnement. Au cours
des années soixante-dix , furent
réalisées très rapidement des sta-
tions d'épuration communales le
long du Rhin. Les industries de
leur côté passèrent également à
l'action , soit de leur propre initia-
tive, soit par la législation. En
même temps, elles ont développé
de nouveaux procédés de produc-
tion plus conformes à l'environne-
ment.

Ces efforts qui se sont chiffrés
par milliards de francs ne sont pas
restés sans succès. La qualité des
eaux s'est considérablement amé-
liorée. La teneur en oxygène, dé-
terminante pour la vie aquati que,
a augmenté. La pollution organi-
que a fortement baissé. Au milieu
des années quatre-vingts , plus des
trois-quarts des eaux usées com-
munales et industrielles déversées
dans le Rhin étaient traitées biolo-
giquement.

La contribution effectuée jus-
qu 'ici par. l'industrie comporte 3
volets:
- méthodes de production moins
polluantes ;
- traitement des eaux usées amé-
lioré ;
- passage à des produits de substi-
tution.

A titre d'exemple de méthodes

de production moins pol-
luantes, on mentionnera en pre-
mier lieu la production de chlore.
Le gaz de chlore important pour
l'industrie chimique était produit
auparavant par électrolyse au
moyen d'électrodes de mercure .
L'utilisation dans ce domaine
d'une méthode exempte de mer-
cure a beaucoup contribué à la di-
minution de plus de 80% de la
pollution des eaux du Rhin par le
mercure au début des années
soixante-dix.

La pollution des eaux a égale-
ment baissé dans la fabrication du
papier par le passage à d'autres
agents de blanchiment. Il me pa-
raît possible d'obtenir de nou-
velles améliorations en appliquant
l'«état de la technique» (système
d'eau de production en circuit fer-
me).

De grande quantités de gypse
contaminé par du cadmium résul-
tent de la production d'engrais
phosphatés lorsqu 'on utilise la
méthode de minéralisation habi-
tuelle. Si on recourt à l'acide phos-
phorique, le cadmium n'est pas
dissous et ne parvient donc pas
dans l'environnement.

Un deuxième succès de change-
ment d'orientation dans l'indus-
trie est la récupération à partir de
déchets de matériau. Dans la pro-
duction de dioxyde de titane — un
agent de blanchiment optique , p.
ex. pour le dentifrice — il se forme
de l'acide sulfuri que dilué , conte-
nant du chrome, agent polluant.
La récupération d'acide sulfuri-
que à partir de l'acide dilué , déver-
sé il y a encore peu de temps dans
la mer du Nord , constitue un au-
tre exemple des efforts effectués
par l'industrie.

Pour le traitement des eaux
usées, il a déjà été question des
stations d'épuration biologique.
Des mesures additionnelles peu-
vent empêcher le transfert des pol-
lutions dans d'autres domaines
(air, sol). L'épuration sur charbon
actif peut p. ex. éviter le dégage-
ment d'hydrocarbures chlorés vo-
latils dans L'atmosphère.

Il n'est guère nécessaire que je
m'étende sur les cas de substitu-
tion de certains produits: p. ex.

pour le cadmium utilisé dans les
colorants et comme stabilisateur
dans les matières plastiques , pour
le mercure contenu dans les ther-
momètres et pour beaucoup d'au-
tres substances.

AVENIR
Compte tenu des possibilités et
des exemples cités, j'ai le ferme
espoir que l'industrie trouvera
encore d'autres moyens de

contribuer au programme d'ac-
tion «Rhin» . Cependant, il est
essentiel qu'à l'avenir, l'indus-
trie accorde à toute mesure de
sécurité et de protection d'envi-
ronnement la même priorité
qu'aux facteurs productivité et
rentabilité.

En outre, bien que la sauve-
garde de notre milieu vital exige
des moyens financiers impor-
tants , on attend des responsa-

bles aux niveaux politique et
économique qu'ils partagent
avec conviction l'idée qu 'il vaut
la peine de protéger l'environ-
nement, même si le bénéfice des
investissements engagés n'est
pas chiffrable dans l'immé-
diat. R.P.

* Dr. Ing, président de la Com-
mission Internationale pour
la protection du Rhin contre
la pollution (CIPR)

Le nettoyage du Rhin à Bâle (photo ASL)

ouvert sur... le Rhin


